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NOTRE FOI, 


Chronique internationale 


NOTRE LANGUE! 


Les Juifs auraient élaboré un projet 


d’exode massif en Palestine | 


Le problème des réfugiés demeure aigu en Europe. 


Les Russes saisissent tout 


secours envoyé æn Pologne. Aucune différence entre le régime hitlé- 


rien et le régime russe. 
per André LAFLECHE 


[Correspondant spécial de ‘La Liberté et le 
WA L'administration | la situation apr + ion Agen eu 
et de reét issement | ropéer Les différentes unions 
c INRRA) a! sionistes à travers le monde ont 
ém n d eute- | fait entendre également leurs| 
€ Frederick Mor-| protestations 
( de cette organisa- Les faits 
‘ gne. Elle ]! epr Considéror les fait M. M 
exprimé publique-| gen a dit, entre autres chose 
t q e vaste | que les Juifs p ais & 1 
ale e” était! Lodz et d'autre les poloi € 
‘ de massif des juifs! à pleins trai Ils n'ont certai 
‘ la zone américa ement pa air de ge perse 
10 tés, a dit M. Morgan, et je cr 
H t, en Allemagne, le| qu'ils ont un plar in plan pré 
< 1 Morgan a nié qu'il ait ré-| cis pour sortir de l'Europe” 
notions, Cette décisior La déclaration du général est 
1e 1: démi n du gé à peu pres confirmée par un 
t été prise par le lier correspondant du ‘New York 
te t-gé r Humphrey Ga-! Times” qui a interviewé à Mu- 
ecteur régional européen de! nich un bon nombre de Juifs 
UNRRA | polonais arrivés récemment en 
À Londres, M. À. L. Easterman,| Allemagne. Les faits suivants 
étaire politique dy Congrès| ressortent des récits de ces ré- 
al juif a affirmé que la dé-| fugiés: 10—11 existe une organi- 
it lu général Morgan était! sation clandestine réguliere qui 
tinée niluencer les conclu-! fonctionne en Pologne pour ai- 


| der à un exode général des 
Juifs vers la Palestine. 20—Cet- 
te organisation entretient des 


onférence anglo-amé- 
ra bæntôt sur 
palestinienne et su 


r | 


on 


Le secret ne sera pas 
livré aux Russes 


WASHINGTON Le président des Etats-Unis, M. Harry 
a promis au Congrès américain et à la nation américaine que 
ret du harnachement de l'énergie atomique ne serait révélé 

n pas même à la Russie, avant que l'on ait mis sur 
in système de sécurité, par voie de contrôle et d'inspection. 

M. Truman a fait cette décla-% 

nn à a suite d'une visite à la que, Le problème est inévitable- | 

son Blanche du sénateur Ar-| ment de portée internationale. 
thur H, Vandenberg, qui avait été | “Je ne crois pas que le problé. 

CS FÈ, sg] me puisse être résolu en plusieurs 

étapes qui n'auraient pas de lien 

jet de cette partie de la décla- | Pres: Sr de se ns spéciale- 
ition des trois secrétaires d'Etat | Mode ee 

sé " h , :. ment ce qui semble être l'opinion 

“+ Moscou n " trans de l'énergie |; ritaire du Congrès à l'effet 

ssornique. 0 Vis 25: 2 ms | que toute révélation faite au su- 
rep ca < jet de l'énergie atomique doit 

;-Unis à la première session | faire partie re Ben gé- 

y lénière de É Fa pere Sa! |néral pour en assurer un contrôle 
ra qinr ve. rs et une inspection suffisants. Pour 


in 
4 € 


pays, 


M: 


les 


vier prochain, était accompa- 


Tru- | 


de M. Acheron, sous-secré- 


e d'Etat, 

| 
leur rencontre avec le 
MM. Vandenberg et | 


n se sont entretenus au Se- 


ces raisons j'ai demandé aujour- 


| d'hui d'autres renseignements au 


sujet du programme annoncé dans 

le communiqué de Moscou, 
“Bien que le communiqué de 

Moscou ait fixé quatre objectifs 


t d'Etat. M. Vandenberg | principaux, et que l'inspection et 
suite retourné à la Maison | le contrôle soient inscrits au der- 
et il a publié la déclara-| nier rang, le Secrétariat d'Etat 
ivante que le président | informe que l'on ne songe pas 

a lue et apparemment | à réaliser ces objectifs dans Jeur 
rouvée en entier | ordre d'énumération, mais que 
de tout coeur la créa- l'on a plutôt voulu qu'ils soient 
immédiate (par l'O.N.U.) | lus ensemble et que chacun d'eux 

Commission des nations | s'accompagne de toute la sécurité 
pour étudier tous les aspec ts | nécessaire, le tout devant être ap- | 
| prouvé en dernier ressort par le | 
Congrès. 
| “Cela éclaire heureusement la 
| situation. Je soumettrai ma pro- 
pre opinion à la délégation amé- 
ricaine à Londres." 


J'a 


ppui 


une 
lu problème de l'énergie atomi- 


Il accuse 


L'Eglise russe compte | 
30,000 paroisses et 
| . \ 
89 diocèses 

FRIBOURG, Suisse — D'après 
le témoignage du Métropolite Ni- 
colai, de Kiev, 
russe qui a à sa tête le patriarche 
Alexei, comprend actuellement 
89 diocèses et environ 30,000 pa- 
roisses. 11 y a 87 monastères et 
10 séminaires. Quelques-uns de 
ceux-ci se trouvent à Leningrade 
Kazan, Odessa et Luck (ancien- 
nement l’est de la Pologne). Une 
académie théologique s'ouvrit à 
Moscou le 2 novembre 1945. Elle 
prépare actuellement la publica- 
tion d’un journal scolaire, ‘’Mes- 
sager de théologie.” Depuis plus 
d'un an paraît un bulletin du 
Patriarchat. On projette aussi de 
publier de la littérature religieu- 
se et théologique, par exemple 
les oeuvres des théologiens rus- 
ses Glubokowsky et Svetlov. 


L lieu ant-général sir Fre-| 


de l'UNRRA | 
déclarer 


Progrès 

Le gouvernement soviet mit à 
la dispositign de l'Eglise ortho- 
doxe une imprimerie qui a des 
caractères slaves, grecs et russes 
On prévoit l'ouverture prochaine 
d'une deuxième académie théolo- 
gique à Leningrade Pendant ces 
dernières années, l'Eglise ortho- 
doxe a indubitablement fait des 
progrès 


cer les 


la déci- 


al Pression 
ck, On se servit de ce fait, dans 
I! t bien r les territoires de l'ancienne Polo 


gne et de la Tchécoslovaquie, où 
la population est en majeure 
partie composée de catholiques 
de rite slave, pour faire pression 
auprès du clergé et du peuple, 
afin de les persuader de pariju- 
rer leur loyauté au Pape et à l'E- 
glise de Rome, et d'émigrer 


hist 


de 


ressemblen 


rs ires perseécu 
t tou- 
uaute ont tou- 
la “ville 
Ï ont 


juives se 


actes de cr 


ves 


au 


“nazisme”. 


ce 


10 me 


l'Eglise orthodoxe | 


te à 


centres secrets dans des villes 
comme Lodz et Katowice, 30— 
Elle fournit aux réfugiés juifs 
de faux papiers et de l'argent 
pour le voyage. 

Ce ‘uvement d'ensemble, di: 
rigeant giés vers Jérusa- 
uite à la septième page) 


m 


les réf ë 


Tension entre les 
communistes italiens 
et le Vatican 


ROME -— La presse communis- 
te italienne a exprimé un certain 
déplaisir au fait que le Pape re- 
çut en audience plusieurs prison- 
niers de guerre italiens revenant 
de la Russie et que la commission 
papale de secours (Commissione | 
Pontificia di Assistenza) a prodi- 
gué ses soins à ces ‘“reduci”’ (ra- 
patriés). Le quotidien ‘‘Unita' ne 

icesse d'accuser les membres de 
la dite commission de se servir 
de leur influence comme propa- | 

gande anti-communiste, Un arti- | 

|cle entre autres était intitulé: “11! 


|est défendu de parler à ceux qui 


reviennent de Russie, Mais les 
dévots seconds du lieutenant de 
la Souveraineté peuvent distri- 
buer gratuitement des photos et 
des catéchismes.” 

| Démenti 


|  Commentant cela, l'organe du 
Vatican, l'‘“‘Osservatore Roma- 
no’, indiqua que ces mots n'a- 
vaient aucun fondement dans la 
réalité et que l'article n’en fai- 
sait aucune mention. En effet | 
| dans celui-ci on ne parle pas du 
tout de ces catéchismes. On men-| 
tionne seulement le fait que des| 
amis de la famille royale distri- 
buërent des photos du Prince ro-| 
|yal Humbert. Par conséquent ce 
ne sont pas des membres de la, 
commission, pontificale de se- 
cours qui agirent ainsi. L'“Osser- 
vatore”’ met en relief le caractè- 
re purement charitable du tra- 
vail accompli par la commission. 

La discussion qui s'éleva à ce| 
sujet montre encore que la 
tension qui a toujours existé en- 
tre les communistes italiens et le 
Vatican n'est pas éteinte bien que 
des deux côtés on exerce beau- | 
coup de réserve, | 


Les Juifs font un 
cadeau au Pape 


PEEKSHILL, N.Y. — Le Con-| 
grès Mondial Juif a fait un ca- 
deau de $20,000 au Vatican, vient | 
de déclarer le docteur Léon Ku-| 
bowitzki, secrétaire général du] 
Congrès, au retour d'une récente | 
visite à Rome au cours de laquelle 
| il fut reçu par le Pape Pie XII. 
Le docteur Kubowitzki, précisa| 
que ce don a été fait au Pape en 
reconnaissance pour tout ce que| 
le Saint-Siège a fait en faveur des| 
| Juifs pendant la persécution fas- 
| ciste et nazie. La nouvelle a été 
|communiquée par la “Catholic | 
Association for International Pea- 
ce”, 


| 
| 


a 
CHARBON ET BLE 
POUR L'EUROPE 


WASHINGTON Les Etats- | 
Unis expédieront aux régions li- 
bérées de l'Europe 6,000,000 de 
tonnes de blé et 2,900,000 de ton- 
es de-charbon, à la requête du! 
secrétaire d'Etat, James Byrnes 


WINNIPEG, 


MAN., VENDREDI ]1] 


M. J.-A. . Marion, de St- Manifnce, Man., a été réélu pour la 32e 


JANV lER 1944 


fois président de la commission scolaire de St-Boniface, la semaine 
dernière. M. Marion est âgé de 81 ans et fait partie de la commis- 
sion scolaire depuis 4#1ans._ ans. 


Le sort de la société 
repose sur la famille 


NEW-YORK — Dans un message publié sous forme d'article de | 


revue, Sa Sainteté le pape Pie XI 


famille causé par la guerre. 

Le message transmis par Son 
| Excellence Mgr Spellman, arche- 
vêque de New-York et désigné 
cardinal, dit que le peuple amé- 


ricain a le “génie de l'action splen- | 
dide et généreuse” et que ‘les des- | 
tinées de l'humanité affligée” ont 


été piacées dans ses mains. 

La revue Collier’s publie, dans | 
sa dernière édition, le message dé- 
nonçant “le socialisme marxiste | 
et le communisme athée" comme 
les ennemis de la paix mondiale. 

La paix mondiale, dit Pie 
XII, ne naitra pas de l'esprit 
par elle-même. Elle doit naître 
de l'esprit et de l'âme... La hai- 
ne et le défaut d'entente mu- 
tuelle entre les peuples ont for- 
mé un brouillard trop dense 
pour que la lumière de la rai- 
son puisse encore le pénétrer. 


Etudes sur 
l'immigration juive 
en Palestine 


LONDRES'— Un porte-parole 
du Foreign Office a dit que les 


| autorités britanniques étaient en 


consultations avec les chefs ara- 
bes de la Palestine pour poursui- 


vre l'immigration juive en Pales-| 


tine au rythme de 1,500 par mois. 
L'informateur a rappelé que le 


| ministre des Affaires étrangères, | 
| M. Bevin, a déclaré en novembre, 


à la Chambre des communes, que 
la Grande-Bretagne tenterait de 


| maintenir l'immigration juive au 


en attendant que le 
projeté | 


taux actuel, 
comité anglo-américain 
soit constitué, 

Cette déclaration vient à la sui- | 
te d'une nouvelle voulant que le 
haut cynmissaire britannique en 
| Palestine, le 
Alan Cunningham, en soit venu à 
un accord avec 
sur 


prochains mois. 
La proposition aurait été faite 
au haut comité arabe, formé des 


| représentants des six principaux 
| partis arabes de Palestine et en- 


trerait en exécution pendant les 


| délibérations du comité d'enqué- 


te. 

Des dépêches du Caire mandent 
que les ministre arabes de l’Egyp- 
te se sont réunis pour discuter de 
cette nouvelle solution temporai- 

re au problème de dacaincdrattés 
juive en _ Palestine 


lieutenant-général | 


les chefs arabes| 
le taux de 1,500 immigrants| 
juifs par mois durant les quatre| 


I prêche l'unité universelle comme 


| 


Mais, avec la sagesse, survivra 
la compréhension, claire com- 
me le cristal, qu'il n'y a qu'une 
seule facon de sortir du filet 
dans lequel la guerre et la hai- 
ne ont emprisonné le monde. 
Le salut est dans le retour à 
l'unité, accessible à tous les 
peuples, et à une solidarité uni- 
verselle établie sur les fonde- 
ments des intérêts mutuels et 
de la destinée commune de tou- 
tes les nations”, 


| 
| 
| 


| La vie familiale 


Le Souverain Pontife dit enco- 
re que la guerre a atteint “le 
coeur de la société humaine, qui 
est la vie familiale, et qu'elle l'a 
| mortellement blessé. La guerre üu 
permis à la jeunesse de s’'affran- 
chir de la discipline normale de 
| la maison et de l’école. Elle a re- 
lâché &e,liens de la vie conjugale 
et libéré un flot de luxure et d'i- 
niquités’ 

“Cisaue homme, et chaque 
femme doivent comprendre que 
le sort de la famille, le sort de la 
société humaine, le sort du mon- 
de en paix sont entre leurs mains. 
Les femmes de l'univers doivent 
particulièrement aider à recons- 
truire la famille, à sanctifier de| 
nouveau le foyer, à restaurer la 
société et à établir la paix”. 

Pie XII recommande aux na- 
tions la nécessité de respecter | 
leur parole d'honneur si elles! 
| veulent connaître la confiance 
| mutuelle “Une paix digne de ce 

nom doit être une paix dans la 
| justice. une paix qui donnera à 
chacun ce qui lui revient”, 


Le T.R. P. À. Dugré, 
S.J., retourne à Rome 


MONTREAL — Avec le retour 
de la paix, les relations entre les 
communautés religieuses et la 
Ville Eternelle, où bat le coeur] 
| de l'Eglise, se rétablissent, Ainsi} 

vient-on d'apprendre, à la maison 

provinciale des Révérends Pères 
Jésuites, que le T.R.P. Adélard| 
Dugré, assistant du vicaire géné- 
ral de la communauté pour l’As-| 
sistance d'Angleterre, est récem- 
| ment arrivé à Rome pour y fixer 
séjour. | 
| Le T.R.P. Dugré avait dû de- 
meurer en Angleterre au cours| 
| des dernières années, empêché 
qu'il était, par la guerre, de re- 
| tourner à Rome. 


DIEU ET MON DROIT! 


Evêque uniate te décédé 
en prison à Kiev 


LONDRES Son Excellence 
Mgr Joseph Slipyj, Métropolite de 
| Lwow, pour les Grecs de rite 
| uniate, en Pologne, est mort dans 
| une prison soviétique, à Kiev, 
| tous les évêques polonais de rite 
| bizantin, sont maintenant en cap- 
| tivité, L'évèque de Stanilawow 
| serait mort dans cette même pri- 
| son, il y a quelques semaines 
| La mort récente de Son Excei- 
| lence Mgr Twardowski, archevé- 
Pr de Lwow, pour les catholi- 


| reste plus, dans leurs diocèses 
| que deux Métropolites de rite la- 
tin, soit les évêques de Gniezno 
et de Cracovie. Les diocèses de 
rite latin de Tarnow, Chelma, 


Wloclawek, Plock et Sandomierz 
Le 


le 


{n'ont aucun évêque titulaire 
{mois dernier, Son Eminence 
| cardinal Hlond, primat de l'Egli 
se catholique polonaise, a nommé 
un prêtre polonais, l'abbé Wron- 
| ka, comme administrateur Apos 
tolique des diocèses de Chelmo et 
Danzig. Il ne reste en Pologne au- 
cun évêque de rite grec ou armé- 
nien. Cependant, on est sans nou- 


| velle de Son Excellence Mgr Ko- 


cylovsky, évêque de rite grec de 
| Przemysl, et de son auxiliaire 
| Son Excellence Mgr Lakota, 


| Appel du Pape en 


| [faveur des orphelins 


moyen de rétablir la paix dans le monde et fait remarquer que le| 
plus grand obstacle à une telle unité est le démembrement de la | 
Mnidhiineies 


CITE VATICANE-—Dans une 


tencyclique publiée dimanche, Sa 


Sainteté le Pape Pie XII lance 
un appel en faveur des enfants 
{sans foyer et des orphelins de 
|guerre. 

|  L'encyclique porte la date du 
8 janvier, fête de l'Epiphanie. 

| Dans cette lettre adressée à 
|tous les évêques, le successeur de 
saint Pierre souligne qu'il y a en- 
|viron un million d’enfants qui} 
manquent des nécessités de la 
vie et qui souffrent du froid et 
ide la faim. 

En leur nom, nous demandons 
aux évêques d'organiser des qué- 
ites et d'exhorter les fidèles à ve- 
{nir en aide à ces pauvres enfants, 
dit Sa Sainteté, qui ajoute que 
l'enfant doit être en santé de fa- 
çon à éviter une génération fu- 
ture ‘‘malade et dépravée”. 

Le pontife suprême de l'Eglise 
universelle loue l'Eglise et les 
autres institutions qui ééiivrent 
Iles enfants de l'esclavage du dé- 
mon, mais il ajoute que l'aide! 
actuelle qu'on leur accorde est! 
insuffisante. 

Le pontife dit encore qu'il est | 
|affligé à la pensée des immenses | 


où | 


ques de rite latin, signifie qu'il ne 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


Discours du Pape à un 
groupe d'Israélites 


Le Siège apostolique est resté fidèle aux 
principes éternels de la loi de Dieu. 


qui ont trouvé leur perfectiom 
dans le Sermon de ia montagne, 
et n'a jamais, füt-ce aux mo 
ments les plus critiques, laissa 
le moindre doute que ses maxis 
mes el son action exterieur@ 
n'admettaient ni ne peuvent ad« 
mettre aucune des conceptions 
qui dans l'histoire de la civilis 
sation seront rangées parmi les 
égarements les plus déplorables 
et les plus déshonorants de læ 
pensée et du sentiment humainy 


Charité 


Le 29 novembre dernier, le 
Saint-Peère a reçu en audience 
particulière un groupe de soix- 
ante-dix personnes qui repré- 
sentaient des réfugiés juifs pro- 
venant des camps de concentra- 
tion allemands, Ils avaient pré- 
alablement, dit la “Croix” du 9 
décembre, à laquelle nous em- 
pruntons le texte de l'allocu- 
tion de Sa Sainteté, sollicité “le 
tres grand honneur de remer- 
cier personrellement le Saint- 
Père de la générosité qu'il leur 
avait temoignée” pendant leur 


persécution. V f fn 
£ o 
Texte de l'allocution € s 
Voici maintenant les paroles d Suite à la ser e 
" ‘ : 
Fe Neseus Protestations des 
ns ps) : soldats américains 
ques et des orientations nouvelle 
que le conflit mondial a sous dif PARIS I 4 
férents aspects fait mürir dans le!} ; 1 
monde À L % 
Les abimes de la discorde, de | M€ ner | 16 
ia haine et de la folie de la per- | Man sur le quart CL l 
sécution, qui, sous l'influence de! Pour protester contre ird 
| doctrines erronées et intolérantes, | aPporté à leur rapat L 
en opposition avec l'esprit noble- Le jourt ae 1: | Star 
ment humain et vraiment chré-| and Stripes”, écrit « e com 
tien, ont été ouverts entre les! Mal tant lu camp a reçu une leté 
peuples et les races, ont englouti | tre adressée command 1 
d'innombrables victimes innocen- | C£tte région, le général J Te 
tesmême parmi celles qui n'a MacNarmey, lettre où il t 8 
vaient eu aucune part active aux | que les hommes, qui ont 4 
événements de la guerre. la date de leur départ iég 
L | quatre fo ne pourr ‘ e LT 
Le Siège apostolique reste fi- quer avant le 15 janvier. 


{foules d'enfants mourant de faim | 


et presque détruits par la tuber- | 


culose, 


“Nous voyons presque ces en-| 
fants qui vont s'adonner à une| 


vie de paresse et de vice, si per- 


sonne ne les sauve,” dit encore | 


le le Pape. 


| désire “une fédération de l'Inde, | 


| nistan”, 


| torale à Sukkur, Sind, Nehru a! 


déle aux principes éternels qui 
rayonnent de la loi écrite par 
Dieu au coeur de chaque hom- 
me, qui resplendissent dans la 
révélation divine du Sinai et 


Nouveau rabbi 


Nehru propose une | 
grande fédération 
BOMBAY Le bandit Jawa-| 


harlal Nehru, président du Con- | 
grès national hindou, a dit qu'il| 


de la Birmanie, de la Malaisie, de | 
Ceylan, de l'Iran et de l'Afgha- | 


Parlant à une assemblée élec. | 


déclaré quê ‘ha proposition de 1a 
Ligue musulmane de diviser l'In- | 
| de en Etats séparés, hindous et | 
| musulmans, signifierait un “plus | 
| grand esclavage”. | 

11 a ajouté que même si les Bri- | 


tanniques et les Musulmans s'en-| ts 

tendaient sur ce projet, il ne | éd 

pourrait être mis en exécution, 

parce que les hindous et les ra. 

Siükhs s'y opposeraient, Nehru a| = A: — 
ajouté que tous les problèmes] Le signor David Prato vient d@ 
mutuels disparaîtraient lorsque! succéder à Israele Zelli comm 


ies Britanniques quitteront l'In- 
de. 


l'ti e 


| rabbi de Rome, Zelli s'est converÿ 


au c atholici isme 
TE delà SAN ‘ 


Une situation pitoyable faite 


aux catholiques allemands 


BERLIN—Au cours du mois de décembre, les catholiques allemands se sont réunis, 


à Berlin, pour étudier la situation pénible faite aux Allemands en général et aux catho 


liques allemands, en particulier, dans les pays envahis par les armées russes ou sous goue 


vernement pro-soviétique. Son Excellence Mgr Konrad von Preysing, 


évéque de Berlim 


(nommé cardinal par Sa Sainteté, le 23 décembre dernier), présidait la réunion à laquellé 


assistaient aussi Leurs Excellences les évêques Jaeger, archevêque de Paderborn, et Mas 
ximilien Kaller, d'Emland. #1" 


Misère 
Les organisations catholiques 
allemandes ont un lourd problè- 


|me sur les bras pour trouver des 
abris et de la nourriture aux mii- 


lions d'Allemands déplacés et 
mourant de faim qui 
chaque jour, par flots, dans la 
capitale et ailleurs. La majorité 


ide ces réfugiés ont perdu leurs 


biens et sont en un tel état de 


_— 


LE CHAPEAU CARDINALICE COUVRE MAINTENANT LE MONDE 


UNITED STATES 


PACIFIC 

% OCEAN [ PERU 
EUROPE 51 
NO. AMERICA 8 

(AND WEST INDIES) 

SO. AMERICA 6 
ASIA 3 
AFRICA 1 
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TOTAL 


universalité de 
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L 


remptoire récemment lorsque le Souverain 


eaux cardinaux de différent 


ou 


isein de l'Eglise orthodoxe russe.| a été préparée par Le service de nouvelles de la 


ARGENTINA 


Pontife a choisi 32 


s pays. La carte qui 
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ties de l'univers 


tres Dejiqnautes 
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à 
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7 


Le 7 2 


L4 


l'Eglise a été démontrée d'une facon pé-, montre comment les cardinaux représenteront les diverses par- 


._ Vingt-deux pays seront représentés dans le 
parait ici Sacré-Collège qui comprendra 28 cardinaux italiens et 42 d'au- 
N.Ç.W.C. Elle; 


arrivent, | 


santé, à la suite des privations 
endurées en cours de route, que 
l'on porte à au moins trois mil- 


concentration, Quant à ceux qu@ 
l'on déporte, on les embarque, 
comme des animaux, à raison d& 


lions le nombre de ceux qui!80 ou 100 par wagon, et on les 
mourront au cours des prochains abandonne à leur sort Aussi 
mois. une forte partie de ces £ nd 

Atrocités communistes meurent de misère, On refuse de 


Les rapports parvenant à Ber- 


la nourriture aux femmes âgées 


lin des régions de l’est font voir de 60 ans, aux blessés de guerrg 
que la situation est épouvantable et aux mères dont les enfants 
dans ces contrées. Le clergé ca- ne travaillent pas. Des mères en 


tholique d'un de ces districts, 


sont rendues à vendre leurs en« 


[maintenant : sous gouvernement |fants pour se procurer de Ia 
communiste polonais à fait un nourriture, On ne fait même pas 
appel direct à Sa Sainteté le Pa- | exception pour les Allemands qui 
pe, lui demandant d'intercéder se sont montrés des adversaires 
auprès des autorités alliées afin du nazisme. 
qu'elles prennent les mesures né- Régime de terreur 
cessaires pour faire cesser les Un régime de terreur a été 
atrocités communistes. "2 ( : Ù rh 
\inauguré par les commu e4 
Langue allemande polonais qui font des arr« ons 
Ainsi, dans la région en ques-| massives, jettent leur ctimes 
tion, on aurait banni la langue dans des camps de concentras 
allemande, en dépit du fait que tion, où elles sont l'objet de tra 
la population ne parle pas un/temments barbares et \ains, 
mot de polonais. Sans compter |Ces mesures épouvantables onf$ 
les Allemands des autres déno- été faites non seulement avec le 
minations religieuses, la région consentement des arme es 
en question comprend 50,000 d'occupation, mais ce \émes 
catholiques. Les livres alle- armées se sont rée re 
mands, pas même les livres detre, au pillage et au viol. Filles, 
prières, ne peuvent être utilisés femmes, fillettes et rc es, 
en classe Dans la ville de!sans égard même à l'à éta 
Neustadt, en Silésie, 7,800 Alle-!violentées. Dans la seul ille 
mands dont un prêtre catholique,  d'Oppeln, 70 prêtres ont élu 1= 
ont été jetés dans un ghetto, a- sillés par les troupes 7 € Les 
près avoir été chassés de leurs églises furent dét te «- . 
foyers à une heure d'avis A tements sacerdota et es 
Grottkau, Silésie encore, 2,000 | sacrés furent volés, 1€ at et 
Allemands ont été jetés dans un images se es brisées et fas 
affreux camp de concentration |nées et on brüla de fond « Ve 
où ils meurent à raison de 60 par ble de Ilages entiers 
semaine, environ. En cr t des efforts des autoe 
Déportations 'rités alliées et du clergé catholie 
Les populations allemandes /|ques allemand pour faire face à 
la situation, on est débordé ef 


des villes d'Oppeln, de Gleiwitz 
et de Beuthen, en Haute Silésie, 
ont été évacuées de force et en 


ipartie jetées dans des earmps de 


illions € 
de mise 


l'on dit que des rm 
ds mourront 


ILUvVer, 


man 


! Rappélons-nous que la cueillette 
se fait tous les derfiiers jeudis de 
chaaue mois 


Nous continuons a série de 


Comité central des parties de cartes. Le rapport se- 
ra publié sous peu. Le mercredi 


dames de la paroisse 18 janvier 1948. la partie de ca: 


Le Comité des oeuvres paruis-| lez sera organuée par des person- 
lient à suuhaîter une bone! nes dévouées du district no 8. 

el heureuse Année à tous les a-| L'assemblée générale aura lieu 
wissiens, particulièrement à ceux! mardi prochain, le 15 janvier, 
qui font {émoignage de bonne vu-| 2 h. 30 de l'aprés-midi, dans !n 
salle du Cercle Ouvrier. Que les 


St-Boniface 


iale 


lonté envers nos oeuvres, #1 me 
profitons de cette occasion Pour! dames re fassent un devoir d's 
dernander la coopération de chs- | assister 


tun. Le nouveau Comité com- (Communiqué). 
prend: présidente honoraire, Mme _ 
A.-J.-H. Dubuc: présidente, Mm: L'OEUVRE DES 
J-B-T. Hébert: ière vice-prési- 
deute. Mme Joccph Mouard. 2m. TABERNACLES 
vice-présidente, Mme J.-A., Lane, 
ttaire, Mme Henri Lane; tré- boration des membres du clergé 
sorière, Mme Jean Lavallée et à la générosité des communau- 
Le Comité est à organiser une tés religieuses et de bien d'autre 
cueillette de linge pour la France.| donateurs l'Ocuvre des Taberra- 
Nous nous attendons à une gran- | cles a pu venir en aide à plusieur: 
de générosité, surtout des citoy-! missions et à plusieurs églises du 
ens de langue française. Le tout}! diocèse durant l'année qui vient 
expédié à la Croix-Rouge de s'écoule: 
Nous donnerons plus! Les dames qui avec tant de gé- 
de détails bientôt nérosité et de dévouement aident 
Une lettre venant de Francs! à la confection du linge d'autel 
fut adressée à la directrice du! ont fait en 1945, 68 chasubles et 
wervice de récupération, nous) accessnires, 20 chapes, 7 voiles 
donnant les détails sur les servi-! huméraux, 26 dalmatiques et tu- 
ces rendus par la cuisine-mobile | njques, 10 voiles de tabernacle, 


[ds 


LA | 
Française 


La Jeannette”, en Angleterre, es ! un drap mortuaire, 4 soutanes 
France, en Suisse et en Allema-! d'enfants de choeur, 8 nappes 
gne. Elle a même servi d'ambu-!| he nappe de communion, 2 eu- 
lunce en certains temps. Celic|bes et 4 tentures d'eutels. De pit: 
cuisme-mobile fut donnée à la: 4es calires. des burettes. des ca- 
France par le “Patriotic Salvage hons et des misrels ont été distr: 
Corps" de Winnipeg et de St-Po- bués, No avons recu &vec rr- 
face, Le service de récupération connaissance plusieurs  artic'e 
continue foujou à St-Boniface. tels que lingerie en toile, porte 
_ - _ = __ missels et missels et vêtements 
NOTICE sacerdotaux usagés. Tout a été ou 
sera utilisé 

In the matter of the estate of Livi. Nous espérons pouvoir faire en 
pue ge er gr Le re À core pl cette ar né e cai plu 
Labourer. dececased ° ieurs paroisses ont répondu à nu- 
en En tone LE'U | tre appel avec grande générosit 
Ritchot St. St. Boniface, Man. on or Le résultat en sera publié dès 
before the 15h day of Februsry AD que nous pourrons faire un rap- 


104 
Dated at 
trd day of 


port complet. 

Que le Divin Hôte de nos Ta- 
bernacles accorde à tous ceux qui 
d'une mamèére ou d'une autre er- 


St. Boniface, Manii:ba, this 
January AD. 1946 | 
Marie Pauline CALLAERTS 
Administratiix 
mianenins 
IN THE MATTER of the estate of couragent notre weuvre une bor:- 
THOMAS JADZYN, late of the City of | ne, heureuse et sainte année. 
St, Boniface, in the Province nf Mani- 
toba, Labourer, deceased, | 
AI! claims against the above estate 
must be filed with the undersigned at 
071-008 Confederation Life Building 
Winnipeg, Manitoba, on or before the 
1#th day of February AD. 1948 
B. B. DUBIENSKI, KC, 
Solicitor for 
Frances Jadzyn, Adrinistratrix 


Les conditions de température 
duction de sucre et de sirop d'éra- 


l'une des plus pauvres que l'on 
ait jamais enregistrée 


Instituteurs demandés 


On demande deux instituteurs pour enseigner dans 


Does a 
. Brunet pour _ 
son concert de Noël 


Voici quelques échos de notre 
Radio-Concert de Noël -— échos! 


La Société 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


RADIO FRANÇAISE 


Emissions françaises et bilingues pour ia semaine du 
12 av 18 janvier 


Gräce à la hienveillante colls- | 


d'Enseignement 
Postscolaire 


Bibliotheque 

Madame Fortin est 4 classifier 
nos volumes, Ce traŸail prendra 
plusieurs semaines et entre-temps 
nos lecteurs sont priés de pren- 
dre patience. Nous sommes bien 
décidés de monter une bibliothé- 
que de première classe et d'assu- 
rer un service à toute épreuve. 
Cette bibliothèque est au service 
de toute la population française 
du Manitoba. Nous devrons char- 


élogieux exprimant, chacun à -s3° 
manière, leurs félicitations à no- 
tre égard: 
“Quelle borne oeuvre pour l'ez- 
tente que nous souhaitons tous!" 
— Dr. Arthur Patrick, Uppei 
Canada College, Toronto, Out. 
“Vous avez le don de ressusci- 
ter les vieux coeurs français”. | 
— Mauricé Pierquin, cwré de 
Laurier, Man. | 
“How fer that little candle of 
radio from Lord Selkirk Schzl! 
has shed its beams!" | 
— Prof. Waldo Bates, State! 
Teachers' College, Erinboro, Pa. | 


CSK, Warrous, Sosk. ! ? %--Concert | A4 En parcourant 
ÿi 1308 tiesy 1000—A:rs € opéras | horaire. 
1015- Musique de S00- Yvan l'intrepide. 
SAMEDE 12 JANY. 1028-—Radio-jourr al. | S13—Radio-journal 
1920-—La Forte Ouverte 10230-—Orchestre de s hronique sport 
1215— 0-journai darce 53%0-Revue de ! setua- 
| “on ant. ny pe SARY. s45- Mutique légère 
1130- Céleste LA A un ee ges A ét Un momme et son 
Valentin 11 Nouvelles de la 2 
» CHE 13 JAN. Se Ve 6.15—"Métropoie 
10 Notre français sur 1139 Le Rever! Rural 6.20- er canadien- 
vil. 1 ai-horaire ; 
1190-Heure Domini- 1200 Aue Principale 645—Ls Fiancee du 
L pere EF els | 1- Ceux duon aime 
UNDI 14 NY. 5-Disques préférés > 
115—Rad 0 1230 Vers le soler! 130—" Through the 
415-1a note du 1245—Le quart d'heure, à 95 Rito-Carabins. 


om ma 
445-Un Des et son 


640— Nouvelles 
EU 15 JANV. 
LA om gr journal. 


des \irtyoses 
100-Musique de jazr 
| 115-—fnterinede 
| 130--Lettre à la Cana- 
i dienne 
| 1452Charsonnettes 
200—Le Music Hail. 


LU 
1010- usique de 
10 28- Nouvelles 
16.2-—Interrmède 


Jazz. 


| la 


n'ont pas été favorables à la p'o-| 
| la vie de l'Enfant-Dicu. 


ble en 1945. La récolte totale est | 


“Depuis dix ans, j'écoute votre 
magnifique concert annuel”. | 
— A. À. Gardiner, gérant géné- 
ral du trafic, C.N.R., Montréal. | 

“Votre programme est goûté ie! 
tous ceux qui comprennent le! 
français en Alberta”, 

— Paul Mailloux, curé de La-|! 
fond, Alta. | 

“Votre excellent travail à et au | 
ra un retentissement incaleula- | 
ble”, à 
— Roger Goulet, ex-inspecteur 
d'écoles, Montréal. 

“Comme diction et comme ex- 
pression, on ne ferait mieux nul- 
le part ailleurs. Votre institution 
vous fait le plus grand honneur’. 

— Donatien Frémont, prés. c'e 
l'Union Nationale Française, Ot: 
tawa 

“Vous contribuez plus ‘que ja- 
mais à avancer la cause de notre 
nationalité en notre pays”. 

Chancoire J.-N. Codère, Sé- 
minaire de Sherbrooke. 

“L'archevêque de St-Boniface 
Mgr G. Cabana, félicite les Petits 
Chanteurs de l'école Lord Sel- 
kirk qui ont si bien chanté er 
français”. 


ger une modeste contribution à 
nos lecteurs. 


Filims 
Le mois dernier nos films fran- 
çais ont été fournis à 7 centres et 
ont été vus par environ 1,500 per- 
sonnes., Nous avons retourné la 
série à Québec ct en attendons 
| une nouvelle. 


Art ménager 
Le cours d'art ménager s'est 
ouvert cétte semaine à St-Claude. 
Milles Marcoux et Girard se sont 
rendues à St-Claude et ont une 
vingtaine de dames et de jeunes 
filles comme élèves assidües 


L 


Cours de tissage 
La Rév. Soeur Maximilla doit 
donner un cours de tissage à St- 
Malo, au profit des élèves plus 
avancés. Ce cours ne doit durer 
que deux ou trois semaines. 


Chapelle Ste-Maric 


Une foule pieuse et recueille 
remplissait la chapeile à la Messe 
de Minuit et les communions ont 
été nombreuses, M. l'abbé L. Bé- 
dard, de l'archevéché de St-Boni- 
face, officiait. (M. l'abbé Robeit 
faisait lui-même l'inauguration ce 
nouvelle chapelle de Nor- 
wood). L'instruction se rapportait 
à la naissance de Notre-Seigneur 
et des leçons qui se dégagent d> 


La presse polonaise 
catholique ne peut 
se réorganiser 


LONDRES-—La presse ca- 
thoiique, en Pologne, recoit 
seulement 3 pour cent du pa- 
pier d'impression en cours, 
ce que les polonais catholi- 
ques considerent comme tout 
a fait insuffisant; la propor- 
tion est plus petite que celle 
qui était employée avant la 
guerre par les publications | 
catholiques. Pas un seul des 
quotidiens catholiques qui 
paraissaient avant la guerre 
n'a encore pu recommencer 
a publier. Un des hecbdoma- 
daires catholiques les plus | 
importants, qui parait ac- 
tuellement, “Tygodnik PFow- 
szechny' (La revue généra- 


La chorale a rendu avec talent 
une messe en parties, 

Le premier de l'An, M. l'abbé 
Robert a chanté la grand'messe 
ct a offert ses souhaits aux parois- 
siens. 

Plusieurs de nos bons parois- 
siens nous ont quittés, car ils ap-| 
partiennent maintenant à la nou- | 
velle desserte du Précieux-Sang, 
de Norwood. Nous regrettons leur 
départ, nous les remercions sin- 
cèrement pour le support morai 
et matériel qu'ils nous ont accor- 
dé pendant qu'ils étaient avec 
nous et nous faisons des voeux 
pour le développement de leur 


| 230-Les cne!s-d'oeu- 
x qe La | vre de la musique | 10.35—Orchestre 
gene eL 900) 315—Ia Vie des Qua-) JEUDI 17 JANV. 
640— Nouvelles 5.50 io-Cotlège 1100—Jeunesse dorée 
ps — 6 TAN. 3. to-Coiege 1113-—Quelles nouvelles? 
115— journal 400—Radio-Colkcge | 11-20— Nouvelles 


| 11.59—-Signal-horaire 


1200—Rue princioaie. 
12.15— Radio-juurnasl 


430-—Les cotes de la 


415—La Fiancée du 
Commando bourse 
445-—En parcourant 


445—-Un Homune et son! 


l'horaire 1225-D 
0. RouVêtes #00—Yvan l'intrepide, | 1230 Vers le À: - ges 
Jeunt 11 JANY. DR ppp iournel. | ne — auart d'heure 
Radio-journ y es virtuoses. 
tire ro G00—Un ilomme et son. 100 Extraits d'opéras 
Française. | Pécne | 115-—Intermede 
445 Un Homme et son! %15— Métropole” 130—Lettre 4 la Cana- 
é. 6.30-Suirér Canadienne diernne 
6 PAR er IA 645—La Fiancée du 1.45—Chansonneties 
Commando 260—Music-hal! 


VENDREDI 18 JAN. 


« 00 Orc t cnant 
1.15—Radio-journal. : Dre ne 


730—Le choc des idées. 


2.30-Chefs-d oc ivre. 
3.30—Radio-Collège 


Mis he à du 800—Piano 4.00—Radio-Coliège 
ais Un Hum o 8.30-Qui suis-Je? 430-—Les cotes de ls 
_ 1h grep el son QT nd tuuruel pe pourse 
: 9.15--Causerie En parcourant 
6 —Kouvees © 30— Orchestre l Rosntre 
10.00- Musique de jazr 500— Yvan l'intrepide 
CBFY, Verchères, PQ, 10.10-—Musique de danse 5.15—Radio-journai 
(Ondes courtes) 10.28—Nouvelles 525-Spurt 
10.30—Intermède 5230—Revue de 
SAMEDI 12 JAN. 10.35—Orchestre l'actualiié 


1100—Récital de piano MARDI 15 JANV 545—Au coin du feu 
, RM + gum Mu-| 11 00—Jéunesse adorée nt © Homme et son 
s : 111 uelles nouvelles éche. 
11.29 Nouvelles RE 6.15- Métropole 
—Le Reveil rural 1195—Le Reveil Rural. 620—Le theutie de 


11.59-—Signal-horaire 
1200—Les Alouettes 


chez-nous * 


1158-—Signal-horaire 
100—Les Talents de 


11200—Rue principale 


Everead, d 1% 3 

19 15— 12.15—Radio-journal chez-nous. 

122) padionlournal.  |1225 Disques préférés. | 140—Taxi 13. 

1220—R rip? Ne. | 1230—Vers le soleil. | 8.0n—Radio-Théâtre, 
FA Len 2° Ne%-)1245—Quart d'heure des} 9.00—Radio-journal, 
245 Pre yirtuoses. ÿ.15—L'ecole des Pa- 
12.45 Jiopranme MU-, 100—Dans un tour de! rents. 
1.00--Opèrs vaise… 8.45--Récital. 

400 CEE dé 1.15—Intermède, lUUU—-Musiaue de tart 
42. Door: 1.30—Radiv-Parents 10.10—Airs d'opérettes 

du moisson A 2 In me de l'art 12-Nouveiies. 
F ; 30—Chefs-d'oeuvre. 1050—L'H/stoire de la 

5 SH jar MUSI-, 330—Radio-College. musique, 


| 345—Radio-Collège. 
4.15—Radio-Collège 

| 4.30—Cotes de Ja bourse 

| 445—En parcourant 


VENDREDI 18 JANV. 


11 00—Jeunesse dorée. 
11.15—Quelles nouvelles? 


Cali. 
5.15—Radio-journal. 
5.25—C'auserie 
5 30—Chansonnettes. 


5.45— Musique l'horaire. . 
6.00—Questionnaire S00—Y ven  Lintrepide FX 20 Ep gr ; 
GA" TNA EAtS. 5.15—Radio-journal. VE à Pr tr 
—L'Heure Domigi- | 539. Revue 59—Signal-horaire 
cale À 545—Au coin du leu. |12.00—Rue principaie. 
1.00—Céleste et Valén- | 600—Un Homme et son | 1215 Radiq.jourmal 
re Péché 1225— Disques préférés. 


130—Ma Chanson. 
8.00—Radio-jJournal. 
BC05—A communiquer 
8.30—Orchestre 
800—Len Hopkin. 
9.30—Orchestre | 
10.00—Musique de dan- 


se. 
10.28— Nouvelles. 
10.39—Orchestre 
DIMANCHE 13 JANV, 
11.00— Airs d'opéra 
11.30—Récital de violon 
11.45-—Causerie, 
11.59—Signal-horaire 
12.00—Causerie. 


| 12.30— Vers le soleil 
|12.45—Le quart d'heure 
| des virtuoses 
100—Le Moulin de la 
Chanson, 
1.13—Intermede. 
1.30—Lettre à la Cana- 
dienne, 
1.45—Chansonnettes, 
2.00—Le music-hall. 
2.30—Chefs-d'oeuvre 
315-—La Vie des qua- 


tre. 
93.920—Radio-College. 
4.50—Cotes de la hourse 


6.15- Métropole. 
6.30—A ceux qui 
reviennent, 
T00—Les secrets du 
Dr Morhanges, | 
7.30—La Mine d'Or, | 
8.00—Symphonie. 
#.00—Radio-journal. 
9.15-—Causerie. 
9.30—Orchestre. 
110.09= Musique de jazz. 
10,10— Musique légère. 
10.28-— Nouvelles. 
| 10.30—Orchestre. 
| MERCREDI 16 JANV. 
11.00—Jeunesse doree. 


n. 


445—hn parcourant 


12.15—Radio-journal. 11. S , l'horaire. 
12.25—Intermede. [= te sl | 500—Yvan l'Intrépide. 
12.30— Theûtre. L [11355—Le Réveil Rural. ! 5.15—Radio-journal. 
1.30—Preparons l'avenir | 11,59-Signal-horaire, | $.25—Sport 

2.00— Musique. 1200—Rue principale. 5.30—Revue de 
2.30-—Chansonnettes |1215—Radio-journal l'actualité. 


écoles indiennes, l'une sous la juridiction du gou- 
vernement fédéral, l'autre sous la juridiction du 


gouvernement provincial, Bons salaires. Les candi- 


| nouvelle desserte. 

Les prix de la Fédération des: 
Femmes Canadiennes-Françaises 
ont été gagnés en novembre par 
Ernest Gauthier, élève du 2ème 


dats doivent avoir au moins leur onzièéeme grade, - ; 
grade, et en décembre par Patri- 


le), à Cracovie, tire à 20,000 

exemplaires. On estime que 

80,000 exemplaires pour- 

raient être vendus si on avait 
. le matériel nécessaire. 


3.00—Musique de Jazz. 
3.30—Radio-Collège, 
4.00— Adagio. 
430—L'Heure Domini- 
cale 
5.00—-Programme musi- 
cal. 
#.15—Radio-journal. 
5.30—Ceuserie 


12:25-—Disques préférés. | 
|12.30— Vers le soleil. 
12.45—Le quart d'heure 
des virtuoses. 
100—Le Moulin de is 
chanson. 
1.15—Intermed 
1.30—Lettre à 
dienne. 


e. 
la Cana- 


545-Musique légere. 
600—Un Homme et 
son Péché, 
6.15--Métropole 
f. oirée canadienne 
6.45—La Fiancee du 
Commando 
7.00—Symphonie, 
8.00—Studio G7. 


S'adresser le plus tôt possible au 


T. R. P, PROVINCIAL DES OBLATS 


Juniorat de la Sainte-Famille 
Téléphone 201 227 St-Boniface, Man. 


L'EGLISE CATHOLIQUE | 
RESPECTEE FN ANGLETERRE 

BAYONNE — Le Bulletin dio-| 
La secrétaire, |césain de Bayonne, en date du 2! 

Le sergent Paul Morier, du septembre 1945, donne l'intéres- | 
13ème régiment de l'artillerie ca-| Särte description que voici de 
nadienne, est revenu d'outre-| l'Eglise catholique en Grande- 
mer. 11 e:t actuellement en con-| Bretagne. (On sait qu'en ce paye, 
gé chez ses parents, M. et Mme|les catholiques .ne sont encore] 
Horace Morier, 472, Chemin Ste-! Au'une minorité de 2,400,000 sur 
Marie, St-Vital, 40 miilions d'habitants, mais cet- 
te minorité fait vraiment belle 


cia Mascarin, élève du 2ème gra- 
de également. Ces prix avaient 
été octroyés pour la conversation 
française 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


figure). 

“Elle est digne, fière, ferverte! 
et respectée, écrit le Bulletin, Ses! 
evèques, dont ja plupart fréquen- | 
térent le Congrès du Centenaire | 
de Newman, en ont conscience, | 
même quand ils président ure| 
séan:e la pipe aux lèvres. Ils sort! 


545—Radio-Collége | 145-Chansonnettes. 6.30—1' Heure de la 


6.00—Le mot s'il vous 2.00—Musique-hall. Valse. 
plait 2.30—Chefs-d'oeuvie 9.00—Radio-journal. 
6.30—Sérenade | 315-—La Vie des Qua-| 915—Chronique 
7.,00—Les voix du Pays tre. | littéraire 
730—Ici l'on chante. 3.50—Radio-Collège. | 9.30—Festivals de 
8.00—Histoires de 3.45—Redio-Collège. | Montréal. # 
Chez Nous. 4.00—Radio-Collège, 19.00--Musique de l'A- 
8.30— Musique familière  415—Programme musi- mérique du Sud. 
9.00—Radio-journal cai |1015—Musique de jazz. 
9.15—Actualites uni- 430— Les: cotes de la | 10.28—Intermède. 
versitaires. bourse. | 10.35—Orchestre. 


Les Anciens du Collège 
de St-Boniface à St-Pierre 


Le dimanche 30 décembre der- gager. Jusqu'au P. Beaubien qui compter que le Reich reconnai- | 185, ave Provencher 


nier, le club de hockey du Colié-| n'en revient pas...! 


ge rendait visite au club de St-| René Préfontaine (un Ancien) 
Pierre, Pour la circonstance, i,.ite l'équipe du Collège à la 


Winnipeg, Man, 11 janvier 1946 


“La Boîte au 


Q.—On parle souvent d'occa- 
sion de péché, pourriez-vous me 
dire au juste ce qu'est une occa- 
sion de péché? 

R.—-Le plus brièvement pos 
sible, je tâcherai de vous en don- 
ner une définition, et de vous ex- 
pliquer les différentes sortes 
d'occasions de péché 

Par occasion de péché on en- 
| tend quelque chose d'extérieur à 
{ l'homme, qui l'attire vivement au 
péché et lui fournit la facilité, 
que ce quelque chose d'extérieur | 
soit une personne ou une chose. 
Mais cette occasion qui est un 
danger, un péril de péché, peut ! 
être éloignée ou prochaine. Eloi- 
gnéc: si elle ne présente qu'un 
danger léger de péché, de telle 
sorte que l'on y succombe rare- 
ment: prochaine: si le danger de 
péché qu'elle présente est grave, 
au moins pour la personne dont 
il s'agit, et,tel qu'il lui est à peu 
près moralement impossible de 
ne pas y succomber. Si le danger 
grave de succomber, en présence 
d'une occasion, est tel pour tous, 
l'occasion prochaine est dite ab- 
solue: elle est dite relative lors- 
qu'elle existe pour tel homme en 
particulier, en raison de ses dis- 
positions personnelles, sans qu'el- 
le conserve ce caractère pour 
d'autres personnes qui ne se 
trouvent pas dans ces mêmes dis. 
positions. 

L'occasion prochaine absolue 
ou relative est dite continue ou 
présente, lorsqu'elle est telle 
qu'elle est constamment urgen- 
te, comme par exemple, la pos- 
session de boissons alcooliques 
pour une personne adonnée à 
l'ivrognerie; elle est dite inter- 
rompue lorsqu'elle ne se pré- 
sente que de temps à autre, à 
intervalles plus ou moins rappro- 
chés, ainsi la rencontre plus ou 
moins fréquente d'un ami avec 
qui l'on ne peut refuser de trin- 
quer, Enfin l'occasion peut être 
volontaire et libre, et cela a lieu! 
lorsqu'on peut aisément s'en dé-! 
gager, de sorte que, si l'on y res- 


| 


Von Ribbentrop 
fut brutal envers 


le Vatican 

NUREMBERG -- La façon ar- 
bitraire dont le gouvernement na- 
|zi a repoussé les tentatives du! 
| Vatican dé faire cesser les atroci- 
tés contre l'Eglise catholique en 


de Nuremberg. 

Des communications officielles 
échangées entre le Vatican et le 
ministre nazi des Affaires étran- 
| gères, montrent que le Saint-Siè- 

ge a été ignoré quand il a vouit 
| porter ces atrocités à la connais- 
| sance du ministre von Ribben- 
trop, 

Le ministre allemand des Affui- 
res étrangère; refusa catégorique- 
|ment de transmettre la lettre äiu 
| Vatican à von Ribbentrop. 

Ton brutal de Ribbentrop 
Quand le Vatican protesta au- 
| près du ministre des Affaires é- 
|trangères contre cet acte ‘non 
amical”, ce dernier lui adre*sa 
une réponse insultante, Visiole- 
| ment irrité parce que le Vatican 
refusait de reconnaître la souvce- 
raineté allemande sur les terri- 
Itoires conquis, von Ribbentrop 
déclara: 

“Les lettres traitant de situa- 
| tions impossibles sont un gaspi!- 


| 
| 


veraineté allemande sur les ter- 
ritoires occupés, elle ne peut guë- 


|tra l'autorité papale, en matières 


| religieuses, dans ces mêmes terri- 
| toires”. 


Mgr alors 


Cesare Orsenigo, 


‘qui sera 


| de parrain en fait, 


Pologne a été révélée au procès | 


lage de temps et puisque (par im-| 
plication) Rome conteste la sou-| 


x Questions” 


te, c'est vraiment parce qu'on | 
veut: ou nécessaire, lorsqu'on ne 
peut la quitter sans de très gra 
ves inconvénients, par exemple 
un mineur qui trouverait dans la 
maison paternelle une grave oc- 
casion de péché, alors qu'il ne 
peut se séparer de ses parents 
pour se mettre à l'abri du dan- 
ger. 

. 

Q.—Que signifie le mot Noël, 
dans le jour de Noel? 

R.— Noël, célébré le 25 décem- 
bre, nous rappelle la Naissance 
de Notre-Seigneur Jésus-Christ à 
Bethléem. L'ange dit aux bergers 
“ne craignez point: car voici que 
je vous annonce une grande joie 
pour tout le peuple: 
c'est qu'il vous est né, aujour- 
d'hui, dans la ville de David, un 
Sauveur, qui est le Christ le Sei- 
gneur.” Noël vient du mot latin 
“natalis” qui signifie jour de 
naissance: ainsi célébrer la fête 
de Noël veut dire célébrer le na- 
talis, ou jour de naissance du 
Christ. 


Q—Qu'est-ce que l'on entend 
par l'Epiphanie? 

R.—Ici il faut en appeler au 
grec: le mot grec correspondant 
signifie apparition, manifesta 
tion, Comme à Noël c'est le mys- 
tère d'un Dieu qui se rend visi- 
ble, qui se manifeste; mais ce 
n'est plus aux Juifs seulement 
qu'il se montre comme à Noël, 
“c'est aux Gentils qu'en ce jour 
Dieu révèle son fils” (oraison de 
la Messe). Ainsi à l'Epiphanie du 
Scigneur, nous commémorons la 
Manifestation de l'Enfant-Dieu 
aux Gentils, c'est-à-dire aux na- 
tions paiennes appelées à Lui 
dans la personne des Mages ou 
des Rois. D'où également le nom 
populaire qui lui a été conservé: 
fête des Rois. 

. LL 

Q.—Quelqu'un a oublié de 
toucher" l'enfant au moment du 
baptême, le prêtre a omis dg l'en 
avertir, est-ce bien vrai qu'il 
n'est pas parrain? 

R.—Tenir ou toucher physi- 
quement le baptisé sur les fonts 
baptismaux dans l'acte même du 
baptême par soi-même ou par 
son procureur est une condition 


nécessaire pour être validement 


parrain. Sinon, ce baptisé n'a pas 
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AVOCATS - NOTAIRES 


| Droit civil, droit criminel 
Municipalités, prêts, testaments et 
règlements de successions Ù 
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[PRATIQUE GENERALE DU DROIT 
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L.-A. REGNIER, LL.B. 


Avocat, notaire 
Pratique generale du droit 

Ajustement de dettes et placement 

d'argent sur fermes 

CHAMBRE 31, 460, RUE MAIN 
En face de la Manque Canadienne 
Nationale 
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Situation au 30 novembre 1945 
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let vie Testaments et successions. 
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et toujours en éveil des choses de 


récemment par le Vatican soït|648.650 édifice Somerset, Winnipeg 
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voie biliaire en permettant un 
flux de bile qui nettoie le foie 
| des'impuretés qui obstruent les 
| canaux. 


| ciles à prendre. Elles ne causent 
[pas de coliques, n'affaiblissent 
pas et ne rendent pas malade. 


Prix, 25 sous la fiole. 
The T. Miles Ca Lid_ Toronta Ont | 


prendre au plus tôt. 


une longueur de plus de cing mil- 


L'aumônier des Anciens jubile! les en arbres et arbustes pour la 
Les nombreux élèves du Colle-| démonstration et pour l'essai de 


Ces pilules sont petites et fa-| avec tant de rapidité et d'habile- | combinaisons sous forme de haies. | , 
uê sera la! L'espèce de Mandchourie de l'ar- me de Paris sont célèbres depuis | 283, 


té, se demandent ce q 
prochaine rencontre des élèves a-| me de Chine a fait en deux gai- 
vec leurs aînés! En tout cas, Lou | sons de croissance une haîe de six 
Bourbonnais promet de ne pas) pieds, tres belle et tres uitle, 


ù h 
| 


dans le mouvement de résistan- 
{ce français et sur la renaissance 


| ge, en voyant les Anciens évoluer | différents types et de différentes | spirituelle en France. 


Les conférences de Notre-Da- 


|le Caréme de 1835, quand le pré- 
! dicateur étaft le Péêre Henrt-De- 
|minique Lacordaire, 


DR CHARLES R. OKE 


DENTISTE 
1404, édifice Toronto General Trusts 
ave, du Portage Winnipeg 


(Une rue à l'est d'Eaton) 


Telephone 94 908 


Winnipeg, Mon, 11 


lonvier 1948 


La Liberté ‘ Patriote 


LA LIBERT LE PATRIOTE UF OUEST 
Fondée en 1913 Foudé en 1919 


Organe des Franco Frerxo-Canadiens 
du Merrtobe Sathatcheuen 
NNIPI MA" ERT. 
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LAFRENIERE. O M1 
619, avenue McDermot 


Directeur: L 


Rédaction et sésrunistrat.on Winnipeg. Man 


Téléphone 21 817 
rix de l'abonnement d'un an 
pars. #3 00 
Toute evrrespondance 
pervenir au plus tard le 
Rédacteur, 14 Liberte et 


. pentai 


Election des commissaires d’ecole 


Au cours du mois de janvier, les contribuables éliront 
comme par le passé des commissaires d'école pour les pe- 
tits districts. La loi des grandes unités de 1944 n'a pas mo- 
difié l'article de l'Acte scolaire provincial qui se rapporte 
a l'élection des commissaires dans les districts ruraux. 

La plupart des districts ruraux seront englobés dans 
les grandes unités scolaires en 1946. Le nouveau système 
ne fait pas disparaitre les commissaires des districts qui | 
composent la grande unité, bien qu'il leur enlève Ia plu-| 
part de leurs droits. Tout de même, ils gardent encore le | 
droit important de diriger le choix de l'instituteur ou de 
l'institutrice, quand ils désirent faire enseigner le français 
ct le catéchisime à l'école. 

Voici ce que stipule la loi des grandes unités scolaires 
1 cet effet: “Lors de l'établissement grande unité 
scolaire, les commissaires des districts locaux qui la com- 
posent conservent les droits garantis par les sections 201 
et 202 de l'Acte scolaire, qui autorisent l'enscignement du 
français et du catéchisme”, La section 43 de la nouvelle loi 
est ainsi conçue: “Si une commission d'un district scolaire 
d'une grande unité adopte réclamant la 
mise en vigueur des sections 201 et 202 de l'Acte scolaire et 


Canada, 8200: Etats-Unis. 8250, autres 


ournsi doit nous 
être adressée au 
Winnipeg. Man 


Œntsus 


rédaction du 
5h Met 
+ McDermot 


cer Pontes 


#4 
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619 


ercre 
e Patric 


e 


de le éruntéme cine, Ministère 


turisé comme en ve 


d'une 


une résolution 
transmet une copie de la résolution au bureau contral de 
la grands unité, il sera du devoir de ce bureau de nommer 
à cette école un instituteur ou institutrice parmi ceux dont | 
les noms lui auront élé présentés par les commissaires du | 
district, pourvu toutefois que la nomination soit transmise | 
au bureau central durant le mois de mai et que l'institu- 
teur ou l'institutrice accepte”, 


| fonctions qui lui ont été confiées 


récemment. Une sale campagne 
par quelques membres de la com- 
mission scolaire l'a empéché d'é- 
tre élu. Les membres du “School 
Board” qui ont voulu ignorer les 
directives venues “d'en Haut” et 
qui ont arrêté leur choix sur M. 
Taraska méritent des félicitations 
non pas en raison de leur largeur 
de vues, mais pour leur esprit de 
Justice 

En Allemagne et en Russie ja 
persécution s'appelle la persécu- 
tion; ici, c'est de la diplomatie 
Qu'elle soit voilée ou ouverte, la 
persécution est répréhensible au 
même degré 


Aux membres de la commis- | 


sion Scolaire qui ont voulu poser 
un acte de justice, et au nouveau 
président, nos félicitations et nos 
voeux, L. L. 


Grandes Unités en 
Saskatchewan 


Dans un article précédent, nous | 
avons décrit d'une façon sommai- | 


re la situation faite aux catholi- 


ques en général et aux Canadiens | 


français en particulier par l'ins- 
titution des grandes unités sco- 
laires en Saskatchewan. C'est une 
situation plutôt précaire. Par le 


groupement des districts scolai- | 
res, nous perdons la majorité 


dans la presque totalité des ces 
Or, pr élo- 


l'expérience ve 


| quemment qu'il est plus facile de 


conserver ses droits lorsque l'on 
est an majorité, Avec le nouveau 
système, la population catholi- 
que est noyée dans le grand tout 
acatholique que représentent les 
provinces de l'Ouest. Alors le 
contrôle imrnédiat de l'instruction 
des enfants catholiques passe en- 
tre les mains de personnes qui 
ne pensent pas comme nous en 
Lorsque l'on 


Le chapeau cardinalice, insigne spécial du cardinalat, a été | la citer tout 
introduit dans l'Eglise par le pape Innocent IV il y a 700 ans. 
rouge brillant il symbolise la dignité de prince et le martyre. 


LA LIBERTE ET LE-PATR 


| | I n'est porté qu'une fois 


de fanatisme menée en sourdine ! 


D'un 
I 


IOTE 


1 


TRIBU 


La rédaction de “La Liberté 
et le Patriote” n'est pas res- 
ponsable des communications 
qui paraissent sous cette ru- 
brique Nous ne publions que 
des lettres signées. Les corres- 
pondants peuvent cependant 
user d'un pseudonyme, à la 
condition que leur nom et a- 
dresse nous soient connus. 

dééditiene 


[Monsieur le Rédacteur, 


Quelqu'un qui s'intéresse vive 
|ment aux questions sociales, et 
| plus particulièrement aux ques 
{tions ouvrières, m'a remis le nu- 
méro du 14 décembre dernier du 
“Commonweal”, périodique pu- 
blié à New York, me priant de 
faire quelques commentaires sur 
une lettre du R. P. Eugène Cul- 
linane, C.S.B., de Saskatoon, a 
dressée aux rédacteurs sous le 
titre ‘“’Socialism and Socialism''. 
Cette lettre fait pendant à une 
lettre semblable du R. P. Geor- 
ge H. Dunne publiée dans le mé- 
me périodique, numéro du 23 no 
vembre. 

Je crains fort, M. le Rédacteur 
| de ne pouvoir faire pleinement 
| justice à la lettre du Fère Culli- 
| nane, faute d'espace. Er. effet, la 
| lettre, quoique brève, couvre un 
terrain immense. Elle contient 
un tas d'affirmations gratuites 
sur une multitude de sujets. Pour 
faire pleine lumière, il faudrait 

d'une pièce, puis 
procéder aux commentaires, Si 


n'est porté qu'une fois: c'est lorsque le Souverain Pontife l'impose | VOUS m'accordez l'espace, je le 
au nouvel élu. Au moment de la mort du Cardinal le chapeau est | ferai dans un prochain numéro 
placé sur le cercueil puis ensuite suspendu dans la cathédrale. Le |de votre très estimé journal. 

chapeau cardinalice qui apparaît sur cette photo appartenait au 


cardinal Mundeiein. 


Il est maintenant suspendu sur l'autel prin- 


cipal dans la cathédrale Holy Name de Chicago, 


Billet du vendredi 


De tous les droits que possédaient les commissaires 
d'écoles des districts ruraux avant la centralisation, un 
seul demeure: celui de choisir les instituteurs et les insti- 
tutrices, choix que doit ratifier, selon la teneur de la loi, le 
bureau central de la grande unité. Toutes les prérogatives 
dont jouissaient les commissaires antérieurement sous le 
régime des districts scolaires ont été balayées complète- 
ment à l'exception de celle qui les autorise à exiger l'insti- 
tuteur ou l'institutrice qu'ils désirent. Par ailleurs, ils as-| 
sument des charges qui équivalent à celles de concierges.. | 

Il n'y a pas à nous le cacher: la situation est mauvaise; 
nos écoles risquent de nous échapper. Une seule clause, si 
elle est respectée, protégera encore l'enseignement du caté- 
chisme et du français à l'école, L'avenir dira ce que vaut 
cette clause, Entre-temps, nous devons nous y accrocher 
fermement, sinon c'est le désastre, et lui faire donner son 
plein rendement. Nous pouvons être certains que le bureau 
central ne fera pas de zèle pour favoriser l'enseignement 
de la religion catholique et du français. I} sera plutôt en- 
clin à considérer les intérêts généraux, vrais ou supposés, | 
au gré des directeurs en majorité non-catholiques ou de 
langue anglaise, ce qui ne sera pas nécessairement selon les 
intérêts d’un district local catholique et français. Par li- 
nauguration des grandes unités scolaires nous avons perdu 
l'autonomie locale des districts scolaires qui deviennent 
autant de minorités privées du droit de gérer leurs affai- 
res. L'élargissement des cadres d'administration et de di- 
rection scolaire tel que celui nrévu par la loi des grandes 
unités, place entre les mains de non-catholiques le contrô- 
le immédiat de l'instruction de nos enfants... 

Dans de telles circonstances, il est à craindre que nos 
gens se désintéressent des questions d'écoles et ne se sou- 
cient guère d'assumer les fonctions de petits commissaires. 
Une telle attitude serait fatale. Plus que jamais nous a- 
vons ie devoir urgent d'apporter tout le sérieux possible à | 
l'élection prochaine des commissaires d'école. | 


di,Ve | 


*x 


maintenue aux frais de l'Etat. 
M. Thomson a remis sa rési-| 

gnation à cause de divergences] 

de vues entre lui-même ét le gou-| 


Ma rie-Anne Gaboury"” 


La Société Historique de St- 
Boniface vient de faire rééditer 


| matière d'éducation 
analyse le rouage de la centrali- 
sation des écoles rurales, l’on ne 
peut s'empêcher de conclure que 
c'est en définitive l'emprise pres- 
que absolue du gouÿernement 
dans le domaine scolaire, Nous 
disons “presque absolue”, parce 


| que nous pouvons encore, pour le 


moment du moins, exercer une 
influence sur l'enseignement, grâ- 
ce à la clause protectrice 43 de la 
loi des grandes unités. Et n'était 
cette clause, autorisant les petits 
commissaires à présenter des 


noms d'instituteurs et d'institu- 
| trices et obligeant par ailleurs le 


bureau central à se conformer sur 
ce point au désir des commissions 
locales scolaires, nous n'aurions 
plus un mot à dire dans l'éduca- 
tion de la jeunesse; les parents, 
ceux d'Europe sous des régimes 
extrémistes que condamne au- 
jourd'hui le monde entier, se- 
raient dans l'impossibilité d'exer- 
cer les droits imprescriptibles que 
le bon Dieu leur a donnés en édu- 
cation. 

Le respect de la clause 43 est 
donc impératif, si nous voulons 
sauvegarder un peu de français 
et de religion à l'école. D'où l'im- 
portance de l'élection des petits 
commissaires, ou commissaires 
de districts. Si, dans le passé, les 
contribuables ont pu se désinté- 
resser de cette élection sans trop 
d'inconvénients graves pour nos 


| écoles, ce n'est plus la même cho- 
|se aujourd'hui. 


La situation a 
changé radicalement, Nous ne 
sommes plus maitres dans nos e- 
coles, nous ne gérons plus nos af- 
faires dans ce domaine. Consé- 


Tout d'abord, je dois déclarer 
que je parle uniquement en mon 
nom propre, comme simple laï- 
que catholique, et mon jugement 
n'engage nullement celui de l'E- 
| glise, dont je suis et veux demeu- 
rer le fils soumis. Mon jugement 


NE LIBRE 


ne? Le grand Pontife en pleura 
et demanda au Cardinal Gerlier | 
de dissiper l'équivoque ainsi 
créée. À la lumière des enseigne- 
ts pontificaux, il n'y a aucu- 
ne collaboration possible entre 
le christianisme et le socialisme, 
parce qu'ils sont naturellement 
et fondamentalement opposés. La 
seule collaboration possible en- 


tre socialistes et catholiques est 


celle qui naît de la charité chré- 
et encore, est-elle permi- 
se uniquement dans le but de ra-| 
mener les socialistes à la pléni- | 
tude de la vérité chrétienne . | 
Autrement, on se demanderait | 
pourquoi le Bon Dieu ne collabo- 
rerait pas avec Lucifer! Ce serait 
si désirable! Que d'embûches se- 
raient ainsi évitées aux pauvres 
hommes! Comme les socialis- 
tes doivent être contents de voir 
comment certains catholiques 
sont oublieux du trésor de vérité 
humaine qu'ils possèdent! Aussi, 
le secrétaire général du parti So- 
cialiste américain est-il heureux| 
de saluer catholi- 
ques, et il rappelle que son parti 
n'a jamais été antireligieux, 
qu'il n'a combattu l'Eglise catho- 
lique que lorsque cette dernière 
était antidémocratique (!) 
On peut s'imaginer la joie de 
MM. Coldwell et Wynch! Il y a 
de quoi se réjouir à moins 


uenne 


les ‘‘avances 


Pour les catholiques, il y a de 
quoi être sérieusement inquiet 
Il faut nettement se mettre à 
l'oeuvre, et étudier notre doctri- 
ne telle que contenue dans les 


PAGE TROIS 


Encycliques, et être sûr que nous 
les comprenons paragraphe à pa- 
ragraphe sans eh omettre un seul. 
C'est à ce prix que nous évite- 
rons de commettre des erreurs 
de jugement qui aboutiront Aux 
pires désordres et aux pires abus 


des pouvoirs de l'Etat p ics 
générations à verur 

Dans un article publié dans le 

e Car- 


Collier's du 5 de ce mois 
dinal Spellman attribue la décla- 
ration suivante au Pape Pie XII: 
The Church contradicts and con- 
demns various forms of Marxist 
Socialism and Atheistic Com- 
munism as enemies of Christian 
civilization and world peace. She 
contradicts and condemns them 
because it is her right and duty to 
safeguard men from currents of 
thought and influences that 
jeopardize their earthly peace 
and eternal salvation. She con- 
tradicts and condemns State Ab- 
solutism based on the faise prin- 
ciple that the authority of the 
state is unlimited and controls 
the entire field of public and 
private life, invading even the 
realm of ideas, beliefs and con- 
science. Such denial of liberty 
can have only those catastrophie 
consequences that experience 
sadly shows! Whether this slav- 
ery arises from unfair exploita- 
tion by the power of the state or 
by the misuse or abuse of any 
other power, the result is the 
disastrous same.” C'est moi qui 
souligne dans la citation ci-haut, 

Je vous remercie pour votre 
bonne hospitalité 


Paul PRINCE 
La Broquerie, le 7 janvier 1946. 


M. J.-Edgar Hoover, président 
du “Federal Board of Investiga- 
tion” des Etats-Unis, vient de 


Bienfaits de l'éducatio 


r LI 
n chretienne 
ce de Dieu, il faut admettre come 


me conséquence nécessaire que 
toute violation de sa loi est un 


confirmer, d'une façon non équi- |mal, et que l'observation de cette 


la biographie de/Marie-Anne Ga- 
boury, de l'abbé Georges Dugas. 


vernement provincial au sujet de 


! | quemment nous sommes à la mer- 
{la nature même de l'‘“‘Adult Ed- 


| ei de gens qui n'ont pas les mé- 


La vie de la première canadien- 


ne de l'Ouest était devenue in- 
trouvable, Quelques anciens en 
avaient encore des exemplaires 
jaunis par le temps, mais il de- 
venait impossible d'acheter cette 


intéressante vie de l'invincible 
pionnière. 
L'édition nouvelle de Marie- 


ucation,'’ a déclaré M. Lloyd, mi- 
|nistre de l'Education dans le gou- | 
|vernement Douglas. 

Il est à souhaiter que l’attitu- 
de du gouvernement CCF ne soit | 
pas seulement motivée par des 
intérêts politiques à sauvegarder | 
mais qu'elle constitue plutôt une 


condamnation de méthodes qui 
ne sauraient être tolérées dans un| 

vays démocratique 
Le ‘‘Radio College” et ‘The 
Front Page” auraient dû être 
forme un ensemble de belle te- SAPPEURES depuis longtemps-dé- 
nue, Plusieurs annotations nou- 7. Loin d'aider eu mouvement 
sels de CCF au pays, ils lui auront tous 
née ahllennes LAN. de es causé un tort irréparable. 
annotations sont dues en majeu-|, Sauf erreur, notre journal a été 
re partie à la plume experte de le premier à dénoncer la propa- 
De. JARDIN te gande communiste que faisait M 
l'entremise de 


Anne Gaboury a été imprimée 
aux bureaux de la Canadian Pub- 
lishers, à Winnipeg. La brochure, 
sur excellent papier, contient 
cinquante pages de texte. Le tout 


venues s ajouter 


Thomson par 


mes conceptions que nous de la 
nature et des principes de l'édu- 


| cation et qui, ra certains cas tout 


probablement, s'étudieront à in- 


terpréter la loi selon leur menta- | 


lité, surtout en ce qui a trait au 


choix des instituteurs et des insti- | 


tutrices. 

Il est à craindre que, en raison 
de la diminution des prérogatives 
aes commissaires nos gens se dés- 
intéressent de l'élection de 
leurs représentants à la commis- 
sion scolaire et que les contribua- 
bles soient peu enthousiastes d'ac- 


| cepter la charge de commissaires. 


Il est évident que la fonction de 
petits commissaires peut être 
comparée à celle de concierges, 
mais il reste encore un droit très 
important qu'il ne nous faut pas 


respondant de la Société Histori-!, “ps . 
« l'‘‘Aduilt Education”. L, L. 
que de St-Boniface nchs î sacrifier à aucun prix: celui de 
Nous sommes heureux de fé ATARS k procurer indirectement à nos <- 
M. Peter Taras a coles des instituteurs et institu- 


liciter la Société Historique de 
cette intelligente initiative. Nous 
recommandons fortement la lec- 
ture de ces belles et émouvantes 
pages. On pourra se procur 
brochure en s'adressant à 
ciété Historique de St-Boniface 
Archevêché de Saint-Bor 


L'élection de M. Peter Taras- 
|k:a à la présidence de la commis- 
sion scolaire de la ville de Win-| 
nipeg, en plus de marquer un fait| 
peut-être unique dans l'histoire 
organisme, constitue un 
éloge éloquent des rares qualités 


la So 


ae cet 


ace 


Elle se vend trente-ci sc que possède le nouveau titulaire 
l'unité (quarante sous fr M. Taraska, en effet, est catholi- 
co), ou trois brochures pour un que et est d'origine polonaise, 
dollar (franco) A. D ce qui n’est pas de nature, on le 


M. Watson Thomson 


à lui attirer la sym- 
compatriotes an- 


conviendra 


pathie de nos 


| tricts, 


trices catholiques bilingues. L'a- 
venir dira quelle est la valeur de 
la clause 43, Mais il est un fait 
1déniable: si nous ne faisons au- 
cun cas de cette clause, en négli- 
geant de l'utiliser, le gouverne- 
ment n'hésitera pas à la rayer de 


la loi, 

Nous assurerons le plein exer- 
cice de cette clause protectrice en 
élisant des commissaires de dis- 
qui comprennent pleinre- 
ment la situation et possèdent les 


8lo-saxons. Il faudrait être naïf! qualités voulues. Donc les contri- 

“La Liberté et le Patriote” se! pour croire que la viaille lutte! buables doivent ouvrir les yeux 
réjouit de ce que le gouverne- qui se fait pour tenir à l'écart! et se mettre sur le chemin pou 
ment de la Saskatchewan ait prié des postes de éommande les Ca-| trouver les hommes de l'heure 
M. Watson Thomson de remettre | tholiques et les Canadiens fran-| C’est un devoir urgent. Pour é- 
sa démission comme directeur de | Çais, s'est apaisée. Elle est aussi | clairer leur choix, nous énumiére- 


active qu'autrefois, seule la mo-| 
dalité en diffère, 

Ainsi M. Taraska aurait dû, 
l’année dernière, en vertu de 


|ses élats de service, assumer les 


l'‘Adult Education Movement”, 
Sous la direction de M. Thomson, 
l'“Adult Education” était deve- 
nue une agence de propagande 
communiste à peine déguisée, 


aes 


rons dans un prochain article les 

qualités que doivent avoir les 

candidats qui accepteront de bri- 

guer les suffrages de l'électorat 
J. V. 


Un ouvrage sur la 


peinture moderne 


Collaboration spéciale à ‘La Liberté et le Patriote” 


Les amateurs de couleurs, com-} 
me disait jadis René Bazin, vont | 
pouvoir s'en donner à coeur joie. | 
Un livre parait, debordant de | 
principes et théories, de défini- | 
tions, démonstrations et illustra- 

| tions, où chacun pourra puiser sur 
| l'art de peindre les idées et les ar- | 
| guments qui lui conviennent le 
| mieux. Intitulé Les Grandes épo- 
| ques de la peinture moderne (Ù, 
on le doit à Miche] Georges-Mi- 
chel, que n'ignorent ni les artistes 
ni leurs fidèles, Sur ce sujet dis- | 
cuté de la peinture modérne, l'au- 
teur s'évertue à jeter quelque lu- 
mière. Qu'est-ce que cette pein- 
ture? Comment se présentent ses 
‘diverses époques? A partir de 
quel moment un peintre se range- 
t-il parmi les modernes, et pour- 
|quoi? L'auteur tente de répondre 
à ces questions, de mettre de l'or- 
dre dans les idées, de la clarté | 
dans les esprits, à propos de tant 
de toiles qui passionnèrent l'opi- 
nion et suscitent encore après des 
années, en Amérique comme en | 
Europe, des controverses suscep- 
|tibles de dégénérer en batailles. 
| 11 rappelle l'histoire de la pein. 
ture, en France surtout, mais sans 
négliger les apports étrangers, de 
| Delacroix à nos jours. Avec rai- 
| son, il accorde une attention par- | 
| ticulière à l'école des impression- 
nistes, qui rendit de si grands ser- | 
vices, sans pour cela faire fi de la 
! composition et du dessin, comme | 
[il arriva par la suite à tant de| 
| barbouilleurs dits d'avant-garde. | 
| Ii résume enfin son cours, fort | 
| aimablement donné, dans un ta- 
| bleau synoptique qui fournit des | 
| jalons à plus d’un profane, et aux | 


| connaisseurs même, 

| * 
Il fäüt s'entendre, écrit Geor- | 
| ges-Michel, sur le terme ‘“’moder- 
|ne”, Il ne signifie rien en soi, du 
| moins en art. “Car la peinture 
| dite “moderne” aujourd'hui, de- 
| viendra ancienne plus tard. Com- 
me la peinture dite aujourd'hui 
|ancienne fut moderne en son 
| temps”. Rien n'est plus juste. Na- | 
turellement, les peintres cher- 
|chent chacun leur manière, leur 
originalité propre, cette facture 
qui leur permettra d'exprimer 
leur personnalité, de ne ressem- 
| bler à aucun autre, ni à leurs de- | 
vanci ni à leurs contempo- | 
rains. Comme les sculpteurs, les | 
| 


musiciens, les écrivains. Les uns 
y réussissent sans trop d'efforts 
s'ils ont du génie, ou seulement 
l'étincelle du talent. D'autres pas- | 
| sent leur vie à se chercher, sans 
quitter les ornières convention- 
nelles. D'autres encore, détermi- | 
[nés à se distinguer coûte que | 
coûte, n'hésitent pas à tomber 
dans l'abracadabrant, l'illogisme 
et l’idiot. Ces derniers croient dé- 
couvrir l’art dans le vision défor- 
matrice des étres et des choses, 
l'oubli de la perspective, le mé- 
pris de la ligne, la débauche des 


tons. Georges-Michel raconte tout 
cela. Avec une évidente bonne 
volonté, 11 fait la part des choses, 


distribue ça et là les points, at- 
mérites, sans 
imposer | 


tribue a chacun ses 
cependant s'en laisser 


(1) Chez Brentano’'s, New-York 
distribué par Bernard Valiquette, 


| Montréal, 


|cueillit leurs propos, courut le 


| Impression, 


| Monet 


par les faiseurs. Sur certains as- 
pects de la peinture moderne, il 
se garde de juger. Il enregistre et 
il note, tient compte des préoccu- 
pations, des procédés, des théo- 


| ries, mais il ne rend pas de ver- 


dict, Sans doute a-t-il raison, 
dans un ouvrage qu'il veut obiec- 
tif, mais souvent l'on aimerait 
connaitre sa franche appréciation 
de certaines horreurs. 

* 


Georges-Michel offre beaucoup 


| d'intérêt comme anecdotier, Pa- 


risien de vieille souche, ou par 
adoption depuis toujours, ce qu'il 
ne sait pas de la Ville-Lumière 
ne vaut pas une mention, Il con- 
naît Paris sur le bout du doigt. 
I1 fréquenta la plupart des artis- 
tes de son temps, fläna dans leurs 
ateliers, causa avec eux et ‘e- 


expositions. Aussi son livre four- 
mille-t-il de détails vus et vécus, 
de récits qui expliquent telles 
réalisations picturales, tels des- 
sous que l'on ignorerait sans lui. 
D'où vient, par exemple; le ter- 
me impressionnisme? En 1872, le 
Charivari, journal du temps, vou- 


lut moquer Claude Monet en l'ap- | 


pelant impressionniste, à propos 
d'une toile exposée chez Nadar: 
soleil levant, 
lors, relevant le défi, Monet et ses 
amis se dirent eux-mêmes im- 
pressionnistes. La grande décou- 
verte de Monet, avant la juxtapo- 
sition des couleurs et la théorie 
des complémentaires, fut celle de 
la lumière. En 1885, Boudin lui 
révéla à Tourville que Jongkind 
et lui-même peignaient en plein 
air, au lieu de se confiner dans 
un atelier. Ce fut la révélation. 
constata bientôt qu'en 
plein air “l'ombre n'est pas uni- 
formément noire ou brune; que 
les cbjets ne sont pas d'une cou- 


leur locale, mais infiniment va-| 
| riable selon les heures du jour, 


l'état du ciel, l'atmosphère en- 
fin”. Monet trouvait sa voie. Le 
livre de Georges-Michel contient 
de nombreuses et belles illustra- 
tions en hors-texte, Son enseigne- 
ment se continue par l’image qui, 


| selon le proverbe chinois, dit plus | 
qu'un million de mots, Si les re-| 
| productions en blanc et noir ne 


rendent pas entière justice aux 
véritables artistes, à cause de 
l'absence des couleurs, elles ai- 
dent à dépister les saltimbanques 
de la peinture. Sans la féerie des 
couleurs, la carence du dessin ap- 
paraît clairement, et avec elle la 
pauvreté ou l'irrationnel de la 
conception. 
L'ILLETTRE. 


(Reproduction interdite) 


OTTAWA— Le gouvernement 


| tion est le conseil que je me per- et autres centres d'amusements, | 
travailliste de Grande-Bretagne | mets de donner à tous ces catho-!s'ils sont bien tenus, sont une ex- | 
n'a pas rompu avec la coutume | jiques qui sont tentés de se join- cellente chose, mais ils ne rem- 
dre aux forces socialistes. placeront jamais l'éducation re- | 


séculaire qui veut que tout gou- 
vernement respecte le droit du ci- 
toyen de se lever sur la Place du 
Marché ‘et de dire au gouverne- 
ment d'aller au diable”, 

C'est là ce que le très hon. Her- 
bert Lorrison, lord président du 


Dès | 


[n'engage pas non plus le juge- voque, la valeur morale et na- 
ment d'aucune autorité ecclésias-|{jonale des écoles 

tique. |Ce témoignage n'est pas une dé- 
| Ma première remarque est que claration abstraite, mais bien 


l'exposé clair et précis d'une com- 
paraison des effets de deux sys- 
tèmes scolaires: celui des écoles 
neutres et celui des écoles catho- 
Hoover 


le Père Cullinane aurait dû faire 
cette réserve, vu surtout qu'il 
émet des opinions qui sont ac- 
tuellement vivement débattues 
| parmi les catholiques du Canada.|liques de son pays. M. 
Je suis surpris de voir comment |juge les deux formules d'éduca- 
certains prêtres et religieux neltion à leurs fruits. Nul ne pour- 
craignent pas de dire ouverte-|ra récuser son témoignage, car 
ment leur sympathie active en-|il est la conséquence rigide et lo- 
vers un parti politique dont l'u-! &ique des faits qu’il a étudiés sur 
nique gloire est d'être nettement le vif. Voici la conclusion de l'en- 
et franchement socialiste au sens | quête: 
de Karl Marx. “Aucun bienfait des Fondations 
Evidemment, on ne veut pas de |Rockefeller et Carnegie ou toute 
la lumière si complète que les|autre dénomination religieuse 
grandes Encycliques Sociales ont n'équivaut au bienfait offert au 
faites sur le sujet. Le résultat est | peuple américain par l'Eglise ca- 
l'anarchie des idées, le désordre |tholique. Elle maintient près de 
dans l'orientation de la pensée et 11,000 écoles, fréquentées par 
de l’action catholique et le chaos|trois millions d'élèves auxquels 
dans le domaine de l’organisation | 95,000 instituteurs et institutrices 
sociale, C'est l'intelligence de la!patriotes donnent l’enseignement. 
philosophie chrétienne qui man-!Nul athée parmi ces instituteurs 
que. On ne semble pas compren-|et professeurs; nul principe non 
| dre que c'est l'homme, l'indivi- | chrétien ou non américain n'est 
du, la personne humaine que le enseigné dans ces écoles, 
Christ est venu sauver, et par 
| l'intermédiaire de l'homme revé- | 


“Plusieurs enfants catholiques, 
des écoles neutres, pas- 
tu des vertus morales, toutes les sent en Cour Juvénile, mais pour 
institutions humaines dont l'hom-|j'ensemble des six AëSDidre mois, 
me a besoin pour son perfection-| dans Queen's County, quartier de 
nement personnel qui sera Un|New-York dont la population est 
|jour couronné par le salut de son | 4'un million et quart, pas un seul 
âme immortelle. élève des écoles paroissiales n’a 
Ainsi, on comprend l'insistan- | été cité en cette Cour, malgré les 
ce des Papes sur la nécessité de conditions de guerre et le boule- 
lrestaurer pleinement l'homme |versement des familles”. 
{dans la plénitude de la dignité 
que lui a conférée son Créateur. | 


lélèves 


En dépit des bicnfaits de l'édu- 
cation catholique, les écoles qui 


loi est un acte de vertu. Il est 


catholiques. aussi impossible de rejeter toute 


croyance en Dieu et de garde» 
en même temps l'idée de la mo« 
rale qu'il est impossible de ten 
ter de suspendre son chapeau 
une patère qui n'existe pas”. 
Quand nos légisiateurs recons 
naitront-ils la valeur sociale, nas 
itionale et morale de l'éducation 
Ichrétienne, basée sur l'idéal sur- 
naturel? Quand au moins lèves 
ront-ils l’interdit, le veto, sur l'é- 
(ducation catholique qui offre à 
la population américaine aussi 
(bien qu'à la population canadiens 
ne, là où elle réussit à faire sen< 
tir son influence, un bienfait " 


|nul autre pareil? 
JV. 


Fête de la Sainte Famille 


La féte de la sainte Famille 
tombe cette année le dimanche 
13 janvier. Elle a été célébrée l'an 
| dernier avec un éclat inaccoutu- 
| mé, alors qu'elle inaugurait dans 
lun grand nombre de diocèses une 
| semaine familiale, On se serait 
| cru revenu aux jours édifiants de 
| la Nouvelle France lorsque, sous 
l'ardente impulsion de Mgr da 
| Laval, le culte de la sainte Fas' 
| mille fleurissait dans tous les 
| foyers. Il ne faudrait pas laisses 
{tomber cet élan. De toutes nos 
traditions il en est peu qui soient 
| aussi salutaires que la dévotion à 
| la sainte Famille, Les autorités 
| religieuses et civiles nous répès 
tent que la famille est la pierre 
| d'assise de notre nationalité. El- 


Ainsi on comprend les condam- 
nations si souvent répétées à l’a 


[la donnent aux élèves sont en,les nous exhortent à en faire une 
[butte à une résistance sourde et | institution saine, forte, chrétien-, 


dresse de l'état totalitaire, du pa-|incessante de la part de la libre 


ne. Le premier moyen n'est-il 


ternalisme d'état et de toutes les 
formes de SOCIALISME. Le 
Père Cullinane admire la CCF et 
le gouvernement de la Saskatche- 
wan. Pourquoi? Parce que ce 
gouvernement se propose de fai- 


viets ont fait quelque chose! Nos 


re quelque chose? Mais les So-! 


|pensée, qui ne prône qu'un sys- | pas de placer nos foyers au come 
tème: l'éducation neutre, D'où la! mencement de l'année sous la 
formule des écoles publiques ou | protection de la sainte Famille, 
{neutres adoptée par le gouverne- | de la leur donner comme modèle, 
ment des Etats-Unis et par les | Que chaque famille canadienne 
[autorités civiles des provinces française orne donc sa demeurg 
mixtes du Canada. Les catholi-| d'une image de la sainte Famille, 
ques des Etats-Unis, qui n'ont le 13 


|gouvernements actuels sont fai- pas voulu de la formule, ont dû 
néants! C'est admis par tous ceux 
que n'aveugle pas l'esprit de par- 
ti. 11 faut faire quelque chose! 
| C'est entendu, mais c'est à nous 
d'y voir, surtout c'est à nous de 
prévenir l'accueil socialiste où 
nous laisse tomber l'incurie de 
nos gouvernants, et l'immense 
|ignorance qu'une propagande 
maintient dans 


leurs propres écoles ou écoles pa- 


reçoivent aucun subside de l'Etat. 

En notre Saskatchewan, 
contribuables catholiques n'ont 
pas un mot à dire en matière d'é- 
ducation. Bien plus, on leur im- 
pose un systéme qui est absolu- 
ment en opposition avec leur 
croyance et on leur défend, du- 
rant les heures de l’enseignement 
|mier lieu, c'est de se renseigner | officiel, tout ce qui serait de na- 
| sur le sens de la doctrine sociale \ture à rappeler à leurs enfants 
de l'Eglise et voir où nos institu-|]' 
tions actuelles sont défectueuses l'Etat cherche des moyens effica- 
à cette lumière. La tâche ne sera ces pour enrayer la criminalité 
pas difficile, parce que le sens juvénile et il dépense des som- 
| des Encycliques est clair si nous à cet effet, 
{ne craignons pas d'y trouver des 
condamnations de doctrines ou 
de politiques qui nous sont chè- 
ires. Un peu d'étude et de médita- 


| unilatérale le 
peuple. 


Ce qu'il faut faire en tout pre- 


mes considérables 
Quelle perte de temps et d'ar- 
gent! Quel illogisme! Sans doute, 
les terrains de jeux, les gymnases 


bâtir, et doivent le faire encore, | 


roissiales pour lesquelles ils ne | 


les | 


tence de Dieu. Par ailleurs, | 


sans résultats vraiment notables. | 


qu'elle fasse devant elle, 
janvier, la eonsécration familiale, 
| qu'elle s'efforce durant toute l'an 
née d’'imiter ses vertus. 


Congrès communiste 


| Le chef du parti communiste 
| canadien, Tim Buck, vient d'an- 
| noncer qu'il a approuvé le pro- 
| jet, lancé par le parti communiste 
| de l'Afrique du Sud, d'un congrès 
! de tous les partis communistes de 
l'empire britannique. Le ti 
| communiste des Indes dans une 
| réponse enthousiaste a suggéré 
que le congrès ait lieu à Bombay 
| car “les Indes sont le plus grand 
pays au monde tenu en servit 
| de et le foyer principal du mou- 
| vement pour la libération des co- 
lonies”, 


pa 


| LE PRIX DES RILLETS 
| DE CHEMIN DE FER 


OTTAWA Le ministre du 
Transport, M. Lionel Chevrier, a 
annoncé que l'ordon de 


3 


| guerre défendant de réduire 


| la Liberté politique des citoyens, 


conseil des ministres de Londres, | je la main tendue entre commu- 
a répondu ici à un journaliste qui 
lui demandait, à une conféren 
de presse, si l'avènement du 5s0-; 
cialisme en Grande-Bretagne al-| 


lait apporter des changements "lon rares dp Col 
a à la façon du P. Cullina- 


| Le Père Cullinane désire for- ligie pr Dar bvs2g ie °a96.00 1e me prix sur les chemins de fer et ten- 

tement la collaboration entre ça- ralité juvénile. Elle seule peut dant à réduire les voyage lu 

|tholiques et socialistes! A-t-il ou- freiner les passions qui Sevel- | rand public a été étendue jus- 
{blié, ou n'a-t-il jamais eu con- lent et orienter vers le bien l'ar- | qu'au 15 février. 

| naissance de la fameuse question deur des jeunes. Le témoignage Cette restriction est en vigueur 

de M. Hoover confirme tout sim- | depuis le mois de mars 1943 et fut 

Inistes français et catholiques plement l'expérience des pente Le «nur 7 Pia À ay 

&° | français, “ la suite d'une déclara- “Seul, le langage de la reli-| 2 a reçu l'autorisation de pro- 

tion du vénéré Pie XI au Cardi- gion peut faire comprendre ce longer la portée de cette ordon- 

nal Verdier, et que ce dernier in-|qu'est la vertu, déclare Bird-S. | nance de mois en mois selon les 


: Coler. Si l'on reconnait l'existen- besoins, 


L 


PAGE QUATRE 


SAINT-BONIFACE 


A l'Archevéché 


Réceptions 


eurs Excellences Nosseigreurs 
Cabana ont reçu à 


Béliveau et 


«casion des Fêtes cette «nnée 
La réception pour les messieurs! 
a eu lieu le premier de l'an; celle 

ir les dames à eu lieu le jour 

« Rois 

A 1 haine journée sacerdo- 
ale aura lieu à l'archevêché le 


A lo cethédrele 


Enveloppes 
remis des séries d'enve- 
s les paroissiens dort 
os 
ntairement omis sont 
le Secrétariat 
ter au bureau 


avertir ou 
préser 


Happort Annuel 


port 


pren 
et la pub 


on le po 


pour 1945, La compila- 
dra plusieurs semaines 
ication en sera faite dès 


" irra 


Noces d'or 
Cette semaine on a 
ians la cathédrale les noces d'or 
le mariage de M. et Mme Amable 


l'ouf et celles de M. et “me 

Valmore Bourbonnière 
Au Musée 

Mile èse Chale ä remis 

usée 1 souder «antique 

L ‘ : L x peru et 

su'il tenait de son père, Cet ins- 

trument a été apporté de France 


et est très ancien. Il est d'une for- 


me particulière qui déïote hien ! 
Mile | 


on cäractère d'antiquite. 
Chaleil a déjà offert plusieurs ob- 
jets au Musée. Nous invitons tous 
ceux qui auraient des antiquités 


chez eux às 


Pour peinturage et décora- 
tion, adressez-vous à l'un des 
Téléphoner 


à 23-789. 


vôtres 
(On parle français). 


SALON DE 
BEAUTE 
“!YVONNE" 


# COIFFURE MODERNE 


M 307 édifice Affleck 
# Tél: 98 924 


c] 


Avenue du Portage 

En face d'Eaton) 

ANNA JOLICOEUR 
prop. 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Toutes sortes de matériaux de cons- 
truction, charbon et bois de 
chauffage, etc. etc. 
Ameublements d'églises et boiserie 
fine, etc. etc 
Coin Provencher et Des Meurons 
St-Boniface Téléphore 201 283 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 


PNEUS - REPARATIONS 
Ouvrage garanti et satisfaction 
assurée 


H. ASSELIN, Prop 
Tél.: 202 961 


J. A. Lanthier & Fils 


Entrepreneurs de 


PLOMBERIE ET SYSTEME 
DE CHAUFFAGE 


216, AVE TACHE NORWOOD 
Téléphones: 
Bureau: 204 004 Rés.: 203 777 


Ceux qui auraient | 


1 à commencé à préparer le! 


célébré 


sivre ce bon exè nple! | 


LES ARTISANS 
CANADIENS-FRANCAIS 


Le dimanche 13 janvier 1946, à 
2h. pm. il y aura une assemblée 
des Artisans Canadiens-Français 
dans la salle de l'Association d'E- 
ducation, avenue Provencher 

On élira les officiers pour l'an 
née courante, Priére à tous Les 
membres d'être présents 

Le secrétaire 


Décès 
M. Hormidas DELORME 

Le dimanche 30 décembre, 
Hormidas Delorme, de 510 
Ritchot, est décédé à l'hôpital ce 
St-Boniface, à l’Age de 78 ans, 

Le défunt laisse dans le deuil, | 
son épouse, Mme Rosalie Delor- 
ime, deux fils, Joseph et Wilfrid, 
de St-Boniface, et quatre filles, 
Mme Evariste Gagnon (Eva), de 
St-Boniface, Mme Charles Ged- 
des (Eveline), de Winnipeg, Mme 
James Kodd (Dora), de Winni- 
peg, et Mme Neal Sinlay (Rose), 
de Brandon 

Les funérailles eurent lieu le 
mercredi 2 janvier, à 9 h. 30, dans 
| la cathédrale de St-Boniface 

Agissaient comme porteurs 
MM. Hector Bois, Ovide Delor- 
Wilfrid De. 


M 


rue 


me, Albert Delorme, 

lorme, James Kodd et Evariste 
Gagnon 

|  L'inhumation eut lieu dans le 


cimetière de St-Boniface 
La maison Coutu était en char- 


ge des funérailles 
L LL L 


M. Wilfrid Paquin 

M. Wilfrid Paquin, de 612, rue 
St-Jean-Baptiste, est décédé à 
l'hôpital de la Miséricorde le ler 
janvier, après une longue mala- 
dié. 11 était âgé de 57 ans. 

M. Paquin naquit à St-Jules, | 
P Q., et résidait au Manitoba de- 
puis 55 ans. Il s'occupait d'assu- 
rances et de la vente de biens 
immeubles depuis 30 ans. 4 

Lui survivent: son épouse 
| trois fils, Adélard, Paul et Pier- 
re, et une fille, Doris. 
| Le service funèbre eut lieu le 
{vendredi 4 janvier, à 9 h. 30 en 
{la cathédrale. Le KR. P. L, Mail- | 
hot, S.J., recteur du collège, of- 
ficia, assisté de M. l'abbé L. Tur- 
|cot, comme diacre, et de M. l’ab- 
| bé L. Bédard comme sous-diacre. 
| Furent porteurs: MM. E. Pou- 
|lain, O. Pelletier, P. Raimbault, 
1F.-W., Edwards, Ferguson et C.- 
| D. Burnham. 

L'enterrement se fit dans 
cimetière de St-Boniface, 


le 


AVIS 


Le président 
et les administrateurs 
de la 
Children's Aid Society 
of Eastern Manitoba 


vous invitent à assister 


l'Assemblée Annuelle 
de la Société 
qui sera tenue en 
la salle du Conseil 
de la Cité de St-Boniface 
le jeudi 17 janvier 1946 
à 8 heures du soir 


HEBERT MOTORS 


150, avenue Taché St-Boniface 


MAURICE HEBERT, prop. 
Téléphone 202 948 


10% d'escompte aux fermiers sur 
toutes pièces de rechange neuves 
ou usagées pour autos ou camions, 
Expéditions dans toutes les provin- 
ces de l'Ouest. 


AUSSI PNEUS, HUILE, 


ESSENCE. 


Les parties de cartes 


organisées par 


les Fils Natifs 


recommenceront le 13 janvier 
à 8h. 30 du soir 


DANS LA SALLE 


de l'avenue 


DES FILS NATIFS 


Provencher 


De beaux prix sont 


donnés, VENEZ-Y! 


Avez-vous contribué 
à 


Radio Saint-Boniface? 
eo 


Sinon remplissez ce 
de suite. Le besoin 


vent faire leur part, 


devoir patriotique tout 


TOUS doi- 


est urgent. 


Adressez votre cffrande à: 


RADIO-SAINT-BONIFACE LIMITEE 


138, avenue 


Provencher, 


St-Boniface, Man. 


| remonie 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Noces d'or de M. et Mme Amable Toupin 


M. et Mme Amable Toupin ont célébré lundi leur cinquantième anniversaire de mariage. On les 


voit sur cettè photo entourés de leurs enfants. 
Toupin et M. Amable Toupin, Mme Edouard Lambert (Agnès), et Dorothée. 


De gauche à droite, 


Marie-Ange, Flore, Mme Amable 


Jubilé d’or de mariage de Au Cercle Ouvrier 


M. et Mme Am 


Le inquantième anni 
L mariage de M t 
Mme Amable Toupin est célébré: 
grandiosement à St-Boniface, le 
vier 1946, sous l'initiative de 
gendre, M. Edouard Lam- 
bert, leur neveu, le R.P. Aurèle 
Æmoine, O.M.I, et des autres 
proches parents et amis. 

Le tout reflète un cachet de 
piété, de réunion familiale et a- 
micale. 


fête du 


La 


aire 


{ jar 


Cérémonie religieuse 


La journée débute par une cé- 
religieuse à Ja cathé- 
drale. Mgr Jubinville, vieil ami 
des jubilaires, donne le sermon de 
circonstance, Ensuite, le R.P. Au- 


rèle Lemoine, O.M.I. fait renou-| 


veler aux jubilaires leur pro- 
messe de fidélité conjugale, et il 
chante la grand'messe à leurs 
intentions. Au choeur, le chant 


est exécuté par un groupe de pa-| 


rents venus des paroisses envi- 


| ronnantes. Mme A. Labelle, de 


St-Norbert, 


ceau approprié, après la messe. 
Banquet 

A la sortie de la cathédrale, les 
| jubilaires, suivis du grand nom- 
| bre de leurs parents et amis se 
|rendent à la sallé du Collège, 
gracieusement prêtée par le R.P. 
recteur pour le dîner-réception. 


Un groupe de jeunes filles ont | 


| préparé une splendide décoration: 
|chaînes d'or et cloches variées 


aux traits dorés sur fond teinté| 


(| » 2 . 
sont épinglés en guirlandes sur 


| exécute un Ave Ma-| 
ria à l'Offertoire et un autre mor- 


able Toupin 


chant: “Dans le bon vieux temps, 
ça se passait de même”, exécuté 
avec costumes, par Raymond 
Lambert et M.-Thérèse Poitras 
Finalement, le petit Roger 
Lambert offre son compliment 
aux grands-parents et présente 
un riche cadeau et un album-sou- 
venir de cette fête, 
Plusieurs parents se 
ensuite à la résidence de 


rendent 
M. et 


Mme Amable Toupin pour pren-| 
| dre le souper et se récréer amica-| 


lement. 

Puis chacun retourne à son 
| foyer apportant le doux souvenir 
de cette magnifique fête du ju- 
| bilé d'or. 


Au soir de cette célébration on 
| est incliné à adresser aux deux 
| nobles époux cette parole de Mr 
| Baunard: “Le lien qui les unit 
n'est plus le lien des fleurs tres- 
sé au printemps de leurs noces: 
le noeud en est fait de leurs pei- 
|nes communes comme de leurs 
| joies, de leurs tristesses non 
moins que de 

| mais tristesses et tendresses par- 
| tagées durant cinquante ans. De 
toutes les expériences dont ils se 
sont enrichis, celle qu'ils ont fai- 
te l’un de l’aütre est la plus pré- 
cieuse, comme elle fut la plus 
douce. Et, à dire vrai, peut-être 
jamais ne se sont-ils, je ne dis pas 
plus aimés, mais mieux aimés 
qu'à présent”, 


M. et Mme Amable Toupin, par 
la voix de La Liberté et le Pa- 
triote, expriment leur bien sincè- 


leurs tendresses, | 


les murs et entre les colonnes de|re reconnaissance aux membres 
la salle, Décorations légères ct|de leur famille qui leur ont fait 
qui symbolisent bien une union! cette fête-surprise, à tous les pa- 
conjugale de cinquante années de| rents et amis qui y ont collaboré. 


bonheur. 

Près de cent cinquante convi- 
ves, parents et amis de St-Boni- 
face, des paroisses du Manitoba, 
des Etats-Unis et de la Saskat- 


| ner. 

L'assistance est honorée par la 
présence de quelques membres 
du clergé, 

Allocutions 

Le diner terminé, un program- 
me se déroule sous la direction 
| de M. Edouard Lambert qui agit 
comme maitre de cérémonie. 

Le R.P. A. Lemoine, O.M.. ne- 
| veu des jubilaires, leur présente 
| les hommages et voeux de tous 


| leurs parents et amis, présents et | 


absents. Il souligne brièvement 
quelques épisodes de la vie de 
| nos héros, à Ste-Agathe, où ils 
unirent leur destinée, en 18986, et 
à St-Boniface, depuis leur arri- 
vée en 1913, alors que leur dé- 
vouement s'étend à de nombreu- 
ses organisations et oeuvres de 
charité. L'orateur rappelle aussi 
le souvenir de nos chers défunts 
et celui de leurs deux filles reli- 
gieuses missionnaires en Afrique, 
mais bien présentes d'esprit et 
de coeur à la fête de leurs père 
et m 


Mgr G. Cabana, et 
M. l'abbé E. Lavoie, curé de la 
cathédräle, adressent quelques 
paroles qui touchent nos jubilai- 


res 


| M. Ambroise Joubert, de St- 
Pierre, au nom de la famille 
Gratton, et M. Edmond Lemoine, 


de Ste-Agathe, représentant la fa- 
ille Toupin, présentent aux iu- 
rires les hommages de ces 
andes familles canadien- 
entenaires et dont le ra- 
prenait racine à Ste-Aga- 
> dans les débuts de cette pa- 
'OLSSE , - 

M. Roland Couture, en termes 
choisis, même ornés de poésie, et 
avec jovialité habituelle, a- 
dresse la parole au nom des nom- 
breux amis. M. Raimbault repré- 


sa 


sente 
appartient M. Toupin, depuis 
1929, et accompagne ses homma- 
\ magnifique bouquet. 


ges c 
Programme musical 

Ces quelques discours sont en- 

trecoupés de solos de violon par 


Henriette Toupin, 
au piano par sa petite soeur, tou- 
tes deux fillettes de M. Ephrem 
Toupin; de chants appropriés et 
1 circonstance. Ce 
coup de souve- 
és fut le duo de 


qui 1 
inirs à nos jubila 


chewan siègent à la table du di-| 


le Cercle Ouvrier auquel} 


accompagnée | 


Un navire pour 
les cardinaux 


nement annonce qu'il a mis le 
transport de troupes “Duque de 
|Caxias’”’ à la disposition des nou- 


l'Argentine, du Pérou et du Chili, 
pour leur voyage à Rome afin 


vrier prochain. 


"SINGING STARS 


Lg + 


connu sous le nom de ‘’Singing 


RIO DE JANEIRO — Le gouver- | 


d'assister au Consistoire du 18 fé-| 


| ASSEMBLEE MENSUELLE 


Les membres du Cercle Ou- 
'vrier St-Joseph qui assistaient à 
l'assemblée mensuelle tenue le 
20 décembre dernier, ont eu le 
plaisir d'entendre le capitaine 
Louis Deniset, récemment re- 
tourné d'outre-mer, 

Le capitaine Deniset, dans sa 
causerie, nous montra tout d'a- 
bord l'importance de l'esprit de 
{corps, telle qu'il est appliqué au 
{métier militaire. 
| 11 sut aussi faire un fin rap- 
|prochement entre l'esprit d'union 
que nos sociétés, comme celle du 
Cercle Ouvrier, tâchent de pro- 
[mouvoir, et l'importance de cet- 
Ite union en face de l'ennemi, 
{soit en temps de guerre ou en 
{temps de paix. 
| Tous les membres ont suivi 
lavec intérêt les événements des 
campagnes d'Afrique, de Sicile, 
d'Italie et de l'Europe occiden- 
tale, tels que le capitaine Deni- 
set les a vécus. | 

11 nous décrivit également d'u- 
ne façon très vivante les moeurs 

l'Europe, à l’aide de quelques 

its des plus intéressants, 

Le Capitaine nous présenta en- 
suite le soldat canadien-français, 
dans toute la force de son pa- 
triotisme et de sa bravoure. Là 
encore, puisque les faits parlent 
mieux, quelques incidents nous | 
dépeignirent d'une façon vécue! 
la vie et la grandeur du Canadien | 
français au front, 

Comme conclusion, le confé- 
(rencier nous montra combien 
{nous avons été privilégiés de ne 
|pas avoir connu les ravages de la 
| guerre comme tant d'autres pays 
[les ont connus. 


C'est pourquoi, maintenant que 


inous imposer comme devoir im- 
|minent le prompt rétablissement 
et le bien-être général de ceux 
{qui ont tant fait pour nous épar- 
|gner une si grande calamité. 

Le capitaine Lévêque remercia 
le capitaine Deniset de sa belle 
conférence. 

| Nous - aimerions 


pouvoir en 


veaux cardinaux du Brésil, de dire plus long à l'égard du capi- | 


Itaine Lévêque. Espérons que 
nous en aurons le plaisir prochai- 
nement, 

Le secrétaire, 


OF TOMORROW" 


Mlle Louise Roy, fille de l’hon. juge et de Mme L.-P. Roy, | 
| qui est retournée à Toronto la semaine dernière pour y continuer 
ses études de chant, prendra part au programme de Radio-Canada 


Stars of Tomorrow’ 


Win 


nipeg, Mon 


1 Complets... 
(4 


Pard 


de la ma 


Pendant 
les habits H 
bués aux 


restrictions ont ete cause 
envois des habits de cette 


spéciale de 
treints 
été vendus 


l'année 


vétérans 


Ceux que nous 


essus. . 
rque de la Baie 


qui 

udsonia ont été distr 
de guerre 
que les 
marque 
la Baie aient été res 
av 

aux ancien: 


sur une base de priorité 


les conditions 


reviendront à 


normal, les habits Hudsonia ser 


de nouveau sur le marché pour 


donner une 
prix modéré 
Complets 
Pardessus 


Ha 


US 
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Dndsons Day Company 


M. et Mme V. Bourbonnière. 
célèbrent leur jubilé d’or 


Deux pionniers de notre ville, , d'amis, se rendirent à leur rési-| 
M. et Mme Valmore Bourbonniè-| dence où le diner fut servi. M.| 
re, de 154, rue Bertrand, célé-!| l'abbé E. Lavoie était présent. 
braient le mardi 8 janvier le cin-| Mme Châle lut une adresse À 
quantième anniversaire de leur! M, et Mme Bourbonnière, et on 
mariage. | leur offrit, comme cadeau, une | 


Messe de jubilé | bourse et un service à thé de 4 
La célébration de ce jubilé d'or} morceaux. 


{nos fils reviennent, nous devons, l'orgue. Elle exécuta 


| débuta par une messe solennelle 
| célébrée à la cathédrale de St- 
| Boniface, par M. l'abbé E, Lavoie, 
curé, à 10 heures, mardi matin. | 

Mme S. Bourbonnière était à 


plusieurs | 


| Baptêmes 


Le 16 décembre -— Marie-An- 
ne-Muriel-Marguerite, née le 17 


| octobre, fille de Théodore Desjar- 


lais et de Joséphine Barron, Par- 
rain et marraine, M. et Mme Lé- 
siré Ledoyen. 

Le 16 décembre —— Joseph-Ja- 
mes-Andrew, né le 3 décembre, 
fils de Thomas-Edward Ryan ct 
d'Hélène LakRivière. Parrain et 
marraine, M. et Mme Willie Roy, 


Un bouquet leur fut présenté | 
par M. Victor Comeau au nom| 
du Cercle Ouvrier, 


Biographie 
M. Bourbonnière naquit à St-| 


morceaux appropriés, et aCC0M-| Hyacinthe, P.Q. en 1876, et son! 


! le dimanche | 
13 janvier. Le programme sera radiodiffusé sur le réseau de Radio- 


pagna M. Edwin Gallant qui 
chanta quelques cantiques. ‘ | 
Mme J.-B. Châle était dame 
d'honneur, et M. Adélard Bour-} 
bonnière, garçon d'honneur. 
| Diner et réception 
A l'issue de la messe, les jubi- 
laires, accompagnés de parents et 


| 


Petites Notes 


L'aviateur-chef Arthur Desro-| 
siers est venu passer les fêtes de 
Noël avec son épouse et sa tillet- | 
| te. Il est retourné à son poste à 
Trenton, Ont. | 


LZ LL L1 
Le caporal Roland Brodeur est 
de retour de l'Angleterre après 
18 mois de service outre-mer. 


Fiançailles | 
M. et Mme William-P. Théroux, 
de Greenfield, Mass., autrefois de 
Gardner, Mass, annoncent les 
fiançailles de Mlle Marie-Anne 
Parent, soeur de Mme Théroux, 
et fille de Mme Eugène Parent, 
| de St-Joseph, Man., avec M. John 
L. Dempsey, de Greenfield, Mass. 
fils de M. et Mme Louis Dempsey 
| de Lawrence, Mass, Le mariage 
aura lieu le 21 février, 
| Mlle Parent a fait ses études à 
l'Acadérnie Ste-Marie de Winni- 
peg et M. Dempsey au Lawrence 
High School et au Massachusetts 
State College. 
LZ 


Le 21 décembre dernier, Mme 
Louis Bernardin, de Santa Moni- 
ca, est décédée après une courte 
maladie. 

Mme Bernardin laisse dans le 
deuil son époux, Louis, quatre 
fils et quatre filles, 43 petits-en- 
(fants, 6 arrière-petits-enfants, 
quatre frères et une soeur. 

Le service eut lieu à Santa Mo- 


fnica, et l’inhumation se fit au 
{cimetière Holy Cross, de Los 
Angeles. 

REMERCIEMENTS 


| Les membres de la famille de 
M. Wilfrid Paquin remercient 
| tous ceux qui leur ont témoigré 
de la sympathie, soit par offrande 
| de messes, de bouquets spirituels, 


de fleurs, soit par assistance aux 
funérailles à l'occasion du décès 
de M. Paquin 

LZ L2 L2 


Mme Rosalie Delorme et sa fa- 
| mille remercient toutes les per- 
| sonnes, qui leur ont offert des 
sympathies lors du décès de leur 


[Canada et transmis à Winnipeg par le poste CKY à 4 h. 30 de! époux et père, M. Hormidas De- 


|l'après-midi (heure centrale). 


{ lorme, 


épouse, Belana GoBeil, est née à 
Winsocket, R.I, EU, en 1877. 
Tous deux vinrent encore jeunes 
au Manitoba. 

Ils contractèrent' mariage à St-| 
Boniface le 7 janvier 1896. Ils de-| 
meurèrent à Ste-Agathe, Man, | 
pendant 4 ans, puis à Winnipeg, | 
pendant 4 ans également, et de- 
puis 43 ans ils résident à St-Boni- 
face, 

M. et Mme Bourbonnière eu- 
rent deux enfants adoptifs: Ver- 
na, et un fils, 
l'âge de 2 ans. 


M. Bourbonnière a 2 frères à | 


St-Boniface, E:phège et Origène, 
et 2 autres dans l'Est: Armand 
à Montréal et Omer à Drummond- 


| ville. Sa mère, Mme Joseph Bour- 


bonnière, demeure à St-Hyacin- 
the, PQ). 

Mme Bourbonnière compte 4 
soeurs à St-Boniface: Mme Pierre 
Rioux, Mme Origène Bourbonnié- 
re, Mme Charles Ouellette et 
Mme Henri Beaucage; 3 frères: 


MM. Georges, Philbert et Adé-| 


lard Gobeil. 

Les jubilaires comptent égale- 
ment plusieurs tantes, cousins, 
cousines et nièces dans diverses 


communautés religieues, à Gra-| 


velbourg, Sask., à l'Hospice Ta- 


ché, St-Boniface, dans les Mis- 
sions esquimaudes, à Le Pas, | 
Man... et dans la province de Qué- 


bec, priñcipalement à St-Hyacin- 


the. 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


J.-0. BRUNET 


26,Lyndale Drive Tél: 201 864 
Tout près du pont Norwood 
Résidence: 88, Chemin Ste-Morie 
Tél: 202 448 


| vanne. 


Eugène, décédé à! 


Le 16 décembre — May-Lucy, 
née le i4 décembre, fille de Jo- 
seph-H, Moreau et de Mary Shel- 
linck. Parrain, Henri Shellinck; 
marraine, Lucy Vandermove. 

Le 16 décembre Robert- 
Stafford-Georges, né le 10 dé- 
cembre, fils de Frederick-Georges 
Savage et de Jeanne-Marie Cha- 
Parrain et marraine, M, 
et Mme Georges Chavanne. 

Le 23 décembre Diane-Dore- 
thy, née le 30 septembre, fille de 
Charles Joyal et de Virginia 
Lamb. Parrain et marraine, M. et 
Mme Ovila Joyal. 

Le 23 décembre--Marcel-Jo- 
seph-Noé, né leW9 décembre, fils 
d'Alexandre Pelletier et de Si- 
monne Chartier. Parrair:, Noé 
|Chartier; marraine, Rose Pelle- 
|tier. 

Le 26 décembre—Marie-Eliza- 
beth-Lynne, née le 25 décembre, 
fille d'Ernest Goebel et de Lu- 
|cienne Bouchard, Parrain et mar. 
|raine, M. et Mme Claude Hébert. 
| Le 30 décembre — Roberta-E- 
mily, née le 15 décembre, fille 
| d’Henry Firman et de Jane John- 


ston. Parrain, Joseph-Edouard 
St-Hilaire; marraine, Rose Ha- 
|milton, 


| 
Le 30 décembre—Diane-Alice- 


| Marie, née le 27 décembre, fille 

d'Ovide Mousseau et d'Alice 
| Johnston. Paxrain, Arthur Cor- 
| beil; marraine, Marie Johnston, 


La tuberculose est la septième 
| cause de mortalité au Canada: en 
1912 c'était la première cause 

a — 


La plupart ... 
des complets 


manteaux - robes 
sont nettoyés selon 
le procédé ‘’cellotone"” 


72° 


“CASH and CARRY" 


Pour les prendre à domicile et les 
livrer, légers frais suuplémentaires 


Téléphone 37 261 


Perth’s 


Nettoyeurs - Blanchisseurs 
Fourreurs 


DUP! 


Service prompt, 


N LUMBER: FUEL [° 


Téléphones 201 105-06 


efficace, courtois 


Winnipeg, Mon., 11 jonvier 1946 


les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


LA LIBERTE E.L..L£ PATRIOTE 


Baptemes 

Le 20 décembre a été baptisée 
lirabeth-Elonore, fille de GustA- 
ve Straub et de Lina Bassermarr 
Le parrain a été M. Modeste Lus- 
gier. 

Le 31 décembre, M. et Mme 
Alexandre Si-Cyr faisaient bapti- 


Le 21 décembre dernier avaient 
lieu les funérailles de M. Victor 
Lävallée, époux de feu Clara 
Goulet, décédé à l'Hospice Tache 
le 18 précédent. C'était un vete- 
ran de la guerre 1914-18. 

Il laisse dans le deuil outre u 
fils, Edouard, et une fille, Mme 
Edmond Bellehumeur, trois ee 
res: Pierre, Patrice et Maxin et 
trois soeurs, Mmes «4 ssaint G ii 
buche, Charles Cyrfet Alexandre 
Chartrand 


PAGE CINQ 


Aux Electeurs de La Vérendrye 


Plusieurs se demandent pourquai je n'ai pas repondu 
eu dernier ‘billet du soir de M. Préfontaine . .. 


Est-ce que vraiment il appelle une réponse? Je ne 
me suis jamais préoccupe des insultes gratuites. Je re- 
ponds aux arguments por des arguments. Au besoin 
j'éclaire les faits par l'évidence. Il me semble que c'est 
tout ce que l'on peut raisonnablement attendre de moi 


ou de qui que ce soit. 
Paul PRINCE 


Condoléances à la famille € 31 décembre 1945 

prouvee (Annonce ) 
Naissance 

Le jour de Noël, le RP. Curé 
administrait le sacrement de bap- 
tème à Marie-Bertha, née le 14 tellier Ice; Mlle Lina Payment, sténc 
détembre, de Jérôme Guiboche et Le | graphe, et son amie, Mlle Haze 
d'Eva Chaboyer, Parrain et ma És ie | Schoot 

“hp n + Messe de Minuit | #CAoo 
raine, M. et Mme Ernest Guibo 

. me n loinhe : 
che. La grande fête de Noël a été M. et Mme Rod ve” { : 4 
Soirée paroissiale célébrée avec autant de splendeur | 1 ei M. et ne à 

Le 30 décembre dernier, les! que possible dans notre pat Conrad | 
deux gomités des soirées parois- | L'assistance à la Messe de Minuit Le dimanche 13 janvier, aut 
siales organisaient une fête e)fut très nombreuse et les com lieu à la salle paroissiale une p 4 
l'honneur de nos jeune e retot munions de même. Nos dévourcs tie de cartes pour l'église 
du front religieuses avaient decore | 1 

Dix-huit avaient pu répondre à choeur de façon festivale et pré Par son mi ère des Trans 
l'invitation: MM. Franky et Mil- ré une érêche etenait 

n paré une crech qui t té ot de Travaux püé 
ton Bruce, Wilfrid C re, ‘Ai- beaucoup l'attentior Le maiître!; Ê le € \ here tiré de y -# 
mé Collio Daniei et Louis-| de chapelle, M. Zotique Grange s pe 1940 À 1008 ie 
* * cours o eau L è L Le 
Georges Coutu, Louis et Pierre| syait cédé à M. Achille Plam 81 169.937 : 

Cyr, Albert et John Des) mr. don la direstion de la ct 70,29 oi 
Daviä Ducharme, Léo Hot parties qui fut exécutée avec br Cours de grain fourni par 
ille et Frédéric Laval'e>, Ale choc mixte: des cant 

andre et Urbain Nabess, Alphonse modernes et anciens alte - Jemes Richordson & Sons Ltd, 
Perron et Pa aient pendant la communion 1019, Edifice Grain Exshange, Winnipeg 

MM. George et Napo-! durant la messe de l'aurore. Mm Téléphone 93 452 
léon Dumont, ents respe Albert Breton et Mi Juliett Prix déchargé à Fort William ou 
tifs des deux comi , présidaient | Gra ger ac pagni t M Port Arthur 
RATS M. Gratton faisait { f erme PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 

office de maitre de cérémori : + \ Sgur! Le N à 
+ M. Dumont ihaita la bic . d ie W No 3 * ue” > age N '@ si 
venue à nos jeur Le R.P. C e)o Fourrage No 2 5013, Fourrage No ; dr 

À; x sd: Mn 20 su net 51! 
iqu s Mmoÿr( op Le réi ler janv.--C.W, No 2 A 
plus a du gou-|sest dévouée pendant plusieurs ! © w # 51 Fourrage No ! re 
vernemen jère À la- | ernées à l'enseignement, dans no- | Fourt No 2 50/4, Fourrage No 3 & 
dnnmment àAlSUr Vase net 5114 
quelle leur donnent droit les sa-|tre paroisse, plus récemment à!" Le mercredi ? janv.—CW. No 2 5! A 
crilices de leur carrière militaire. | l'école du village, où elle a prête 2 W. No 3 51 Fourrage No SE. 
les encourageant à les réclamer | main-forte à nos religieuses, El Lourcaga. Ne At 2, Fourrage No 3 4% 
courageusement a bien travaillé à l'éducation at Le jeudi 3 janv.-CW. No 2 51% 

Ur grand nombre de parois nos petits, et a toujours particine NULS Je 0 Vs “Verdi D'UA g 
siens ont tenu à venir manifeste à nos organisations paroissiales ur Voie net 5113. 
leurs sympathies envers ces je Nous lui en sommes recor nais PA: DA prog ui *: er SU A ‘a ue le 
nes, qui reviennent s'établir dat sants et nous lui souhaitons bon- F. rage No 2 50 Fourrage No ÿ 44 
la paroisse heur et satisfaction danë sa nou de bar e- + sa W. No 251 

æ saine C nv { 2 5 

Les recettes brutes s'élevèrent! velle demeure, c.W. No 3 5113 Fourrage No 1 51 a | 
à rès c eux cents ars. Î Fourrage No 2 50),, Fourrage No 3 4 
à près de deux couts Golle: De nombreux visiteurs ont pas-|Sur voie net 51! 

"À j sé les Fêtes dans notre paroisse. | a a a GE, Le 

EP à à à * : i æ lundi éc C No 2 rang 

St-Jean-Baptiste Ils sont venus goûter aux joies de | gy,, C.W, No 3 6 rangs 64%. Fourrar 

la vie familiale. C'est malheureux | No 1 64%4, Fourrage No 2 6414. Four4 

Nous étions très contents, lat que bien souvent il faut en étre| UNS LD CW Ne 10 
nuit de Noël, de voir plusieurs de | éloigné pour les apprécier davan- W. No 3 6 rangs 64% 

s sold: sur la demande! tage : lles & rit " à No 1 64%,, Fourrage No 2 64% 
nos sold ats qui, St la der etage. Mais elles sont véritables, Fourrèse No 3 64%, Sur Vüle not C4 
dé M. le Curé, se sont agenouilles: | et laissent dans le coeur bien né! Le mercredi 2 janv.-C.W. No 2 
dans le sanctuaire. Pour la plu-! un souvenir que l'on aime à con- 'angs 64%, CW, No 3 6 rangs 6424, 

< À Fourrage No 1 641,, Fourrage No 4 
part, il y avait piusieurs an 5 | server toute sa vie. 64%,, Fourrage No 3 64%, Sur vole net 
qu'ils n'avaient pas assisté 6 644 
Messe de Minuit dans leur église! Bienvenue au soldat Aimé Loi Le jeudi 3 janv.-CW. No 2 8 rangg 
| paroissiale selle revenu d'outre-mer la veil- ag M } 1% Ah ycpe + er . 

Parmi les soldats, dernièrement | le du jour de l'An pour passe | Fourrage No 3 64%, Sur Voie net 6414. 

va à £ | à ouin da arents Le vendredi 4 janv.-—CW, No ? 
arrivés d'outre-mer nous comp-| cette fête avec ses bons parent ane OU CU ONU Dole En 
tions: Cyril Sabourin, Georges | qui attendaient anxieusement le Fourrage No 1 643, Fourrage No 3 
Desautels, André Beaudette, Ho- | retour de leur plus jeune fils. sie Pqurrage Nat 9; BUT; vols des 

sa + 4 , D . 
race Turcotte, Léo Roy. | Vu l'absence probable du gé-|. Le samedi ,5,,janv.— C.W. No 2 4 

; rangs 64,, CV No 3 6 rangs 64%, 

Mariage Ë |rant, le bureau de la Caisce Po-|Fourrage No 1 64%. Fourrage No À 

Le jeudi 27 décembre avait lieu | pulaire sera fèrmé du 7 au 25 jan- | 5432: Fourrage No 3 64%, Sur vole neg 
le mariage de Claude Ayotte, fil5 | vier “, 6 | 

. + SEIGLE 
de feu M. et Mme S, Ayotte, avec k .! Le lundi 31 déc.—C.W. No 2 19514 
Hortense Marion, fille de M. et M. Théophile Lemay est parti C.W. No 3 190%, C.W. 2 rej 1701a 
. « n s d 3 
Mme Ulric Marion. pour un séjour de trois mois dans ,W No 4 149%, Ergot 165%, Sur voi 
Les nouveaux mariés demeure- | la province de Québec. | redi 2 janv.--C.W, No 2 FH) 
3 185%, C.W. 2 rej. 165% 


| soirée fut organisée en leur hon- 


ser une fille, Marie-Noëlla-Eveli 
n Le parrain était Joseph St- 
ue Ste-Rore n'ait pas encore e. Le parrai ai oseph 
Ste-Rose-du-Lac q tant St-François- St-Pierre-Jolys Cyr et la marraine, Antoinette 
d'industrie assez importante Xa st. 
La population de Ste-Rose, |'POUr mere Aie Dos : ss La fête de Noël a donné à no- Funerailles 
hoval qui sont ooges QG aiier iravalier r l'ont 
var l'entremise des Chevaliers de tre paroisse l'occasion de se ps- . : 
été dignement l'arri- | loin de leur paroisse. M. D. Mc- Deces A gerer 1 9e se P°'| Le 21 décembre, à 9 heures, M.| 
w © PPT res : t : * Le samedi matin 22 vhs bre, | ! pou dignement} le ciüré Gervais chanta le service 
dant leur lover des soldats ! Carthy, notre député provincia r k l'Enfant-Dieu. t l'A __ | 
ée dans leur foyer : à Y heures, M. Julien R l'Enfant-Dieu air de fête r ie Mlle Rose St-Cyr, fille de M 
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de Winnipeg. + : A 
; qu: lui ont témoigné de 


la sympa- 


a rappelé les dix années d'apos- 


M": ‘ » + x 
ï JR ar See WT il ("| thie dans cette grande épreuye. |tolat de M. l'abbé Dapsereau 
1EMANDEZ NOTRE CATALOGUE dans la paroisse de Ste-Claire. 
5 be ÿ CN oO re Il a souligné particulièrement 
iura, 4 (1 ” l'esprit de sacrifice du pasteur 
vez pour notre nouveau catalogue | Pharma rt fi nlune qui a passé ces longues années 
>ARL CR ee {4 à seul dans son presbytère, appré- 
ment et approvisionnement. tant lui-même sa nourriture 
*OAKLAND PS BEN ONXEE DE | comme les tout premiers mis- 
msn SIROP DE. DENTITION POUR | sionnaires du Nord-Ouest, sans 
communication avec les cen- 
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CE CHIMIQUE FRAN AMIRICAINE 


tres des environs. 

Le chant de la grand'messe a 
été particulièrement remarqué; 
comme les autres années on a 
chanté le beau cantique: ‘Mon 
Dieu bénissez la nouvelle an- 
née Après la grand'messe les 
päroissiens se sont approchés de 
la balustrade et M. 
a donné, à chacun en particulier, 
sa bénédiction du jour de l'an. 


Un deuil pour tous 
jeudi 31 décembre, ont eu 
les funérailles de Mme Jos. 
Brazeau, née Berthe Hamelin, 
domiciliée à Roblin, décédée à 
l’âge de 29 ans, 

Zélatrice dévouée à toutes les 
oeuvres réligieuses elle mérite 
lici une mention reconnaissante. 
Chaque mois, pendant dix an- 
nées, elle reçut le prêtre de Ste- 
Claire qui se rendait dans sa mai- 
!son célébrer la messe pour ses 
paroissiens de Roblin, Malgré 
ses nombreux travaux de ména- 
ge, elle a confectionné pour le 
monastère de Roblin de magni- 
| fiques vêtements ecclésiastiques. 

Outre ses quatre enfants en 
bas âge, elle laisse dans le deuil, 
époux, sa mère, Mme Al- 
phonse  Bussière, frères 
Alexandre et Alfred Hamelin, de 
St-Eustache:; . Arthur, d'Edmon- 
ton: Cyri de Ste-Claire; 
soeurs, Mme Ramsey (Marie) 
d'Edmonton, Mme Carrière 
(Yvonne), de Winnipeg; Mme 
Hogue (Anna), de Montréal. 

A la famille, l'expression 
| nos sincères sympathies. 


Le 


lieu 


son 


ses 


ile, ses 


de 


le curé leur ! 


vicaire, ‘nom ces paï "ois S 
souhaita la bienvenue à notre 
nouveau pasteur l'assurant de no- | 
tre entière coopération en tout re 
au’il demandera de rous. Celui-ci, 
en retour, nous assura de son pa- 
ternel dévouement, comme de 
l'intérêt qu'il saurait prendre à 
toutes nos entreprises. 


Mme Perrin, de Ste-Anne. 


au 


Nous apprenons avec regret 
que le frère de Mme Marsolais. 


est décédé récemment. Sa fem- 
me l'avait précédé dans la tombe 
len 1904, Lui survivent 2 filles, 


Gendron étaient autrefois de Lo- 


Puisse-t-il ne pas être déçu |rette, 


dans les espérances qu'il fonde De retour 

sur nous! | Le soldat Hector Carrière, fils 
Nous sommes heureux de pren-! de M. et Mme William Carrière, 

dre ici l'occasion pour offrir nos | est de retour chez lui, après un 

plus sincères remerciements au long service outre-mer. Il faisart 

bon Père Alphonse-Marie Parent,| partie du régiment des “Roy:s) 

pour ses nombreux services ren-| Winnipeg Rifles” qui débarqua 


dus à la paroisse au cours des 13| du “Queen Elizabeth” la dernière 
années qu'il a passées au Manito-! semaine de décembre. Le soldat 
ba à titre de missionnaire. | Carrière reçut quelques blessu 

Bienvenue à son remplaçant, le | res durant le combat de Norma: 
R. P. Lassonde, | die. 


No 15—LOI AGRAIRE POUR LES VETERANS 


Comme les vétérans reviennent d'outre-mer en nombre 
toujours croissant, tous devraient être familiers avec la Loi 
Agraire pour les Vétérans. 

Le Bureau Régional de Winnipeg résume ainsi les avan- 
tages de cette Loi: 

Elle pourvoit à: 

(a) assurer aux vétérans un travail agricole perma- 
nent à ceux qui sont qualifiés pour s'occuper du 
genre d'agriculture qu'ils désirent; 
une maison et un lopin de terre pour ceux dont 


(b) 


là principale source de revenu ne provient pas de 


cette terre: 
un petit lopin de terre avec, en plus, la pêche 
commerciale pour ceux dont la profession ordi- 
naire est l'industrie de la pêche commerciale et 
qui possèdent l'expérience requise, et 
le premier prêt sur hypothèque sur les fermes que 
possédent les vétérans. 

Il est entendu que l'item (b) ne se rapporte pas aux mai- 
sons urbaines. 


| SHEAS WINNIPEG BREWERY LTD. 


MD138 


(ce) 


(d) 


M. Alcide Gendron, de Montrez], | 
| Mme A. Desilets, 


Léontine et Géraldine. M. et Mme | 


ront à St-Jean-Baptiste. 

Partie de gouret 
Samedi soir, le 5 janvier, les 
jeunes de Ste-Agathe et de St- 
Jean-Baptiste se disputérent le 
trophée Tip Top dans une partie 
très chaude — 4 à 4. Pendant les 
dix minutes de temps supplémen- 
taire les gens de Ste-Agathe fi 
rent 2 autres points et s'en re- 
tournèrent avec le trophée. | 


Pine Falls | 


Noces d'argent 

Le i5 décembre dernier, M. et; 
Mme Ulric Coulombe célébraient 
le 25ème anniversaire de leur! 
mariage. “A cette occasion une 
neur “Clubhouse” de Pine 
Falls. 

Une adresse fut lue par leur 
fille, Annette, tandis que les pe- | 
tites Janine et Edmée Coulombe 
offrirent un bouquet de ffeurs et 
un corsage de roses à Mme Cou- 
lombe. 

Présidaient à la table de thé:! 
Miles L. Dai-| 
gnault, Mme J. Desilets- et Mme| 
L. Chévrefils. | 

Un magnifique service de cou- 
tellerie en argent et plusieurs au- 
tres cadeaux de valeur furent of- 
ferts aux jubilaires. | 


au 
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et Olivier Bernardin: de la Mai- * | suiare 
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Un NOUVEAU et MEILLEUR service pour 


les fermiers, les expéditeurs d'animaux et les camionneur: 


C'est à l'angle de l'avenue Logan et de la rue Maude que se trouve le quai 


de chargement pour les bestiaux. Vous n'avez qu'à reculer votre camion 


jusqu'aux chutes de déchargement et décharger. Des acheteurs experimen- 
tés vous donneront toute l'attention voulue; ils péseront vos envois et vous 
paieront immédiatement les meilleurs prix du marché. 


Puis conduisez votre camion jusqu'au lavoir chauffé où l'on vous fournira 
de l’eau chaude et froide pour nettoyer vos camions. Burns est le seul abot- 
toir de Winnipeg qui procure un tel service de lavage pour les camions, 


Equipe pour recevoir tous sonres d'enimeux: BETES À CORNES, VEAUX, MOUTONS, PORCS. 


Pour plus d'argent, EXPEDIEZ-LES À BURNS! 


: BURNS & CO, LIMITED 


Livestock Department 


Logan & Maude : 
: 
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Winnipes 
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LIBERTE ET LE PATRIOTE 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


Prince-Albert Des Le, TER ae 
L LeB] Mine Léopolc 
Fournie M: ») et Agnes mr 
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dina pour traitement péciau narqua lans l'assistance Îles 
p quelqu vurs, Il les ache-! gardes-malades, les religieuses 
t ot ” P ever chez ! les médes le la ville, le maire 
s ‘ t Dien € et les « cillers, et plusieurs au- 
, “ ent tres ge distingués, d'une autre 
, 4 LA 
jue de ge faire. Qui Le docts ppartenait à i Or- 
e + € : e aux ire des Chevaliers de Colomb, et 
fond € estait Ce] emarquait six Cchevaliers du 
€ elle ’ 1 dx 4ème degré comme porteurs. C'é- 
f t t me kr taient le docte Hynes, Jack 
; q t le fra Kra Bill Quir Maurice Long 
gla € et | J Hog: et M. Yung 
A € p tt \'èt wiri} 
{ : Le | , e Fe Remerciements 
€ 2 p 1 CEA 
ent e de se Mme LeBlond et ses enfants 
L L i L zre emercient cerement ceux qui 
e.1 pratique 22 aR ‘ t tré lélicats enver 
tne 4 ( ! ‘ eux leur grand deuil 
finitivement P e-Albe;* ! 
te ch à ét t " = . 
dé | le Oéb. Saint-Brieux 
, ” pp" Le 21 décembre, Messieurs les 
1 ve + © Commissaires de l'école du vil- 
CAEN _ ; a profe lage de St-Brieux présidaient 
2 LE ele . Jade PTT | aux rapports des élèves. Ils se 
tré ra Per 7: montrérent très satisfaits et en- 
couragérent les étudiants qui 


s'en retournérent chez eux heu- 
reux et comblés de gâteries. 


Bientôt tous nos jeunes 
soldats seront de retour Quel 
bonheur pour les parents de re- 

nt, « ] av voir leurs chers jeunes gens 
comme diacre, M. l'abbé J-A Trois des nôtres, hélas! ont fait 
Boucher, et comme sous-diacre, le suprême sacrifice de leur vie 
M. l'abbé L.-J, D: t. Les Frè- et toujours leur place restera 
res Dominicains a: au vacante au foyer 
. ! A + 1r » 1 bre 
Oblats, I » Pr ale . Ê r a Nous avons eu une helle messe 
se des morts harm ée. Mme de Minuit dirigée par M. Louis | 
Simonne Ward dirigeait et Mlir Legars. 
Madeleine Jutras touchait l'or-! Le R. P. Dussault se rendit 
gue. Les solistes étaient Mme S.' Pour Noël aux deux Missions de 
Ward, MM. W. Brodeur, J. Quin- | Fishing Lake et de Ker Maria, | 
lan, N. Julias et A. Pagé, M. Ha tandis que le R. P, Rivard s'oc- 
rv LeBlond. de Saskatoon, frère Cupait de St-Brieux et de la Mis 


sion Hongroise. | 


vaient, son épouse, accompagnée 
de ses 4 enfants, le maior Ru- Mariage | 
Le 27 décembre M. Albert Le 


Jan conduisait à l'autel Mille Ma- | 


HUILE DE CHARME No 100 


Gravelbourg 


\iariage 
SOUCY-FONTAINE 


Le mercredi 26 décembre, à la 
cathédrale, M. Gérard Souc: 
fils de M. et Mme P, Soucy. con- 
duisait à l'autel Mile Simonne 
Fontaine, fille de M. et Mme A 
Fontaine. M. le curé Bérubé of- 
ficiait 

Mile Fontaine, qui entra au 
bras de son pére, était revêtue 
d'une longue robe blanche en 
sheer, avec manches longues 
jupe ample. Son voile de tuile é- 
tait retenu par une couronne 
Son bouquet était composé de 
roses ‘American Beauty M. P 
Soucy servait de témoin à son 
tils 

Après la cérémonie, une cen 
taine d'invités furent conviés à 
une réception à la salle parois- 
siale. Les mariés partirent en 


suite en voyage de noces à Ré 
#ina 

A leur retour, M Mme Sou- 
résideront à Gravelbourg 


et 
cy 


Etaient en visite chez leurs pa 


rents pour le temps des fêtes 
Mile E. Hamel, de Meyronne: 
Mile Thérèse Soucy, de Régina 
M. L. Soucy., de Saskatoon: Mlle 
A. Mailhot, de Régina: Mile 1 
Mailhot, de Winnipeg: Mlle Co 
rinne Lemire, de Régina; M. P 
Bonneau, de Régina; M. Marcel 


Bonneau, de Winnipeg: Mile Hé- 
lène Bourgeois, de Coderre: M 
A. Nogue, de Régina;: M. À. No- 
bert, de Moose Jaw. 


Mlle G. Grisé est allée passer 
les vacances des fêtes chez ses 
parents à St-Denis, Sask. 


M. l'abbé A. Gravel, curé de 
Laflèche, passa le jour de l'An 
chez M. et Mme G. Gravel, 


M. et Mme E. Morin, de Saint 
Claude, Man, étaient en visite 
chez M. et Mme A. Morin 


M. et Mme E. Seguin sont par 
tis pour un voyage de quelques 


semaines dans la province de 
Québec, 
Laflèche 
Le RP. C. Deshaies, O.M.I., du! 


Collège de Gravelbourg, est veni 
prêter main-forte à notre curé à 
Noël, aidant aux confessions et 
préchant à la Messe de Minuit. 


Mariage yronne 

Le jeudi matin 27 décembre Me 
L Rita Rivière, fille unique de Les percepteurs de la “Journée 
M. et Mme Oscar Rivière. de La- | de l'Association” étaient les mem- 
flex épousait en notre église! bres de l'exécutif paroissial 
M. Frank Scheller, de Hodgeville. | Louis Fi rier, Albert Parent, ! 
M. le curé A. Gravel officisit Joseph Bouvier, Paul Bouvier et 

MM. Oscar Rivière et Emile! Raÿymond Girardin | 
RER ne Ecole Vindictive 
ten si gr Proumrs ds le À n Le concert de Noël donné var 
D fo Does Lo ve pr cette école dont Mlle Elodie Ha- 
: : dan Letaveres ' mel est la vaillante institutrice, 


Mile Claire Morin touchait l'or-| 
gue et les Enfants de Marie chan- 


réunit plusieurs parents et amis. 
Ce programme bilingue prouvait 
en faveur du patriotisme et de la 


terent de beaux cantiques. persévérance de chac Nous 2- 
Après la cérémonie, le vin fut! VOns eu aussi un le vivant 
ervi ct les parents de la ma-!de ces d qualités en la person- 
tiée, puis le goûter chez ses on-line de deux élèves du Jardin de 
les, MM. Emile et Victor Vogels,! l'Enfance de Gravelbourg: Guy 
sO la direction de Mme Oscar! et Gérard Hamel, frères de notre 
Riviere. Plus de 60 invités y pri-| institutrice, qui, venus avec leurs 
rent part. L'heureux couple prit} Parents, ajouterent deux déli- 
ensuite 1 train pour un court! Cieux numéros au programme 
age de xes à Moose Jaw rt} Félicitations à tous. M. Herv 
Régina. 11 doit alle: résider sur! Smith était très à l'aise dans sort 
la ferme de M. Oscar Rivière près | rôle de Père Noël et M. Raymond 
e Laflèche, dès que le marié au-! Girardin fut le pianiste de la so 
eu sa démobilisation de l'ar- | re 
mée 
x UD UE Hors | L'arbre de Noël de nas Reli 
gieuses s réunissait le lende- 
Dollard main et le programme fut, com- 
me d'habitude, exécuté devant 
e Nan Holmes partira cette ne salle comble. Chacun adn | 
emaine p Wadena après AVOIr | rait la facilité ave laquelle peu 
passé trois semaines chez ses pa ent deciamer et chanter nos jeu- 
rents, M. et Mme C./ Holmes nes, soit de descendance canadien- 
M. Albert Vandaelle est reparti | "° soit de l'Eurcpe centraie, dans 
; n s à les deux langues officielles äu 
pour Dundurn après un séjour de pays. La distribution des ; 
deux semaines chez ses parents me A pe k FR PURES 


M. et Mme C. Vandaelle, 


et Mme W. Past sont de re- 
ayant été passer les Fêtes 


M 
tour, 


Mme Jos. Arcand. 


catéchisme et de français ajouta 
un relief apprécié à cette réunion 
de famille à laquelle d’autres fa- 
milles du village assistérent, M 


chez leur fille et gendre, M. et! Paul Thuot fut très applaudi dans 
Mme Claude Magee. deux solos de cérnet. M. Raymond 
Girardin se fit l'interprète du gé- 

Mlle Florence Arcand, garde-| néreux Père Noël en la circons- 

! malade de St-Boniface, est en|tance. Merci à nos chères Reli- 
congé chez ses parents, M. et|gieuses de cette soirée préparée 


et exécutée avec tant de soin. 


Après avoir pris soin de sa mê-| La Messe de Minuit dirigée pa: 
re malade durant quatre mois à} M, Je Curé et chantée par la cho- 
Mawer, Sask, Mme R. Arnold! ;ale habituelle fut bien réussie 


est revenue chez elle pour les Fé- 
tes, 


Naissance | 
Une fille chez M. et Mme Wol- 


Le R.P. Albert Gervais, OM, 


de Gravelbourg, voulut bien as-| 


sister notre pasteur dans son mi- 
nistere. 


coski (Thérèse Marchand), née | Va-et-vient 
le 25 décembre. | M. Frank Schreiber a dû être 
È Û transporté à l'hôpital de Kincaid, 
M. et Mme Léo Poulin, de}, son état s'est amélioré de- 


Shaunavon, sont venus voir leurs 


pareñts, | 
| 
Miles Jeannette et Noëlla Pou- 


puis. 


Mlle Rita Brisebois, institutri- 
ce, est en congé chez sa mère, 


Portum pur d'Orient 


Exquis, mystérieux, dura- 


ble Bouteille À dr . 
_— s 100, par Ts did aussi admirablement rendue, 
ET pay por , à à , £ 
CELLIER 51.25), Emballage dis! A l'occasion de la visite de la | La crèche de l'Enfant-Jésus è- 
one cret, garanti. Comman- Rév. Mère Vicaire, les élèves de | tait plus jolie que jamais. L'inté- 


7 ) dez à 
PARFUMERIE IDEALE, ENRG. 


| musique 


rie Legars, MM. Lucien et André] La chorale sous la direction de | 
Le Jan étaient garçons d'hon-| M. Robert Bourassa chanta une 
neur, et Milles Suzanne et Lu- | belle messe en parties. Les canti | 
cienne Fau étaient demoiselles | ques à la messe de l'aurore furent 


rieur de l'église, restauré le prin- 


et les pensionnaires ‘ s | 
temps dernier, était ravissant 


exécutèrent un gentil program- 


lin sont reparties pour Moose | Mme Yvonne -Brisebois:. 
Jaw après avoir rendu visite à 
leurs parents et rencontré leur En  vacanwes: 
lin, de l'armée américaine, de re- les Van Eslande, du Collège 
tour du Maroc. | Campion, Mlle Annette Brise- 

— | bois, du Collège Thévenot, Aimé 


Edouard Millaire, du Jardin de 


Cosier 1352 QUEBEC, P.Q. me dans une salle du Couvent. 


Les furoncles douloureux, remplis de 
pus, causent bien des souffrances 


Si vous souffrez de furoncles pus savez 
combien ils font souffrir. 

Ces furohcles sont un signe extérieur de l'im- 
ureté du sang. Au moment même où vous vous 
tes libéré de un, voici.nombre d'autres qui le 

remplacent et prolongent votre souffrance. Tous 
les cataplasmes que vous pouvez y appliquer ne peuvent empêcher 
que d'autres se formént. 

Afin de guérir ce mal, vous devez purifier votre sang. Pourquoi 
ne pas employer le vieux remède sûr, Burdock Blooa Bitters, et 
lui donner une chance de montrer son efficacité pour les vaincre? | 
Des milliers de personnes l'ont employé pour ce genre de mal, 
depuis 60 ans. Pourquoi ne l'emploieriez-vous pas aussi? 

Prix, $1.00 la bouteille. 

The T. Milburn Ce. Limited, Toronto, Ont. 


VALEUR de 12,000 


Cette maison sera construite au choix du propriétaire 
dans la paroisse Saint-Fidèle, Québec. 


Conseil 


113 
FLEURIF 


ou $10,000 remis en argent 
11 PRIX | 
DE CONSOLATION | 

Un de $500 — Dix de $100 


Chaque prix est converti en 
Dbligations de la Victoire. 


| $1.00 la part — 6 parts pour $5.00 | 


1 
Adressez otre souscription ou | | 


Comité de ‘Souscription’ 


CONSEIL kEèx. LAVAL 


Ne nm 


115 FLEURIE E7 QUEBEC Î 


Un reçu officiel vous sera adressé. sous peu. 


Vu certaines circonstances incontrélables le choix du propriétaire 


« été retardé et se ere officiellement le 22 fevrier 1946. 


sous sa parure de fête, | 


Le jeudi 27 décembre, M. Al- 
phonse Piché est revenu dans sa 
famille après plusieurs années de 
service en Europe. Son retour a 
donné lieu à plusieurs joyeuses 
réunions de parents et d'amis. 


Mme René Liefooghe qui s'est 
fracturé une jambe en tombant 
dans la rue une semaine avant 
Noël, est à L'hôpital de Laflèche 
sous les soins de M. le docteur 
Belcourt. 


Mme Albert Périgny passe l'hi- 
ver dans l'Est, chez des parents. 


M. Gérard Verhelst à passé la 
semaine de Noël à Benson chez, 
sa soeur, Mme Jos. DeLaet, 

Mlles Gertrude Morissette, Re. 
née Dandurand, Doreen Morin, 
Aline Pratte, Gabrielle Verhelst 
Germaine Verbeke et M. Adrien 
Phanëéuf sont venus passer la 
Noël à Laflèche, dans leurs fa- 
milles, 


Le samedi 22 décembre, il y a 
eu un thé avec ‘shower’ chez 
Mme Honoré Dumélie en l'hon- 
neur de Mlle Rita Riviere, qui 
devait se marier dans quelques 
jours. Mme Dumélie était assistée 
de Mlles Madeleine Pacquet et 
de Madeleine Verhelst. Malgré 
une température très défavorab'e 
l'assistance fut nombreuse et l’hc 
roine de la fête reçut de beaux 
cadeaux. 


Les soldats Joseph Beaudoin et 
Gérard Croisetière ont passé la 
Noël chez leurs parents à Lafle- 
che. 


6€ 


a 


M. Delmas Gervais, de Mt 
Jaw, a aussi passé celte fête 
Laflèche et Gravelbourg. 


Les élèves de l'école Sunbeam 
ont donné un joli concert de Noël 
le jeudi 20 décembre sous la di- 


rection de leur raitresse, Mlle 
Madeleine Pacquet. Ils exécute- 
rent un intéressant programme 


après quoi il y eut distribution de 
cadeaux et de bonbons, 


+4 +244 + —$ ——+— 


LE MAGASIN DE 
LINGE 
POUR DAMES 


le plus complet en 
Saskatchewan 


wrend assortiment et prix 
tres modérés. 


MORGAN'S 


Avenne Centrale Prince-Albert 
44 — #4 à + + + + + + + — 


Saint-Hubert 


Nos collégiens et pensionnai- 
res sont venus de Gravelbourg, 
Montmartre, etc., prendre leurs 
vacances dans leurs familles 
respectives. | 


Mlle Gilberte Côté, de Mont- 
martre, est en visite pour quel- 
ques jours chez ses amies, Mlles 
Gabrielle Gatin et Hélène Bou- 
tin. | 


M. Albert Poncelet est allé| 
passer les fêtes de Noël chez ses 
tantes, çousins et cousines, aux 
environs de Hudson Bay Junc- 
tion. | 

M. Lucien Jeannot vient de 
vendre sa ferme à M. Frédéric 
Couronné, qui doit en prendre 
possessioñ au printemps pro- 
chain. Nous espérons bien que | 
M. Lucien Jeannot se trouvera 
une autre place avant long- 
temps, dans les limites de la pa- 
roisse. 


M. Joseph Dartige a acheté un 
quart de section attenant à sa 
propre ferme, 


M. Maurice Boutin a acheté | 
lui aussi une demie section, à | 
proximité de chez lui, | 


Toutes ces transactions ont pu | 
se faire avec l'aide de notre 
Caisse Populaire, Quels services 
elle nous a déjà rendus! | 


La fête des enfants pour l'ar- | 
bre de Noël, le 16 décembre, a 


répondu à toutes les attentes. | 
Jamais peut-être des présents 
aussi nombreux et aussi beaux 


n'avaient été distribués aux 
grands comme aux petits, Com- 
me d'habitude, ici, il n'y avait 
pas de limite d'âge. 

Les élèves de l'école St-Hubert 
avaient bien mérité leur récom- 
pense, Ils avaient inauguré la 
soirée par un fort gentil concert. 
À cette occasion ils nous ont 
prouvé, une fois de plus, que le| 
frençais ne les embarrassait pas 
plus que l'anglais, et réciproque- 
ment. 


La grande Unité Scolaire de 
Broadview No 18, de la province, 
dont le district de St-Hubert fait 
partie, vient d'être érigée offi- 

llement. Le lundi 14 janvier, 

ra lieu l'élection des Commis- 
res pour chacune des cinq 
s-unités et huit jours après, | 

21 janvier, le Bureau d'admi- 
nistration de la grande unité 


! doit commencer officiellement à 


remplir ses fonctions. 
| 


Naissance 
Le 27 décembre dernier, une 
fille est née à M. et Mme 


Gérard-P, de Laforest (Thérèse | 


Boutin). 


l'Enfance, M. Gérard Brisebois 
de l'Université de Saskatoon, 


Un brave 


Le lieutenant G. A. Frake, 
membre du comité anglais char- 
gé de voir à la cueillette, des 
bombes ennemies non encore ex- 


4 
f 
if 
Mile Patricia Auman, égée de 
17 ans, a été choisie reine du 
concours des roses à Pasadena, 
Californie, récemment. Mile Au 
man étudie les mathématiques au 
collège de Pas&dena 
fete de 


solenr 


Noël a été célébroe 
ave Le 
Montmartre. La 
tée par Mgr J.-A. Thériault: il 
était assisté de M. l'abbé L. Sa 
voie et du R.P, Dugal, de Lebret 

Le chant avait été préparé paï 


La 
cette année 


messe fut chan 


| M. l'abbé Savoie: il fut dirigé par | 


| M. 


M. Raymond| Corriveau, de Ponteix; M. A. Ho- 
frère, le capitaine Bernard Pou-| Thuot, du Collège Mathieu, Char-| hanos et M. L. Collican, 


let Jean-Paul Bouvier, Wilfrid ct | 


| 


| 
| 


Léon Fournier. Mlle Gilbeite 
Côté était à l'orgue. Le service de 
l'ordre de l'église avait été con- 
fié aux scouts. 


1s 


Dans l'après-midi du de 
l'An de nombreux paroissiens se 
rendirent au presbytère pour of 
frir leurs voeux à leur pasteur, 


jour 


M. Martial Beaudin a été choisi 
comme syndic pour remplacer M 
A. Faubert, sortant de charge. 


A une assemblée du choeur de 
chant, M. Lucien Fournier fut élu 
maître de chant, et M. J. Joubert, 
assistant, 


Visiteurs 
Le RP. G. Laviolette, de Le 
bret; Mme Baril, de Prud'hom- 
me; Mile Yvonne Ecarnot, d'Ot-! 
tawa; Marguerite Longpré, de 
Qu'Appelle; 


de Quinton; Mme C. Girard, de tarda pas à arriver, au grand con- | 
Ayotte,! tentement de tous les élèves, pe-| 


Dunrea; M. et Mme J. 
M. et Mme Lucien Ayotte, M. A.- 
J. Ayotte, de Régina; M. Arthur 


Mme F. Bouchard est allée re- 
joindre son mari à Ottawa. 


Sont partis dans l'Est: M. «et 
Mme J. Labrèche, Mme P. Goulet | 
et M. J.-A. Caron. 


M. Emile Van Helleput vient 
d'acheter la ferme de M. Hubert 
Mouly. 


La cour à bois de M. Côté vient | 
d'être vendue à la Coopérative de 
Montmartre. M. Côté en était le 
possesseur depuis 1915. 


M. Côté vient d'être élu maire 
du village pour l'année 1946, 


Frenchville 
Nous avons eu une belle Messe | 


de Minuit chantée par notre M 
le curé Poulin. L'assistance re 


| 
fut pas nombreuse en raison de} 


| 


| Germaine, 


| de Gravelbourg, 


la température. 
Va-et-vient 
Mlle Alida Ruest, institutrice à | 


Val Marie, passe les Fêtes avec| 
ses parents, M. et Mme Léon 
Ruest. 


Miles Jeanne Ruest et Marie- 
Anne Hamel, pensionnäires au 
couvent de Val Marie, et M. Guy 
Beauchamp, du Collège de Gra- 
velbourg, ont passé les Fêtes dans 
leurs familles, ainsi que Miles 
Adéline et Eveline 
Goddu, pensionnaires du couvent 
chez leurs pa- 
rents, M. et Mme Sylva Goddu 
et Mlle Anne-Marie Fourny, pen- 
sionnaire au couvent de Ponteix, 
chez ses parents, M. et Mme Emi- 
le Fourny. 


Le régime de Tito.est 
reconnu par la France 
PARIS — La France a donné 


plosées, tient en ses mains une instruction à son ambassadeur à 


partie du fusible qu'il a enlevé 
de la bombe allemande connue 


Belgrade de reconnaitre ie gou- 
vernement yougoslave du mare- 


sous le nom de ‘Hermann’, qui | chal Tito, comme viennent de le 
a été une menace pour la ville faire la Grande-Bretagne et les 
| Etats-Unis, 


de Croydon depuis 1940, 


PRENEZ LES 


{ PILULES 


Si VOUS SOUFFREZ DE: 
FAIBLESSE, COURBATURES, 
NERVOSITÉ, ÉPUISEMENT, 
FATIGUE HABITUELLE, 
MANQUE D'APPÉTIT. 


MORO 


1366 ST-DENIS, MONTRÉAL 18 


| à M 
| à Noël. 


! Mme Jos. Lacelle 


| à la salle paroissiale pour atten- 
Mme Mimi Coupal, | dre la visite du Père Noël qui ne 


| Schubert, 


| son papale, on a exprimé le pro- 


| pre toutes les relations diploma- 


| 


Winnipeg, Man., 


LA 


11 janvier 1946 


Saveur Parfaite 


"SALADA 


Lac Pelletier Fe l'Côrtes Protess 


Le KR.P. A. Joyal est venu aider 
le Curé pour le ministère 


M. et Mme Ludovic Lacelle ont 
eu la douleur de perdre leur 
tite fille. Nos fondes con 
léances 


pe 


est reve 


M. Hormidas Sylvain 
nu d'un voyage dans l'Est 


M. Roland Gagne ainsi 
chel St-Jacques sont 
d'outre-mer, 


que Mi 
revenus 


M. et Mme Cléophas Rémillard 
Miles Alice Laverdiere 


ainsi que 
Marie Laverdière, Laurence St 
Jacques sont venus passer la 
Noël parmi nous 

Mlle Jeannette Gaucher, inst 


tutrice, ainsi que Noëlla Chabot 
sont allées dans leur famiile pas 


ser leur vacance. 

Le RP Antonio Lacelle 
O.M.I., de Kenora, Ont. ainsi que 
Sr Marie de Sales sont en prome- 
nade chez leurs parents, M. et 


En Ontario 
n Ontari 
Kenora 

Le vendredi 14 décembre avait 
lieu la séance annuelle présentée 
par les élèves de l'école Mont 
Carmel, sous la direction des Ré 
vérendes Soeurs des SS. Noms de 
Jésus et de Marie. 

La salle était 
comble 

Après la séance, le R.P. M. Jal 
bert, O.M.I,, adressa la parole, fé- 
licitant les bonnes Religieuses de 
leur travail, parlant aussi des de- 
voirs des parents envers leurs 
enfants et aussi des bienfaits de 
la ‘Home and School Associa- | 
tion”, 


remplie À IA 


Le 22 décembre les éleves de 
l'école Mont Carmel se rendirent 


| 
| 


ionnelles 


PHARMACIE DUNCAN 


Avenue Contrale 
PRINCE-ALBERT, SASK 


PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIE 
BONBONS PAPETERIE ETC 


Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


DR E. A. SHAW 
SPECIALISTE DES 
OREILLES, NEZ ET C 
Chambre 10 fdifice ” 
Au-dessus de la pharma an 


léléphone 2170 Résidence 9358 
PRINCE-ALBERT, SASK 


| DOCTEUR LEBLOND 


MEDECIN CHIRURGIEN 


Etectro-Thérapie des amygdnalies) 


Bureau 
téifire Mitehen 


Téléphones 
3528 Résidence: 2144 


PRINCR-ALHERT, SASK 


suite 4-5-6, 
Bureau 


H.-J. COUTU, CR. 
AVOCAT, NMOTAIRE 
fuite 5. Féifice Imperial Bank 


PRINCE-ALRBERT, SASK. 


FRANK D. CULP 
OPTOMETRISTE 


1105, AVE CENTRALE 
Téléphone 2039 
PFRINCR-ALBERT., SASK. 


Deux écoles de 
théologie ouvertes 
en Pologne 


LONDRES En Pologne, les 
écoles de théologie de l'Univers 
sité d'Etat de Cracovie et de l'U- 
niversité catholique de Lublin 
uut repris leurs cours. L'école de 
théologie de Cracovie compte 78 
citudiants en première année, 42 
cn seconde et seulement 5 en 
troisième. Depuis 6 ans, personne 


tits et grands. n'a pu $e préparer à la prêtrise. 


Nous avons eu une très belle A l'Université de Cracovie, il 


| Messe de Minuit commencée par!y a une organisation d'étudiants 


le “Minuit, Chrétiens”, joué par |catholiques. Elle est d'esprit pu- 
deux violonistes Geraldine Par-|1ement religieux, et seuls ont 
nell et Bruce Duncan, AT.C.M.,! droit d'en faire partie les étu- 
et gagnant de la médaille d'or au}diants qui sont membres de la 
Canada pour l'année 1945, qui|soi-disant paroisse de l'Universi- 
joua aussi en solo l'Ave Maria de lté (Ste-Anne). 


Mme Duncan touchait 
l'orgue. La chorale, composée de| 
80 voix mixtes, chanta le Kyrie| 
et l'Agnus Dei de la messe Ste-| 
Thérèse de l'Enfant-Jésus, le Glo-| 
ria, Credo et Sanctus de la messe | 


Ste-Cécile. Le ‘Hodie Christus 
{Natus eÿt’ du Père Scharch,| 
| O.M., A chanté par M. Plante| 


et M. Régis Heppelle. | 

Le R.P. M. Jalbert dirigea la| 
chorale et donna le sermon et le] 
R.P. Zéphirin Magnan, OM. 


| chanta la Messe de Minuit. 


Le banquet annuel du choeur | 
de chant aura lieu dans la semai- 
ne de l'Epiphanie. 


MacArthur pose un geste 
peu brillant 


ROME -— Dans des milieux de 
la Gjté vaticane près de la mai- 


fond chagrin du pape Pie XII et 
le grand regret du secrétariat 
d'Etat au sujet de l'ordre du gé-! 
néral Douglas MacArthur rom- 
pant les relations diplomatiques 
entre le Japon et le Saint-Siège, 

On à dit que, lorsque le géné- 
ral MacArthur ordonna de rom- 


tiques, le Vatican espérait que 
«on ferait exception pour le 
Saint-Siège à cause de la nature 
spirituelle des relations. 


| permission de la police 


| médicamentée, 
| seuse, 


La police polonaise a interdit 
un Congrès polonais national qui 
devait avoir lieu à Poznan ré- 
cemment, On donna comme rai- 
son que les organisateurs ne s'y 
étaient pas pris à temps pour la 
De nom. 
breux étudiants ont été arrêtés 
pour cette affaire, 


DEMANGEAISON 
ARRETEE S'omr rs 


OU ARGENT REMIS 


Pour soulager vite la démangeaison causée pas 
ecxéma, pied d'atidète, gale, pustules, etc, em 
ployez la PRESCRIPTION D, D, D. liquide, 
pure, rafraichiasante. Non grais 
non tachante, Soulage promptement ls 
démangeaison vive. Ne souftrez plus. Demandes à 
votre pharmacirn la PRESCRIPTION D, D, D. 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


PAIN ‘“‘SOM-MOR” 
Chez tous les épiciers 
Envoyez votre commande 
s DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE-ALBERT SASK. 


Téléphone 2838 


Société Canadienne 


et améliorés de 


le port seulement 


d'Enseignement 
Postscolaire 


(Section française de la Saskatchewan | 


BIBLIOTHÈQUES CIRCULANTES 
AVIS 


aux Comités Paroissiaux de l'A.C.F.C. 


aux maitres et mpitresses d'écoles. 


Nous tenons à votre disposition des centaines de 
volumes d'excellente lecture pour votre biblio- 
thèque paroissiale. Nos rayons sont augmentés 


mois en mois 


Nous tenons à la disposition des écoles des cen- 
taines de volumes nouveaux pour lecture sup- 
plémentaire à tous les grades. Les meilleurs et 
les plus récents volumes pour la jeunesse etu- 
diante. Vous les recevrez gratis sur demande 


sera à vos frais. 


Adressez-vous au: 
COMITE DES BIBLIOTHEQUES DE LA S.C.E.P, 
k Secrétariat de l'A.C.F.C, 
Vonda, Sask. 
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La censure russe 
très sévère à Berlin 


BERLIN--La Ligue Culturelle 
pour la Rénovation démocratique 
fe l'Allemagne (Kulturbund zur 
Demokratischen Erneuerunæg 
Deutschlands), tint récemment 
une assemblée importante à Ber. 
lin, Les discours, qui furent ra 
dio diffusés dans toute la zone 
d'occupation russe, avaient pré 
alablement été censurés par les 
Russes. Avant d'être publiés, ils 
durent passer encore une fois à 
la censure, qui coupa plusieurs 
passages, surtout dans le dis- 
sours du pasteur Dilschneider 
(un ministre protestant) et celui 
du professeur Schirmer. M. 
Schirmer, le directeur du Sémi- 
naire anglais à l'Université de 
Berlin et une autorité en Shakes- | 
peare, fait évidemment partie du 
comité de la Ligue Culturelle 
pour servir de “fenêtre sur 
l'Ouest”. Dans son discours, il 
rita des exemples de l'influence 
de Shakespeare sur l'esprit alle-| 
mand. Cependant, dans les jour- 
naux, toutes les citations de 
Shakespeare avaient été coupées, 


Le fait a soulevé beaucoup de! 
surprise dans les cercles littérai-| 
res de Berlin, puisque Shakes- 
peare a toujours été l'un des clas- 
siques occidentaux les mieux pri- 
sés en Russie et l'un des pius ac- 
ceptables au point de vue politi- 
que. 11 a bon rang au programme 
de la saison du théâtre au Deuts- 
ches Theater {Théâtre allemand), 
sous le contrôle russe, Sur les 
13 pièces de théâtre qui seront 
jouées, 4 sont d'auteurs russes, 
5 de communistes allemands qui 
passèrent le temps de la guerre 
à Moscou, 2 de Shakespeare, 1 
d'un auteur français et 1 d'un 
classique allemand (Kleist). 


Congé pour les enfants de 
Berlin ke 8 décembre | 


ALLEMAGNE — Il est main- 
tenant rendu public que le dé- | 
partement des écoles de la ville | 
de Berlin, en témoignage de bon. 
ne volonté vis-à-vis des catholi- 
ques, à accordé un congé aux en- 
fants le 8 décembre, fête de l'Im- 
maculée-Conception. 


veux, déprimé 


À tous les convalescents qui ort besoin d'un 
tonique quelconque pour stimuler et refaire leur 
nous recommandons 
! Elles leur faciliteront un prompt retour 
à la santé, et leur rendront le bonheur 

Ces pilules contiennent les éléments nécessaires pour aider au 
onvalescent à reconquérir la force et la vigueur dont il a besoin 

Prix 50 sous la bouteille, 65 pilules, chez tous les pharmaciens 

Assurez-vous que la marque de fabrique, un coeur rouge, est 


système nerveux affaibli, 
Nerve Pills” de Milburn's 


sur la paquet 


The T Milburm Co. Limited, Toronto, Ont. 


1946 


En Saska 


Aux convalescents après 
une serieuse maladie 


Après plusieurs graves maladies ou opéra- 
‘ions le patient reste souvent très faible, ner- 


En 17 jours 


| RE 


Ferland 


Malades 
La petite Dolorés Clermont à 


passé quelques jours à l'hôpital 
de Kincaid 

Nous avons le courrier quatre 
fois >Sr semaine, au lieu de deux 


depuis le commencement de 


vier 
. 


Visiteurs 
M. l'abbé Chabot, de Val M 
rie, à passé quelque ours chez 
ses parents, durant les fêtes « 
Noël 
M. et Mme Jules Couture et 
leur bébé, André, de Ponteix. 
nt renus passer les Féte avec ! 
leurs parents | 
| 
Le docteur et Mmie Léon Beau- 
doing, de Ponteix, et leurs en- 
fants, chez leurs parents et amis 
MM. et Mmes Ernest, Horace 
et Robert, Desautels, de Ponteix 
chez M Fierre Larose L'abbé Paul 3. Giegerich, cha- 
M. Ravmond Moreau. de Del.!Pelain militaire de l'armée amé- 
lard. chez M. Léo Fauchon ricaine, est récemment revenu 
Va-et-vient d'une tournée d'inspection qui 
Mid Odile Couture, de Willow- l'a conduit dans toutes les par- 
Bunch, en visite chez sa | Îties du monde. 11 fit cette tour- 
at: À lbs Labere née dar:s l'espace de 17 jours 
Eee . à Il suivit l'itinéraire suivant 
M. et Mme Philippe Bouffard,| Washington, Terre-Neuve, les 
de Cravelbourg, chez M. Char-|Azores, Casablanca, Tripoli, Le 
les Fournier Caire Irar Calcutta lezga 
M. et Mrae Ephrem Bouffard etlles Indes, Kunming en Chine, 
leurs enfants, à Meyronne, chez Manille, Guam, Kwajalein, San 
ies parents, ces jours derniers. Francisco, Kansas et Washing- 
MM. et Mmes Jos. Paul Morin, ton 
Antonio Fournier, Jos. Couture F 
Napoléo lalmore, Milles Béatri- : 
de et Liliane Couture sont alles > Discours du Pape 
vesser la soirée du jour de l'An à un groupe d'’Israélites 
à Gravelbourg chez M. Adonrias! | D ni on LAS UM be 
Morin {Suite de la rremière page] 
Mile Armande Laberge est al 
léx passer quelques jours à Gra- que, en, ‘des: smpe Sy UE CAE 
velbourg chez des amis pour eux et souvent meme sos 
tr à Mb Louis Fhurtiia la menace d'un péril de mort 
Hervé Smyth, Albert Marcotie| ment l'Eglise catholique et 203 
UTS nts rronne : 
+ M Prunse a a ve “+ x RE Rs nt da s lex 
ercice de la charité s'élever au 
POUE u # Rs ie 4 ip dessus de toutes les limites étroi- 
Changements faits tes et arbitraires créées par l'é 
. goisme humain et par les pas 
sous la pression sq A on F F 
des Russes PAR 
ALLEMAGNE — Le Dr 4 ; 
Andreas Hermes, président Sans doute, en un monde -qui 
de j'Union démocratique- peu a peu seulement et en luttant 
chrétienne à Berlin, et le Dr contre de nombreux obstacles doit 
Walther Schreiber, vice-pré- aborder et résoudre les multiples 
sident, ont donné leur démis- problèmes qui sont le douloureux 
sion et ont été remplacés par |héritage de la guerre, l'Eglise, 
Jacob Kaiser, un ancien chef | ©onsciente de sa mission religieu- 
libéraux |‘, ne peut que maintenir une sa- 


des Syndicats 
(Hirsch-Duncker). Herr Kai- 
ser était membre du parti du 
centre (comme le Dr Sghrei- 
ber, ancien ministre prussien 
du commerce). Ce change- 
ment fut amené par de vio- 
lentes attaques communistes 
contre les Dr Hermes et 
Schreiber, au sujet de leur 
attitude à propos de la ques- 
tion scolaire et le programme 
de réforme agraire. Il sem- 
ble aussi que ce changement 
soit le résultat d'une pres- 
sion directe des autorites propres personnes les dommages 
d'occupation russes. | et les morsures de la haine; mais 

La question du jour est | au milieu de vos angoisses, vous 
maintenant de savoir si les avez également senti les bienfaits 
nouveaux chefs démocrates- et les délicatesses de l'amour, de 
chrétiens de Berlin réussi- cet amour qui ne se nourrit point 


| ge réserve en présence des diffé- 
| rentes questions, en tant qu'elles 
sont de caractère purement poli- 
tique et territorial, Toutefois, cela 
n'empêche pas que, en proclamant 
les grands principes d'une vraie 
humanité et fraternité, elle éta- 
blisse les bases et les présupposés 
sûrs pour la solution de ces mé- 
mes problèmes selon la justice 
et l'équité. 


Haine et amour 


Vous avez éprouvé dans vos 


ront à réparer la breche et à de motifs terrestres, mais d'une 
surmonter les obstac}es que foi profonde dans le Père céleste 
dont le soleil resplendit sur tou 


les autorités d'occupation 
russes ont placés récemment 
en travers des activités dé- 
mocrates chrétiennes en 
one russe. 


les hommes et quelles que soient 
leur langue et leur race, et dont 
la grâce est ouverte à tous ceux 
qui cherchent le Seigneur en es 
prit et en vérite. 


Nouveaux chanoines 
à Québec 


Benédictions 


Sur vous, qui avez voulu Nous 


QUEBEC LES Par décision de S. manifester si ouvertement votre 
E, le cardinal archevêque de Connaissance, Nous invoquens 
Québec, les abbés Maurice Lali- les lumières et la protection du 
berté, vice-recteur de l'universi- Très-Haut, puisqu'il est le Père 

des miséricordes et le Dieu de 


té Laval: Odilon Guimont, curé 
de SainteAnne-de-la-Pocatière; 
Alfred Dupont, curé de St-Ro- 
muald; Philibert Grondin, mis- 
sionnaire diocésain, et Wilfrid 
Lemieux, missionnaire diocésain, 
ont été nommés chanoines hono- 
raires du chapitre métropolitain 
de Québec. 


toute consolation, source suprême 
de salut et de réconfort, nor 
moins pour les individus que pour 
les peuples et les nations. 


Un accord aurait été 
conclu entre 
Franco et Don Juan 


LAUSANNE — Un haut per- 
sonnage royaliste espagnol a dée- 
claré que le général Francisco 
Franco et le prétendant don Juan 
ont conclu un accord sur la res- 
tauration de la monarchie 

Un informateur qui est ‘arrivé 
récemment de Madrid dit que 
l'entente s'est faite avec la visite 
à Lausanne de José-Maria Oriol, 
représentant personnel de Fran- 
co. 

Laccord comporterait le trans- 
fert du pouvoir de Franco à don 
Juan en plusieurs étapes. Franco 
remetirait le pouvoir aux géné- 
raux qui l'ont nommé chef d'Etat 
Un conseil de régence serait cons- 
titué; la phalange serait dissoute 
|! et don Juan serait invité à mon- 


les ‘Health and 


Des livres intéressants ! d un grand parti catholique et 
| royaliste 
L'Art d'être heureuse Monseigneur Provencher |, Pagilla ce re à Madrid 
par Annette Saint-Amant À et son temps 4 rt demsridér à en -ch de robe 
L'exemplaire, franco $0.75 * par Donatien Frémont | rm procédures Pise À À + 
Souvenirs L'exemplaire, franco 81.00 || cer une décision des Alliés sur 
d'un Missionnaire + | leurs relations avec le régime 
par A.-G. Morice, O.MI. Soixante ans d'Apostolat ||! Franco 
L'exemplaire, franco $1.00 ser Mes Suns cute cui 1! MS ORNE. 0e Me 
à - L'exemplaire broché, | L'Armée, l'Aviation et la Ma- 
Ecoles de Maris # franco $1,00 | rine ont fait passer une radio- 
| par Charles Maurel L'exemplaire, relié {| graphie pulmonaire à tous les 
L'exemplaire, franco $1.00 (toile rouge) franco $1,35 | hommes, lors de leur entrée, afin 
{| de dépister la tuberculose. 
| En vente à | = — ————— -— -— 
| Le service de projections fixes 
||! de l'Office national du Film a ré- 
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619, avenue McDermot 


LE PATRIOTE" 


Winnipeg, Man. 


titule 


un film in 


alisé nt 
“Les Houillères du Canada”, 


| recemm 
| l'industrie minière de l'Est, 


sur 


ter sur le trône après la formation ! 


LA LIBERTE ET LE PATRIOT 


. L'université catholique de 


E 


Milan et le Père Gemelli 


Le Père Gemelli se serait montré trop aima- 
ble pour Mussolini et devrait céder son poste 


à un outre. 


ROME L'"Osservatore 


Romano”, decrivant l'ouvertu- 


re solennelle de la nouvelle annee academique a l'Université 
catholique de Milan, fait remarquer que le recteur, le T. R. 
Père Agostino Gemelli, O.F.M.. ‘etait absent pour la pre- 
mière fois, pour des raisons de santé”, 


La question de,savoir si le Pèrek——— 


Gemelli retournera où non à son 
poste fait l'objet de discussions 
animées dans les cercles acadé 
miques. Personne ne nie que l'U- 
niversité catholique de Milan 
après l'armistice de 1943, fut un 
centre de résistance contre les 
Allemands, et que bon nombre 
d'étudiants et de professeurs du- 
rent leur salut aux efforts coura- 
geux du recteur. Cependant, on 
sait aussi que sous le régime fas 
ciste, le Père Gemelli se montra 
plutôt cordial vis-à-vis des fas- 
cistes et fit même preuve d'ama- 
bilité envers Mussolini. En ceci 
il se trouve dans la même situa- 
tion que les autres savants qui 
occupaient des postes importants 
sous le régime fasciste 
Avenir incertain 

Le Père Gemelli a confié tem 
porairement la direction de l'U 
niversité au vice-recteur, Mon 
signor Francesco Olgiati, dont 
l'attitude anti-fasciste a toujours 
été évidente. Beaucoup de catho- 
liques espérent le retour du Père 
Gemeili, qui est ur, homme d'une 
personnalité remarquable: sa dé 
mission serait une grande perte 
pour l'Université. Ni le gouver- 
nement italien, ni le ministère 
de l'éducation ne s opposent à son 
retour, Cependant, une partie de 
la presse et du corps étudiant ont 


adopté une atthude différente et, 


ont exprimé l'idée que le Père 
Gemelli devrait partir, de la mé- 


Sympathie pour le parti 
des petits propriétaires 


LONDRES--Le nouveau chan- | 


celier autrichien, Léopold Figl, 
chef du Parti du peuple autri- 
chien, déclara au cours d'une en- 
trevue récente avec un journalis- 
te hongrois, qu'il considérait le 
Parti des Petits propriétaires 
hongrois comme ‘un parti frère”, 
parce qu'il ‘poursuit les mêmes 
buts politiques.” Ces deux par- 
Itis, dans leurs pays respectifs, 
ont obtenu la majorité des votes 
|lors des élections. 


les autres direc- 
teurs d'Université qui se- sont 
bien entendus avec Mussolini. Le 
Père Gemelli lui-même a déclaré 
qu'il reprendrait son poste seule. 
ment si le corps étudiant en ex- 
primait le désir unanime 

Le Pére Gemelli était un ami 


me façon que 


intime du Pape Pie XI et il est 
Président de l'Académie papale 
des Sciences I1 enszignait la 


psychologie appliquée à l'Univer- 
sité du Sacré-Coeur à Milan. 


Le lieut.-col. Parkinso 
décédé à Ottaweo 
OTTAWA--Le lieutenant-colo- 


nel R.-F, Parkinson, D.S.O., di- 
recteur-gérant de l'“Ottawa-Jour 
nal'’, est décédé ici à l'hôpital où 


il avait subi une intervention 
chirurgicale, le Jour de l'An. C'é 
tait la deuxième opération en 
quelques mois. Il était âgé de 63 


ans, 


Décédé 


ah 


Le lord Keyes, fondateur des 
fameux commandos britanni- 
ques et amiral de la flotte, est 
| décédé récemment d'une pneu- 
monie. 


Tle assemblée générale annuelle 
de la Banque Canadienne Nationale 


L'actif, les dépôts et le portefeuille-placements attei- 
gnent un chiffre record. — Augmentation des 


prêts au commerce 


La Banque Canadienne Natio- 
nale a tenu à son siège social, à 
Montréal, le mardi 8 janvier, la 
7ième assemblée générale an- 
|nuelle de ses actionnaires, sous 
|la présidence de M. Beaudry Le- 
man, 
| Le rapport du Conseil d'admi- 
nistration pour l'exercice clôtu- 
ré le 30 novembre 1945, qui a été 
soumis à l'assemblée par le gé- 
rant général, M. Charles St-Pier- 
re, révèle d'importants progrès. 


Profits et Pertes 


Le compte Profits et Pertes fait 
ressortir à $1,082,033 les béné- 


fices qui étaient, l'année précé-, 


,dente, de $1,047,746. Ils ont été 
répartis ainsi: provision pour les 
impôts fédéraux, $312,543; con- 
|tribution au Fonds de pension du 
personnel, $140,000, à rappro- 


cher de $120,000 en 1944: amor- 


|tissement des immeubles sociaux, 

$151,417. Un montant de $420.- 
000 a été affecté aux dividendes 
et une somme de 858,072 a été 
portée au compte Profits et Per- 
tes dont le solde créditeur s'éta- 
blissait, à la fin de l'exercice, à 
$419,569. 


X 


| Dépots 

| Les dépôts, en augmentation 
de $49,945,319, atteignent le 
chiffre le plus élevé qu'ils aient 
encore touché, soit $335,070,151. 
Le nombre des déposants est 
aussi plus grand que jamais dans 
l'histoire de la Banque. Les dé- 
pôts du public ne portant pas in- 
térêt, qui se sont accrus de plus 


de 7 millions, s'élèvent à S71.- 
249,012, et les dépôts du public 
portant intérêt, accusant une 


progression de $28,581,344, s'éle- 
vent à $206,882,369. Les dépôts 
des gouvernements se chiffrent 
par $54,473,572, à comparer avec 
$40,803,765 un an auparavant. Le 
nouveau record qu'ont établi les 
dépôts de la clientèle est d'autant 
|plus remarquable que les sous- 
|criptions d'Obligations de la Vic- 
Itoire ont absorbé, au cours de 
l'année, des sommes considéra- 


bles. 


Actif 


L'actif total de la Banque, en 

augmentation de $49,866,818 de- 
|puis un an, s'établit au chiffre 
record de $349,349,858, Les dis- 
ponibilités de caisse se sont ac- 
crues de $11,857,123 et atteignent 
$62,087.998, soit 18.47 pour cent 
du passif envers le public, à rap- 
| procher de 17.52 pour cent l'an- 
née précédente. L'actif rapide- 
ment réalisable, qui était de 
$237,525,998 en 1944, s'est relevé 
à $272,851,182; il est l'équivalent 
de 81.17 pour cent du passif en- 
ivers le public. 


l 


et à l'industrie, — 


Situation d'une grande liquidité. 
Observations du président sur la situation générale. | 


Préts 

Les prêts courants et escomp- 
tes, accusant un gain de $12,076,.- 
340, soit de 22.8 pour cent, for- 
mént une somme de $64,988,701. 
Cette progression, comme celle 
de $10,150,428, ou de 23.7 pour 
cent, que l'on constatait l'année 
précédente, est attribuable à la 
fois à l'augmentation de la clien- 
tèle et à l'accroissement des be- 
soins du commerce et de l'indus- 
trie. La somme des prêts à de- 
mande a passé, au cours de 
l'exercice, de $4,305,294 à $10,- 
394,201. La grande liquidité que 
présente l'actif de la Banque Ca- 
nadienne Nationale la met en me- 
sure de continuer à répondre aux 
demandes de l'agriculture, des 
entreprises et des particuliers. 


Valeurs mobilières 

Les valeurs mobilières du por- 
tefeuille de la Banque, conâis- 
tant en titres de premier @rdre, la 
plupart à court terme, forment 
une somme de $200,368,983, ce 
qui représente une augmentation 
de $17,389,154 relativement à 
l'exercice antérieur 

Revue de la situation 
économique 

Le président de la Banque, M. 
Beaudry Leman, a fait une brève 
revue de la situation économique 
du pays et il a commenté cer- 
tains faits d'ordre général, tels 
que la dette de guerre du Cana- 
da, les relations entre le Gouver- 
nement fédéral et les Provinces, 
le revenu national, les accords de 
Bretton Woods et la stabilisation 
des monnaies et la vague de so- 
cialisme qui déferle sur le mon- 
de. Il a conclu en ces termes: ‘On 
ne remédiera pas aux maux qui 
affligent les sociétés modernes, 
et qui exigent l'effort, la coopé- 
ration et la compréhension de 
tous les hommes-de bonne volon- 
té, en s'exposant à la contagion 
qui tente de gagner le monde en- 
tier. 1l serait sans doute plus sage 
et plus efficace de corriger les 
défauts qui se manifestent, de dé- 
centraliser partout et dans toute 
la mesure du possible et de re- 
partir les risques et les compé- 
tences, afin d'atténuer les pre- 
miers et d'étendre l'influence que 
peuvent exercer ces dernières.” 
{ Conseil d'administration 

L'assemblée a réélu le Conseil 
d'administration, qui est ainsi 
composé: M. Beaudry Leman, 
président; M. Charles Lauren- 
| deau, c.r., vice-président; l’hono- 
rable Jacob Nicol, vice-président; 
M. L.-J.-Adjutor Amyot; l'hono- 
rable C.-P. Beaubien, M. Armand 
Chaput, M. Auguste Desilets, cr. 
l'honorable J.-M. Dessureault, 


M. C.-E. Gravel, M. A.-J. Major l'achat de produits agricoles et in- 


jet M. Léo G. Ryan. 


— Les Juifs auraient 


manier, mieux que les autres, 
| propagande et les, agences de 
presse 

Le problème des réfugiés juifs! 


| ment espérer une paix durable 


| rouge occupant actuellement une 


élaboré un projet d'exode 
massif en Palestine 


nn Re DR D D 0 DD 


(Suite de la prémiére page) 


lem, complique la situation deja 


assez tendue en Palestine. Ure 
enquête anglo-américaine doit 
commencer incessamment sur 


cette question mais en attendant 
les résultats, ces réfugiés, orien- 
tés vers un pays, dont les portes 
sont pratiquement fermées, res- 
tent aux charges de l'UNRRA 

Et les autres? 

Ce n'est là d'ailleurs qu'un as 
pect du problème. Dans sa décla 
ration, M. Morgan n'a pas parié 
oue.des Juifs. Ces derniers ce-| 
pendant constituent actuellement | 
le groupe le mieux organisé sui 
le plan international et ils savent 
la 


ne diffère d'aucune manière de 
celui de tant d'autres personnes 
déplacées en Europe, qui ne veu- 
lent plus retourner dans leur 
psys. L'UNRRA prend actuelle- 
ment soin d'enviror 750,000 per- 
sonnes et malgré le rapatriement 
qui s'effectuera normalement en 
1946 on prévoit qu'il restera er- 
core un totai de 350,000 à 500,000 
personnes déplacées au debut de 


1947. Que deviendront-elles lors- discussion. 


de 


Discussions au sujet du 
vote féminin en Colombie 


L'hebdomadaire catholique a commencé la 


une discussion très 
suffrage feminin. Elle a ete 
1," l'hebdomadaire catholique, 


lecteurs, hommes ou femmes 
L 


Un octroi de $50,000 


que la mission temporaire 
l'UNRRA sera terminée? Il fau- BOGOTA, Colombie—En Colombie 
irait établir une autre associatior vive est en cours “ t d 
permanente de secours ou de est en cours au sujet u 
mander aux pays qui ont de l'es commencee par ‘‘Justicia Socia 
pace disponible de recevoir ces qui a imprimé et distribue à ses 
malheureux en qualité d'immi ar è 
grants des bulletins avec les questions suivantes: “Croyez-vous que 
; x d'accorder le droit de vote auxX 
La seule solution possible femmes de Colombie servirait le 
Au lieu de temporiser et bien commun? Croyez-vous que 


les femmes de Colombie sont 
prêtes à participér consciencieu- 
| sement à la vie politique de la 
ination? Enfin, êtes-vous oui ou 
|non en faveur du suffrage fémi- 
min?” 


d'apporter à un pareil probleme 
une solution provisoire, il se- 
rait beaucoup plus logique d'al- 
ler à la cause même du mal et 
de la faire disparaitre. La gran- 
de majorité de ces malheureux 
ne veulent plus retourner dans 
leur patrie parce qu'ils ne veu- 
lent pas tomber sous le joug so- 
viétique, aussi tyrannique que 
le joug hitlérien. 


La solution serait que 


Pour et contre | 


| Jusqu'à maintenant, il semble 
qu'un nombre égal de ‘'oui” et 
| de ‘non’ aient été | res Au cours 
{de la première selnaine le nom- 
bre de votes affirmatifs ét@it plus 
rl v Mise 5 grand, et au cours de la seconde, 
grande-partie de l'Europe, retour les votes négatifs l'emportaient, 
ne chez elle et laisse ces peuples k ve 
rentrer pacifiquement dans leu: | Bon nombre de lecteurs ont ex-| 
pays respectif. Autrement, com- |pliqué leur attitude, et Justicia 
“ {Social'”’ a publié des extraits in- 
dans un monde dominé par une | téressants de leurs lettres. 
puissance qui asservit les peuples | La plupart de ceux qui répon- 
qu'elle prétendait vouloir libérer? | dent ‘non’ ne semblent pas s'op- 
poser en principe au vote fémi- 
{nin, mais déclarent que les fem- 
imes de Colombie ne ‘sont pas 
|prétes” pour la politique. Quel- 
|ques-uns ajoutent que même les 
hommes ne savent pas encore 
remplir leurs devoirs civiques in- 
Itelligemment et consciencieuse- 
|ment. Une femme écrit: “Si une 
Ifemme est vraiment maitresse 
{dans sa maison, elle n'a pas be-, 
Isoin de voter pour exercer une! 
influence politique.” D'un autre 
côté, un homme déclare que ‘le 
vote féminin est aussi nécessaire 
à la Colombie que le sel dans les 
|aliments.”' Un directeur d'école 
affirme pathétiquement ‘qu'il 
est prêt à sacrifier sa vie pour 
que le suffrage féminin devienne 
une réalité.” 


l'armée 


L'exemple de la Pologne 


Deux membres du Congrès a- 
méricain ont pu, au mois d'octo- 
bre dernier, pénétrer en Poljozre 
Ils ont été en mesure de juger | 
du régime d'occupation soviéti- 
que, Leur témoignage prouve 
bien à quel point les personnes 
déplacées de Pologne, d'Allema- 
gne ou d'ailleurs sont en droit de 
craindre d'entrer dans leur pays. 

“Les conditions économiques | 
en Pologne empirent au lieu de 
s'améliorer, parce que l'armée 
soviétique non seulement vit 
aux dépens des Polonais, mais 
aussi parce qu'elle pille et en- 
lève tout ce qu'elle ne peut con- 
sommer sur place. 


“De plus, les Polonais ne re- 
çoivent d'aide ni de l'UNRRA 
ni d'aucun organisme de se- 
cours international, car tout re 
qui est expédié en Pologne par 
ces organisations est saisi par 
les Russes, L'UNRRA d'ailleurs, 
en Pologne, a pour chef un Rus- 
se, M. Mienshikow; il n'y à pas 
un seul Polonais parmi ses su- 
bordonnées et les quelques A- 
méricains n'ont pas la permis- 
sion de porter l'uniforme de 
l'UNRRA pour ne pas révéler à 
la population qu'un corps inter - 
national est rendu en ce pays”. | 


Les deux délégués américains 
ajoutent quelques remarques au | 


Moscou faillit | 
adhérer à l'Axe 


TOKYO — Feu le prince Ko- 
noye a affirmé, dans un docu- 
ment spécial publié par son fils, | 
|que la Russie avait convenu cn 
principe vers la fin de 1ÿ40 de 
se joindre à l'Axe dans lin a°- | 
cord à quatre qui eut pariauxé 
le monde oriental entre eux. 

Michitaka, fils du prince sui-| 
cidé, dit que son père préparo ce 
document peu de temps avent sa 
mort. 

Konoye disalt que 


l'Iran et 


sujet de la ‘réforme agraire”.|]Inde devaient faire parti: oe 
Pour éliminer les “grands pro-|}4 sphère d'influence russe en | 
priétaires”, une ferme de cent vertu d'un accord seeret qui 


était annexé à cette entente; le 
Japon devait prendre charge des 
territoires de la mer du Sud; 
l'Allemagne aurait eu l'Afrique 
centrale et l'Italié l'Afrique du 
nord, 


Ce plan ne progressa pas ce- 
pendant et trois mois après l'ac- 
ceptation russe en principe d'une 
coopération avec l'Allemagne 
les nazis parlaient du caractère 
inévitable de la guerre future 
entre eux et les Soviets, Le Ja- 
pon demanda officiellement à 
Berlin d'éviter la guerre avec la 
Russie mais ceétie proposition fut 
écartée avec l'affirmation que | 
cette campagne serait terminée 
en 2 ou 3 mois. 


Programme chrétien 


vingt acres est divisée entre seize 
paysans. De plus, tout le bétail 
et les instruments aratoires sont 
auparavant expédiés eh Russie, et 
il ne reste qu'un porc pour cha- 
que famille; encore faut-il dissi- 
muler celui-ci sous la paille pen- 
dant la visite des soldats russes. 

Cela se passe de commentaires 


Continuation 
probable du Concile 
du Vatican 


ROME-—Répondant à la ques- 
tion d'un correspondant, au su- 
jet de la reprise des activités du 
concile du Vatican, voici ce que 
dit le Père Filograssi, professeur 
de dogme à l'université papale 
dite “La Grégorienne”: ‘Pie XI 


ne désirait pas ouvrir un nou- : 

veau concile. 1} voulait poursui- des fêtes , 

vre le concile du Vatican, ajour- Le progremme en six points 
né en 1870, mais non pas clos. qu'a publié le Comité natiozal 
C'est le témoignage de sa pre- d'Action Catholique à l'occasion 
mière encyclique ‘“Ubi Arcano des Fêtes PUEAEÉ à Era ie L. 
Dei” en 1922. Dés lors, il est a CONFHEOR. LE RRJIAIrS 


et vigoureuse réaction contre le 
moeurs pailennes qui tendent à 
s'implanter chez nous Il sera d'un 
précieux appui aux foyers, restés 
fidèles jusqu'ici à nos saines tra- 
ditions. Il contribuera aussi à ra- 
mener dans la voie chrétienne 
ceux qui s'en étaient écartés 
Tous les catholiques profiteront à 
lire ce pogramme et à s'en ins- 
pirer. 


certain que le concile du Vati- 
can sera de nouveau convoqué 
aussitôt qu'il sera pessible de le 
faire. Car l'Eglise en voit la né- 
cessité tant pour préciser cer- 
taines positions doctrinales con- 
tre les erreurs du Modernisme, 
de l'’Immanentisme et de j'Eta- 
tisme, que pour le progrès de sa 
vie spirituelle et religieuse et la 
justification de son attitude’ en- 
vers les Etats modernes et en- 
vers les vicissitudes de notre eg asi e:4p3 aie 
êre” EVACUATION DEMANDÉE 

LE CAIRE — Le secrétaire gé- 
néral de la Ligue arabe, Abdul 
Rauman Assa, Bey, a dit que la} 
Ligue exigera l'évacuation des 
troupes étrangères de tous les 
pays arabes, y compris l'Afrique 
idu Nord française. 


LL] 


On annonce que ies Pays-Bas 
bénéficieront, aux Etats-Unis, 
d'un emprunt de $50,000,000, à 2 
et 2% d'intérêt pour financer 


1 


dystriels. 


au Collège de 
Ste-Marie 


QUEBEC — L'hon. Maurice 
Duplessis a annoncé qu'il pré 
sentera une loi, au cours de la 
prochaine session, pour accorder 
un octroi de $50,000 au college 
Ste-Marie, de Montréal, à l'occa- 
sion du centenaire de cette inst 
tution dirigée par les Pères Jé- 
cuites. 

Dernièrement à Montréal, le 
chef du gouvernement a rencon- 
tré le R. P. Bergeron et le R. P, 
Bélanger, qui sont venus lui par- 
ler de ia célébration du centenai- 
re du collège. Ils ont dit qu'on 
projette de grands développe- 
ments à l'occasion du centenaire 
et qu’une souscription a été or- 
ganisée parmi les anciens élèves 
et le publie en général. Déjà, cet- 
te souscription reçoit le plus 
bienveillant accueil. Les RR. PP. 
Becrgeror, et Bélanger ont exnn- 
sé leurs projets et ont demandé 
une souscription au gou erne- 
ment 


Détenue 


Mme Mahommed Diah, autre- 
fois Herewati Latip, graduée du 
collège Barnard, de New-York, 
est détenue à Java, dans les In- 
des néerlandaises pour ses acti- 
vités pro-japonaises Son mari 
dit que son seul crime a été d'é- 
tre anti-holjandais, 


Massacre de 
8 Pères Jésuites 
au Magelang, Java 


NEW-YORK De Batavie, 
Java, des Indes orientales, nous 
apprenons de source autorisée 
l'exécution toute récente de huit 
Pères Jésuites par des partisans 
extrémistes Indous qui pillérent 
et saccagèrent également la sa- 
cristie et le presbytère, On ne 
connait pas d'autres détails. Au 
Kampong Sawah, des musulmans 
fanatiques ont obligé des chré- 
tiens à se faire circoncire, L'égili. 
se fut incendiée, A Depok, on dé. 
truisit le centre de la mission 
protestante. Plusieurs protestants 
furent abattus Au centre de 
Java, tous les Hollandais, pré- 
tres, religieux ou religieuses, ain- 
si que les laics furent internes, 


S'H faut vous 


REFAIRE DU 
SANG ROUGE 


parceque vous souffrez d'Anémie Simple 


fi l'anémie “simple” vous à rendue faible et épuisée 
cela peut provenir de l'insuffisance de fer dans li 
sang. Essayez alors les vanLerres de ( mp6 
Lydis E. Pinkham avec sidiuon de fer, C'est un des 
meilleurs Loniques ferrés que vous prusmies emplo; ef 
ches vous. Les Tablettes Pinkham aident utilement 
à soulager Les eyroptômes des 6p0Q 108 Gi au Es 
Achets-en aujourd'hu! 


FTAGBLETS à conpu 
Lydia E. Pinkham's avec addition de ler 


PAGE HUIT 


Lou et sa maman 


« 


Connaissez-vous mon amie 
Lou? Non? Oh alors, il fout 
je vous la présente ph ". 
ve gronde personne de ci 


rs QU 0 Volaré Nharaie de 


mr omitié. Je la trouve bier 
fine, bien gentille, remplie de 
jualités-—et de défouts natu 
rellement Parmi ces der 
mers, cest le pius opparent 
qui serait le plus facile à foire 
hsporaitre, s1 la maman vou 
ait sen donner lo peine: je 
m oftriste croque 7o1s que j€ 
fois cette constatation 

Sans doute, à cinq ans, on 
ne peut être déjà une pertec- 
hon, mo ordinoirement, à cet 
2ge, la personnalité Commence 

s ebaucher ef Q reveiler 5es 
traits principaux. Lou est in 
te ger te fort inte ‘gente me 
ne. Aussi elle à vite découvert 
jue ] ”n du moindre effort 
toit tres avantageuse à adop 
ter quond on à une moman 
jui ne demande pas mieux que 
je se plier à tous les caprice: 
le son bébé, C'est si facile de 
{ re ter ore | j on ect encore nm 
apoble de s'hobiller seule 
ju ottacher son Soulier présen 
te des difficultés insurmonta 
Die que romaosser ses jouets 
épars est une tôche ou-dessus 
jes Copacites qd une oussi jeu 
ne personne, que rendre ser 
ce 0 59 momoOn suppose un 
sens des responsaDitites 1rCOom 
patible avec un ôge aussi ten 
ire 

Pauvre Lou, et pauvre ma 
mor Loquelle des deux ro 
le plus à plaindre plus ter sr? 


Comment une mère sensée, à 


laquelle on suppose une dose 
ordinaire de jugement, peut 
elle ainsi ruiner délibérérnent 
l'avenir de son enfant! C'est 


pour moi chose incompréhen- 


Un : “petit” 


r Nous connaiss ous 1e cor 
plexe d'infériorité, cette dispo 
tion d'esprit, assez fréquente de 
nos } et qui condamne in 
être jeune et plein de pc L te 
à se croire de bonne foi un cré 
tn 

Il y en a un autre, tout à l'ex- 
réme, C'est le comp'exe de su- 
périorité, Ou on nom dit bien 
ce qu'il it dire. S'il existe des 
modestes forcés, il y a aussi des | 


orgueilleux capables de faire pà- 
lir un paon. Encore le paon est-il 
fier de lui pour quelque chose, 
car il est vraiment merveilleux, 
lorsqu'il fait la roue, 


Comparons les deux types 


L'un $se 
s'arrange 
passer inaperçu, 


cache, 
toujours de facon 
et pourrait, ss 


| à 
lble et faites-le 


| 


se VEN | facilité par l'assurance qu'il aura 


sible. Lorsque cette petite fille 
se trouvera seule er: face des 
difficultés ordinaires que pré- 
sente toute existence, il 
foudra un effort peu commun 
pour les surmonter, tandis que 
si elle avait été habituée à se 
servir de son initiative, ce se 
là choses toutes simples 
toutes ordinaires. C'est au prix 
de souffrances intimes et pres 
que héroïques qu'elle parvier 
dra à s'oguerrir, qu'elle fera 
face à la vie, cor j'ai confiance 
qu'ovec ses autres qualités elle 
ne se laissera pos glisser vers 
l'indolence et l'opathie 

Un naturaliste éminent ra- 
conte que lorsque les aigles 
bôtissent leur nid, ils le “api 
tonnent soigneusement, mais 
dès que les aiglons sont assez 
développés pour apprendre à 
voler, la mère enlève tout le 
moelleux du nid, n'en laissant 
que les branchages épineux 
Entre le repos sur une couche 
aussi peu confortable et le ris 
que d'un premier vol, les petits 
ont vite fait de choisir. C'est 
un exemple pris entre les mil 
liers que nous offre la nature 
est-ce que la sagesse humaine 
serait moiñdre que ï'instinct 
d'être sans raison? 


lui 


rot 


J'aime Lou, et j'aime sa ma 
man; aussi je souhaite vive 
ment à cette dernière de réali 
ser son erreur et de se hôter 
de changer de tactiques dans 
l'éducation de sa petite fille 
qui ne sera heureuse qu'en au- 
tont qu'elle dura appris à se 
servir de son initiative, comme 
aussi à pratiquer le renonce- 
ment quotidien dans les petites 
choses. N'est-ce pas en vivont 
pour autrui qu'on est heureux? 


Alyne AUCLAIR, 


complexe 


facile 


son 


est tr 
de lui, 
sique, de 


férioritée? C es 


vous de appa 


dé 


quez 
ses petits 
Si par chance 
comme un def 
de prononciation, ou un petit tra 
à un oeil, une 
minime qu'elle soit: ne manquez 
faire remarquer à tout 
et insistez, surtout, 
le fait qu'il n'y a que 


rence ph\ 
fauts 


quelque 


1] 


visibles 


chose 


vers 
pas de la 
le monde 
insistez 
lui, 
atteint, Arrangez-vous de 
l'habiller aussi mal que 
jouer avec 


sur 


possi- 


enfants toujours 
vêtus. Vous réussirez certaine- 
ment et dans la vie, je vous assure 
qu'il sera heureux. Tout lui sera 


| prise de la bonté ambiante. 
Voulez-vous, tout au 


|qu'il ait un complexe de supério- 


un oui, un non, passer par un trou 
de souris, encore qu'il ne soit 
pas si bête que cela. L'autre au | 
contraire n'a rien à son épreuve, 
du moins le dit-il. I1 sait la ré 
ponse à toutes les questions, n'i- | 
gnore rien de ce qui s'est déjà 
fait et connait même tres bien 
ce qui se fera. Ses explo:ts? En 
voulez-vous, en voilà Il peut 
vois en raconter jusqu'à demain 
et i sûr que ce ne soit 
pas lui tout seul qui ait gagné la 
guerre En tout cas, s'il n'avait 
pas été là 

Le complexe d'infériorité rend 
timide, mal à l'aise, un peu riai 
cule, Son contraire donne une en- 
vie folle de distribuer des gilles 
Ni l’un ni l'autre ne surgissent 
d'un coup sec. Il faut,'pour les 
posséder un très long appren- 
tissage. 

Voulez-vous que votre enfant 


possède un beau complexe d'in- 


Ce n'est pas difficile non 
Passez votre temps à lui di- 
et fin, et 


rite? 
plus. 
re qu'il est beau, 


ligent, Racontez-lui l'histoire des 
enfants prodigues en soulignant 
bien que Mozart lui-même n'é- 
tait, à côté de lui, que de la peti- 
te bière. N'oubliez pas de lui lais- 
er croire qu'un jour, il faudra 
que tout le monde courbe l'échine 
devant lui, qu'il a toutes les qua 
lités. pas un seul défaut et frot- 


tez-vous les mains. Votre oeuvre 
sera réussie 

Vous vous révoiltez, vous criez 
la sottise, à l'excès, à l'exagé- 
ration? À peine. Le tableau n'est 
pas tellement poussé au noir, je 
vous assure. Evidemment, en tou- 
tes choses, il y a la raison, il y 
a la bonté, l'indulgence, le bon 
sens. Vous voulez les appeler au 
secours? Comme vous ferez bien. 

Odette OLIGNY 


a 


3 Bonnes 
Raisons Pourquoi 


PAS DE RISQUE 

* DE DERANGER 
L'ESTOMAC PAR 
L'ABSORPTION DE 
DROGUES. APPLI- 
QUEZ.LE EN SIM- 

PLES FRICTIONS, EN 
CAS DE BESOIN 


DANS LA PARTIE 
TA SUPÉRIEURE DES 
LA] BRONCHES, RAR SES 
A VAPEURS MÉDICINALES 
ADOUCISSANTES 


STIMULE LA SURFACE 
DE LA POITRINE ET 
DU DOS, COMME UN 

CATAPLASME 
RÉCHAUFFANT 


La plupart des jeunes mamans 
se servent de cette méthode 
pour soulager leurs enfants 


des souffrances du 


Grâce à son action pénétrante-sti- 
mulante (comme dans la gravure), 
le VapoRub, qui a fait ses preuves, 
aide à soulager rapidement les spas- 
mes de Ja toux, les douleurs ou la 
constriction, [A congestion et l'irri- 
tation des bronches. 

Dès que vous frictionnez la gor- 
ge, la poitrine et Je dos, au coucher, 
avec du VapoRub, qui dégage ses 
vapeurs Calmantes, il commence à 
agir—et il continue à agir pendant 
des heures, en amenant un sommeil 
reposant, Souvent, au révêil, le pire 
du rhume est passé! 

Essayez-en. Vous comprendrez, 
alors, pourquoi on peut avoir 
pu confiance en ce remède des 

amilles, qui a fait ses preuves, pour 

soulager les en- 

pen des souf- Vicks 
rances des 

thumes .. VaroRus 


Mo:- | 


infirmité si ! 


ce pauvre enfant qui en soit} 
façon | 


des | 
coquettement | 


contraire | 


intel- | 


Vent du Nord 


vent du Nord souffle en rafale 
Sur les hameaux 
se tord et devo 
Des houts côtés 


Le 


H bondit 


dé le face et vous jette, 
mpromptus 


neige 
s ét 


vu Drouette 


ce rrusere , 


gueux 


nsarde, il passe aux 
[fente 

jéments 

Bacchantes 


srments 


des roles de 


Dont 
Il est grand, rude, äpre et farouche 
du Nord 
s'apaise 


dresse 


Le vent 


se uche 


mord 


et 


Prés des volets fermés rôde 


Chontent, crient 


l br 


us souple 
De 


e 


se 


ou'ur 


Orient 


Fuvent n 


! 


ll 


f 


Quel âge avez-vous? 


Peu de gens négligent assez les 
formes de la politesse élémentaire 
pour lancer à quelqu'un cette in- 
terrogation directe: 

“Quel âge 

Mais bea 
procédés 
s'ingénient 
gnement précis 


avez-vous?” 

ucoup, tout en usant de 
d'apparence courtoise 
à obtenir un rensei- 


à ce sujet; ils ope- 


rent par des moyens détournés 
ls disent: 

“Oh! vous ne vous souvenez 
certainement pas de la guerre, 
vous étiez si jeune alors!” 


Ou bien: ‘Quand je me suis ma 
riée, en telle année, n'étiez-vous 
pas encore un bébé?” 


Ils espèrent ainsi provoquer 
une réaction rapide de leur inter- 
locuteur leur livrant son secret et, 
très souvent, ils y parviennent, 
D'autres vont par étapes; 
exemple, ils demandent: 


par 


“La différence entre votre âge | 


celui de votre frère est-elle 
bien grande?” 

La questior 
estiment-ils; mais quand vous au- 
rez répondu par un chiffre précis 
ls s'ingénieront à connaître, grâ- 
ce à des cat l'âge de votre 
frère; une rapide opération leur 
livrera le vôtre. 

Certair 
enquête 


et 


naraaes, 


nes conduisent 
plus de discré- 


es person 


leur avec 


tion: elles attendent les occasions, 
el gue les plus légers in- 
dices: en y me t de la ténacité 
et du tem elles arrivent, aussi, 
à leurs f ns avoil 


aucune ! savoir-vivre, 


Le besnin de € re l'age des 
autres est à peu prés général et 
c'est m s la simple curiosité que 
‘esprit critique qui l'inspire; nous 
avons une satisfaction maligne à 
déclarer qu'à son âge, Lucienne & 
tort de faire la coquette et René 
de prendre de l’akool matin et 
SU: 

C'est encore l'instinct de con- 
currence sociaie ou sentimentale 
r s voulons savoir quels sont 
nos airés pour les mousser vers la 
retraite et l'inaction, tandis que 

veillons avec une sévérité 
ombrageuse les jeunes gens qui 
eraient tentés de nous en faire 
autant, 

Ce des, sentiments peu 
frater élégants, et nous 
ferions nous en débarras- 
ser. Si ‘y parvenons pas, a- 
£issons s COMME s'ils rous 
e nconnus. Respectons par- 
faitement et complétement l'inno- 
cent secret de Ceux qui cachent 


leur âge. Laissons- 


la douce illusion blanc peuvent 
masquer les ravages que les ans 
1 r ont causés. C' 2} un stimulant 


issant de toute leur activite. 


| pu 


h 


1 n’a rien de déplacé, | 


enfreint | 


les se bercer de | 


LARTLAUBERTE ET 


LE.PATRIOTE 


Q—Vous avez publié dans 
votre journal, l'eté dernier, des 
articles sur l'origine du Bioc 
Populaire et quelques discours 
du chef de ce parti; serait-il 
possible de les faire paraitre de 
nouveau? J'aime à connaitre ce 
qui concerne les Canadiens 
français, et je suis certain que 
tous vos lecteurs v sont aussi 
intéressés. —ECOLIER. 


R--It serait p' ble de re 
produire cette série d'article 
l'espa estre t. D'aut 1 
q ! ) l est t< 
{ ë fe L x événeme 
tre récent 1 re iCtue Le 
Tr Île ve ‘ € £ 
| gner serait 1 t le et 
| édite 1 de ix - de 
province e Québe La 
L'Action Nationale, entre autre 
est ne put t q \ ‘ 
ait d £ 1 s ) 
apport 

L 

Q—Qu'est-ce que la Societe 

t- Jean - Baptiste qui existe 
dans le Québec; quel est son 
motif ct a-t-clle un embleme? 
ECOLIER. 

R.-Je re} guère faire ] 
torique de cette ieté au com 
plet Elle a été fondée en 1834 
par Lu Duvernav. en x d 
grouper da u nm ne 
me tous les Canadier nça 
efin de leur faciliter la lutte pou 
obtenir le ibertés constitutio 

elles. Lors de sa fondatior 
| devise € { No instituti 
| notre langue et r * à l'herr- | 
re actuelle, c'est e le peu- 
ple meilleur”. Comme emblème 
on voit surtout feuille d'é- 
räble surmontée d'un castor 

Je le regrette, mais vos dei 
autres questions ne sont pas du 
ressort de ce courrier: je ne tier 
pas du tout à ouv une polémi 
que sur la politique 

LL 

R. À Ignorante: Tous mes r: 
grets, mais votre question n 
pas arrivée assez tôt pour e j' 
| réponde à tem Au oh où ll: 
renseignement Souvrali JUS r- 


vir plus tard, je 
vaut mieux vous 
L 

Q—Où est la Maison-Mere 
des Petites Socurs de St-Jo- 
seph? Connaissez-vous le règle- 
ment de cette communauté, et 
croyez-vous qu'on y accepte les 
personnes de santé délicate? 
UNE LECTRICE DE VOTRE 
COURRIER, 

R.—La Maison-Mère se trouve 
à St-Hyacinthe, province de Qué- 


vous assi 


abstenir. 


bec. Ecrivez à la Supérieure, et 

vous obtiendrez tous les rensei- 
| gnements désirés. Si vous pouvez 

venir à la ville, vous pourriez al- 
|ler voir des religieuses de cette 
| communauté à la paroisse St-Eu- 
| gène, sur le Chemin Ste-Marie; 
| on s'y ferait sans doute un pla:i- 
,| Sir de vous aider L 


o 
Q—Qu'est-ce que les Cana- 
diens ont coutume de servir au 
réveillon après la Messe de Mi- 
nuit? —Une abonnée, JEANNE. 
R.—Votre question m'est parve 


nue trop tard pour que je puisse 
y répondre avant Noël, D'au 
part, les menus appropriés peu 
vent se varier presque à l'infini 
aussi 10 ne poulrals guere vous 
donner une énumération comple 
te. Entre autres choses, on y voit 
ordinairement les fameuses | 
“tourtières” — patés à la viande 
— et les gâteaux appelés ‘“büche 
de Noël” 

e 


Q.—Pourriez-vous me donner 
la signification des noms sui- 
vants?—YEUX BRUNS, 
R.—Albert et Albertine, 

lant; Germaine, sincère 
ne, brillante; Paul, petit; Gustave 


bril 


guerrier; Marguerite, perle rare; 
Joseph, joyeux; Laurent, gaieté: 
Gabrielle, m essagèr re; Guy, noble: 
Léa, courageuse: Thérèse 

rière; Louise , br: ive; Wil , VO 
lontaire. J igi ore la significatior 
de Clotaire et Clomodir. 


| e 

Q.—Quel est le poids normal 
d'une fille de 13 ans mesurant 
4 pieds et dix pouces?—YEUX 
BRUNS, 

R.—Environ 85 livres 
. 

Q—Que pourrait-on servir 
et comment à un petit dejeuner 
de noces pour une quarantaine 
d'invités? Les mariés partiront 


aussitôt après. — BERNADET- 
TE. 

| R—Un petit lurch froid cor- 
viend tre b lwiche 


intitulés 


Maäadelei- | 


| borgne: 


1X, 
Ou bier 


hors-d oeu 


gate etc, "1 


let 


café salad pou 


vec res, petits 
Pour + ad > plus facile es 
le genre buffet vut est joliment 
disposé sur la table, et les invités 
e servent eux-mêmes, Ou bien 
faites circuler plats p 

es filles 


quelques je 
. 


Q—Quels jours de la semai- 
ne tombent les dates suivantes? 
UNE INTERESSEE, 


etc 


les 


R.—_Le 31 octobre 1928 était 
redi; le 24 janvier 1909, ur 
et le 31 août 1930 
également 
La 


Q.—Croyez-vous qu'une robe 
de la couleur de l'échantillon 
que je vous envoie irait bien à 


une personne brune? — UNE 
QUI VEUT SAVOIR. 

R-Cette couleur de vert ti 
pale co v2 ît L 1ë ; T Le 

eux 1x bl le \ 
avez le teint trés « ‘ der 
es chev ix bruns, vous pou ‘ 
peut-être la porter 

e 

Q.—Je voudrais me monter 

une bonne librairie d'auteurs 


canadiens et français. J'ai écrit 
a la Librairie Beauchemin pour 
obtenir leur catalogue et l'on 
me répond qu'il est dans l'AI- 
mana-h du Peuple, sans men- 
tionner le prix ni me dire où 
me procurer ce livre, J'ai 6- 
crit aussi à d'autres librairies 
| que je vous nomme; pourriez- 
vous me donner d'autres adres- 
ses? MME NOEL G. 
R.—L'Almanach du 
vend vingt-cinq sous, à la Librai 
rie Beauchemin. Les livres q 
dés et qui ne sont 
plus en magasin ne se trouvent 
probablemeñt nulle part ailleur 
i! vous faudra attendre qu'on le 
| réédite. Vous me demandez 
avis quant aux 
pourriez acheter; il y en a € 
auantités et c'est assez compliqué 
de faire un choix sans connaître 
vos goûts, Cependant, je suis sûrc 
que vous aimeriez beaucoup le 
cinq volumes de Berthe Bernag®, 
Brigitte: les 0e 
vres de Félix Leclerc qui sont de 
vrais bijoux. Ces volumes sont #1 
vente à la librairie nommée plus 


Peuple :e 


vous avez deman 


mot 


aUES] 


haut. Voici quelques adresses: 
Editions Fides, 25 Est, rue St- 
Jacques; Librairie Pony, 554 


rue Ste-Catherine; Les Editio 
Variétés, 1410, rue Stanley; S 
vice de Librairie du Devoir, 430 


Est, rue Notre-Dame: Granger Sénat Mon din HTos 
# n, e. 
| Frères, 54 Ouest, rue Notre-Da-| De b St-Pierre 
|me; toutes ces librairies sont à| x : 
f Iarcel Saindon, Thibaultville. 
Montréal, Je regrette, mais nous } x = gi" 
: : mond Delaquis, N.-D. àe 
| n'avons plus le livre que vous de- x 
| mañdes, à rice Noël, Ste-Anne. 
| F7 £ j nnine Be r, Ste-Anne. 
S ; re lettre es À ! 
: A net Votr “ H : 1l Gustave Mondor, Ste-Anne, 
alheureusement art r' EE s 
ra ÿ es eme arri aù op | Moë Movicur Ste:Aride 
ard. Pour rensei s 1 SN 
[F6 QUr' renseignements |  Dolorès Lott, St-Norbert. 
| turs: oui, et vous devez signer M 1 
| et Madame Untel. | 16 janvier 
: HR a, ‘à | Denise Freynet, Sandilands 
| tt rvé Boudreault Léoville 
| Soyons précis | Hervé Boudreault,  L ei 
| 4 P | Sask 
Dans la salle de rédaction d'un 17 janvier 
grand journal américain, le direc- ttier, Mariapolis, 
teur avait fait afficher un avis, ésorcy, Lorette. 
portant ces simples mots: | : Legal, Ste-Geneviève 
S ” 26rard Ste-Ann 
“De la précision. Encore de la| ard, Ste-Anne, 
précision”, | , Ste;Ant e. 
 ! | n, Wovdridge. 
Un jeune reporter apporte son | Ture bat Le ges + 
premier article le lendemain. &; MNT + AMAR 
C'était le compte-rendu d'un | 77" Sr CÉSAR LA 


pains, | 


| 


livres que vous 


| 


Le 


A mes petits-enfants 


5rands mercis 


Les cartes, toutes plus jolies 
les unes que les autres, portant 
les souhaits gracieux et Îles 
voeux de Nouvel An des petits- 
enfants du COIN et de leurs 
institutrices, ont toutes trouve 
le chemin du coeur de votre 
vieille Mere-Grand, et lui ont 
fait un plaisir tel qu'il lui est 
impossible de vous le décrire. 
Aussi combien elle aurait aime 
répondre à chacun en particu- 
lier! Puisque cela ne se peut, 
elle vous prie de bien vouloir 
lire ici l'expression de ses sen- 
timents reconnaissants et l'as- 
surance d'une affectueuse pen- 
sée pour tous. 

MERE-GRAND. 


Rae 


ndré St-Yves, Willow-Bunch, 


Lu icien 


Beaudoin, Laflèche, 
| Sask. 
| Réjeanne Beaubien, Laflèche, 
Sask. 


meeting dans lequel le directeur | 


lut avec stupéfaction la phrase 
suivante: “Trois mille neuf cent 


quatre-vingt-dix-neuf fi- 
xaient l’orateur’”’. 

— Que signifie cette plaisante- 
rie? 

- Ce n'est pas une plaisante- 
rie, monsieur, répondit le repor- 
| ter. Dans l'assemblée il y avait un 
vous voyez que je suis 


yeux 


précis, 


15 janvier 
Rita Normandeau, 
rie. 


La Broque- 


ur avoir ls paix, 


Le professeur NIMBUS 


MARISE DUCLAU et sa famille 


Nous nous rencontrions après 
chacune de ses représentations — 
et à chacun des congés — 


Winnipeg, Man on 


Nos Mots Croisés 


liorations et transformations né- 


une maison est-elle une “grande 
femme”. 

“Vous ne connaissez Vos possi- 
bilités qu'après les avoir es- 


ons les nôtres et nous serons ra- 


nombreuses. 


| En une période où la crise du 
logement se fait de plus en plus 
aiguë, où il faut trouver des 
| chambres pour loger des milliers 
de personnes, la moindre initiati. | 
| ve, la plus petite réussite a son 
prix. Point n'est besoin de dépen- 
| ser follement ni de se lancer dans 
des achats de meubles dispen- 
dieux. On peut si facilement 
transformer, moderniser ceux 
| qu'on a, 

Qui ne pourrait faire, d'un 
vieux chiffonnier démodé, une jo- 
lie table de toilette, en enlevant 

| les tiroirs, en changeant les divi- 


| sions? 
|ra la merveille, On aura soin de 
| bien enlever l'ancienne couche de 

peinture et d'harmoniser.la teinte 


- | nouvelle à la couieur dominante 


de la chambre. Ou bien, si l'on a 
| quelques verges de cretonne, de 
|chintz ou autre tissu, on fera 
| simplement une “robe neuve” au 
| vieux meuble, 

Avec une vieille chaise de cui- 
sine dont on aura scié le dossier, 
| on obtiendra un joli banc pour la 
coiffeuse. Le siège sera capitonné, 
Île banc entouré de même tissu 

que la coiffeuse ou, 


Marié ? 


Puis un jour, juste au moment où 
errd partir en mission de ho: 
dement, elle ne le serait pas — 


L lai gllssai nu doigt ma bague — 


Je pars pour quel- 
que temps, quand 
je reviendrai, ei 
nous n 

épousions 


sayées”, disait quelqu'un, Essay- | Y* 
| nis, la remplacer par une couche 


vies de voir comment elles sont | neuve et une de laque, de couleur 


Une peinture laque fini-| 


| s'agit ensuite que de changer 


Fête VA 
| Lt 
11 janvier À “ 
Eva et Rhéa Gosseye, St-Lupi- id 
cis 
Norbert Tétre St-Pierre, MER 
G 9 I te « 
Gérard N Thibaultvil Solution du problème 0 
; Mit NT sd 
: éd ‘ N-1 sgfs précedent VEMGICALEMENT 
4: 411 
Hector F Bro IINISITILITIUITILIONN] ns d 
Cécile B: | [RICA MIS EEE) ee os 
12 janvier N TILILIE 
F nd Rocher, St-Lup | Eu EL M “0e - 
Paul Deschi Mariap | ë 
S ge Bea St-Jean- | TR DA, à 
Baot | € H : 
Ar e Sabot, Thibaultville. | TA 
; ‘ iit, Ste-Anne | x 3 
et, St-Joseph l'a] è EIN s UIVIE|', x à dd 
ra à à | CNIAJTIA ATL|SMMAIVIEIN ns 
1 1 L à rar | n : 
{ Li "TITIA ATR IL MANU dei ES A ep | 
e Be 11€ Zénor Fr FSTETRTI T| E GTIIS ÎT El} 0 : 4 
M: Claire Parent, Léoville, | & 
1 | Li 
Sask | 
en peut Lane sx | Employons nos vieux meubles 
13 janvier 
M 2hils : , LI 
Mäurice B ily, La Broq ierie Il y à de jolis coins de maison s'harmonisant à la teinte de læ 
Albert Lambert, St-Jean-Bap-|$; originaux qu'ils semblent avoir | coiffeuse, 11 ne rest qu'à a« 
me — un , | été touchés par des doigts de fée,} cheter un miroir et voilà un jolÿ 
Ma ne cl ut ù Ste ep | de belles chambres à coucher qui!coin de chambre 
Marguerite Fore t St--Malo. | ont l'air d'attendre la venue d'un La tapisserie de votre chambre 
Jeanne Meyer, N.-D. de Lour-!.… . 
de Prince Charmant, est-elle salie, dé ét un Cû4 
rges Rivière,  Laflèche | Ces jolis coins qui ne ressem-| te? Si elle est unie, recouvrez le 
Sac] blent à nul autre résyitent sou-! mur taché d'un carré de tapisse- 
14 janvier vent du travail intelligent d'une|rie fleurie, teintes en harmonie 
Roméo Campeau, St-Jean-Bap-| femme qui s'est servie de la scie, | avec l'autre. Si la tapi esû 
tiste. | du marteau, du fil et de l'aiguille | fleurie, possez un panneau unt 
Pierrette Champagne, Ste-An-| et de tout son esprit d'invention. | Ainsi, il ne sera pas nécessaire d 
Personne n'a d'argent à jeter à | taPisser toute la chambre pous 
La Broquerie.! l'eau par le temps qui court. Aus- | AU: ques  accroc Le panneaw 
n, La Broqueric. | si une femme ingénieuse qui peut | contrastant vira de cadre pous 
t, CehMic, Sask. elle-même faire les petites amé- la tête du lit ou pour un meubl 


e 
Un vieux bureau démodé peud 


cessaires, enjoliver et moderniser | faire une bibliothèque originale s 


on enlève les tiroirs et qu'on les 
remplace par des tablettes, Il ne 
la 
toilette du meuble nouveau: enle. 
ver la vieille peinture ou le ver 


vive, 


| 


| gine 
| teuil 


du moins, | 


Pourquoi ne 
soi-même 
ou 1 déchiré 


recouvrirait-on pag 
les vieux fauteuils salig 
:, au lieu de les envoy 
er chez le rembourreur?… La tâ 
che est plus facile qu'on ne l'ima 
On n'a qu'à défaire le op | 
avec attention et le rebâtig 
de la même manière, avec un tisd 
su d'ameublement neuf 

Qui ne saurait faire de jolis ri 
“eaux, ls draper d'une manièræ 
originale? Là ne s'agiÿ 
que d'essayer, 


aussi, il 


10h00 au de 5-7 


h! comme je suis contert@ 
de vous voir ici! J'ai perdu md 
clef!" 


fie éme et Striebel 


Pamuel, 


LS 


Winnipeg, Mon., 11 janvier 1946 


sur la situation internationale 


Le Canada est peut-être déjà engagé. Distinction à faire entre la Russie im- 


périaliste et la Russie communiste. 


La guerre ne solutionne rien. 


Devrions-nous avoir une armée permanente? 


Le conflit de 1939-45 vient à, 
seine de se terminer que dés 
autre se fait aussi menaçant 
tuation est grave et les eve 
ement ont malheureusement | 
fjonné raison aux nationalistes 
ui, dés 1939, ont averti nos com | 
triote que le £ svernement 
j'Ottawa les engageait dans un 
flit inutile, dont Staline serait | 
définitive le principal, sinon le | 
cul bénéficiaire: et un bénéficiai-{ 
e brutal, plus dangereux encore | 
jue Hitler parce que plus puis-| 
ant idéologiquement. De sorte! 
à peine le ostilités sont-e]- 
terminées que déja se pose 
« redoutable problème de l'atti-| 
ie que devraient prendre les} 
\à 15 français advenant 
veau conflit. : 
Le Canada engagé 
Il se pose d'autant plus qu'au 
î et à mesure que se precise | 
menace, les signes se multi- 


gouvernements 
jeter le Canada 
M. King, appelé 


ent que (e 
«+ préparent à y 


…mme en ,1937 


irgence à Londres, est peut 
être allé nous y engager sans 
rotre consentement. Et les pre- 


mières discussions de la présen- 


te session indiquent que l'on vise 
à faire du Canada une nation 
militariste munie du servi“ 

nilitaire obligatoire même cn| 


temps de paix et prête à se jeter 
dans la fournaise au premier ges- 
te émanant de Londres. 
Confusion dans les esprits 
Le danger serait que, cette fois- 
i, notre peuple montre encore 
plus grande confusion d'esprit 
qu'en 1939 et que les éléments 
jusqu'ici enclins à garder une vue 
sereine de la véritable position 
iu Canada se montrent disposés 
par peur du communisme, à ad- 
mettre implicitement la partici-| 
pation du Canada à ce prochain | 
conflit et y préparent l'opinion | 
publique sans s'en rendre comp- | 
te, Prendre fait et cause pour| 
toutes les attitudes des Anglo- 
Américains contre toutes les at-| 
titudes russes sans distinction et 
sans nuance comme sans explica- 
tions, se laisser aller à des mena- | 
ces de représailles militaires à! 
l'adresse de la Russie, se laisser 
tenter par l'idée d'un service mi- 
litaire obligatoire de temps de 
paix même en y mettant la con- 
dition qu'il n'accapare pas notre 
jeunesse pendant toute une an- 
née entière À la fois mais pen- 
dant deux ou trois mois par an- 
née seulement, voilà des signes 
avant<oureurs de cette confu- 
sion que l'on peut retrouver ici 
et là, actuellement, dans les con- 
versations et les éditoriaux. | 
Aussi la Ligue d'Action el 
1 


1 


pale a-t-elle cru nécessaire, com- 
me toujours elle l’a fait dans des 
circonstances identiques, d'en- 
rayer ce courant d'opinion avant 
qu'il n'ait pour résultat de cris- 
talliser les esprits dans un fata- 
lisme  participationniste comme 
celui dans lequel nous avons été| 
entraînés en 1939-40, agrravé en- 
core par l'idée de la grande croi- 
sade contre le communisme. 
Distinction à faire 


Sur le problème qui hante ac- 
tuellement tous les esprits, celui 
de la Russie communiste, la Li- 
gue d'Action Nationale estime 
qu'il faut dissocier bien nette- | 
ment les deux termes et distin- 
guer la Russie, natiôn qui reprend 
la politique impérialiste de Pier- 
re-le-Grand, et son adhésion au 
communisme dont elle se fait l'a- 
pôtre dans le monde, 

Doctrine communiste 


Le communisme est une doc- 
trine qui n'a aucune propension, 
comme c'était le cas de la doc- 
trine musulmane, à la conquête 
de l'épée. Fondé tout entier sur 
les abus du capitalisme et sur 
leur exploitation démagogique en 
vue de déclencher la révolution 
ntérieure, le communisme en 
l1i-même n'engendrera vraisem- 
lablement pas une prise d'arme 
officielle de la Russie contre les| 
nations capitalistes, En tant que| 
communiste, la Russie ne fera; 
done pas la guerre. Elle en sus- 
citera sans doute ici et là, com- 
me elle en a suscité en 1939 par 
nn alliance avec l'Allemagne, 
parce qu'elle sait fort bien que 
guerre viendrait ajouter 
aux désordres du monde capita- 
liste et du récent conflit, et se:- 
virait admirablement les fins du 
communisme. Déclencher la guer- 
re à la Russie pour contrecurrer 
action en ce sens serait en 
définitive tomber dans son jeu 
les destructions, tous les 
désordres économiques et 
ciaux qui sortiraient d'une telle 
, dont l'issue serait encore 
nprévisible et plus douteu- 


me 


toute 


son | 
Toutes 


So- 


| 


se que celle dont nous sortons, | 
fourniraient au communisme 
exactement le terrain qu'il lui 
faut pour se développer. Ce se- 
ait. en effet, une étrange aber- 

tion sur la portée de l'idé 


communiste que de croire qu'une 
Céfaite, d’ailleurs fort hypothée- 
tique, de la Russie communiste 
en arrêterait le r'257è3. Le com- 
munisme ne sera pas Vaincu par 
la guerre, parce que la guerre 


| une atmosphère de paix 


| sie 


de justes réformes sociales ct 
morales entreprises à temps dans 
l'esprit des encycliques et dans 


tention de celle-ci fût-elle un 
couteuse pour le prestige de cer 
taines grandes puissances impé- 
riales, Une guerre contre la Rus 
serait donc à l'heure actuel! 
le le plus sûr moyen de hâter| 
l'avènement du communisme dar 

le inonde #t notre propre parti- 
cipation serait loin par suite, d'é- 
tre de la nature d’une croisade 
elle serait, de la part des catho- 
liques, la preuve d'un manque 
manifeste de jugement et de com- 
préhension de la doctrine chré- | 
tienne quant à la conquête paci- 
fique des âmes par la parole et 
par l'exemple. 


La Russie impérialiste 


Quant à la Russie impérialiste, 
il importe que nous soyons aussi 
justes à son égard qu'à l'égard 
des puissances impérialc 
et que nous jugions ses actes à la 
méme aulne. Sur le plan réalis- 


autres 


| te, le seul tort de la Russie ne se- | 


rait-il pas en définitive de procé- 
der à peu près de la même fa- 
çor que l'Angleterre pendant ia 
période où elle à bâti son empi- 
refaçon de procéder qui n'a pas 
tellement changé à l'heure ac- 
tuelle en dépit des parades de 
moralité, comme le prouvent les 
prétentions anglaises récentes au | 
sujet des colonies italiennes d'A- | 
friqu? et la politique indonésien- 
ne? Et puisque l'Angleterre, ou 
la Hollande, ou la France, ou mé-| 
me les Etats-Unis (avec leurs ba- | 
ses de sécurité) ont décidé, en 
dépit des chartes de l'Atlantique | 
o: de toutes les promesses 5a- | 
crées du genre faites aux heures | 
les plus critiques‘ du conflit, de | 
procéder selon les vieilles règles | 
du machiavélisme et de la poli- 
tique coloniale, comment renie- 
räit-on le droit, pour la sécurité 
de ses propres communications, | 
d'avoir des colonies en Méditer- | 
ränée ou des ports sur la mer! 
Rouge, alors que l'Angleterre 
s'estime en droit d'en mainterir, | 
non pas même pour s'assurer la | 
possibilité de sortir de son pro-| 
pre territoire, mais pour garan- 
tir ses communications avec un 
immense pays qu'elle tient en su- 
jetion: les Indes? Ce n'est pas la 
justice qui assure toutes ue | 
bases à l'Angleterre, mais la 
force; maintenant que la Russie 
est forte, pourquoi ne réclame- | 
rait-elle pas sa part de dépouilles 
et quelle justice trouverions-nous 
à aller nous battre pour l’empé- 
cher de l'obtenir alors que l'An-| 
gleterre conserve la sienne? | 


Dans le domaine de la justice 


| 
| 
| 


Sans doute, sur le plan de la 
justice, la Russie à tort. Elle 
assujettit des peuples, s'em- | 
pere ou veut s'emparer de ter- | 
ritoires auxquels elle n'a au- 
cun droit strict, réclame des | 
influences où il faudrait récla- | 
mer des libertés. Mais elle n'a | 
pas tort seule, Ont également 
tort les autres puissances qui | 
ont elles aussi, dans le passé, 
assujetti des peuples, pris des 
territoires, établi des influen- | 
ces, et qui ne se montrent nul- 
lement disposées à prêcher 
d'exemple et à ouvrir l'ère de la | 
justice dans le monde en s’ac- | 
quittant d'abord de leurs de- | 
voirs de restitution, Dans ces 
conditions, quand ces derniè- 
res puissances réclament l'in- | 
ternationalisation des territoi- | 
res que la Russie réclame, qui 
ne comprendra pas, s'il n'est 
farci de préjugés, que celle-ci 
dise: ‘“si l'internationalisation 
des territoires contestés est 
Jonne pour moi, elle doit l'être 
autant pour les autres”, Et si 
les Canadiens devaient demain | 
aller se battre parce que la 
Russie n'a pas voulu interna- | 
tionaliser le Danube ou làächer 
son influence sur l'Elbe ou sur 
l'Oder, est-il si sûr que cela 
qu'ils se battraient pour la li- ! 
bération des peuples et le re- 
gne de la justice internationale? | 
La cause véritable d'un pareil | 
conflit ne serait-elle pas au- | 
tant dans le fait que l'Angle- 
terre, plus particulièrement, 
n'a pas su assez elle-même se 
soumettre au règne de la jus- 
tice pour proposer des plans 
incluant la disparition de son | 
propre régime colonial avec ce- ! 
lui des autres, si bien qu'à leur 
défaut ses réclamations morales 
aux conseils des nations se trou- 
vent dépourvues de l'autorité 
morale et de la portée qui fe- | 
rsient d'elle le véritable défen- 
seur de la justice et non pas 
seulement une puissance qui 
se sert du manteau de la jus- 
tice pour sauver des intérêts | 
illègitimement acquis. 


L'impérialisme 
Autrement le grand mal 


! 


dit, 


humain qui empêche le morde 
d'atteindre à un ordre interra- 
tio’al, c'est l'impérialisme. L'im- 
perialisme idéologique des grands 


éformateurs 


philosophiques et 
veulent imposer 
monde autre- 


politiques qui 
leur idéologie au 


| ment que par la conviction rai-| 
Ipation à l’organisation interna-| 


sonnée et l'exemple de désinté- 
ressement du missionnaire: l'im- 
périalisme commercial et finar- 


| stable à 


| l'interpellation 


| rent les populations persécutées? 


| qu'avec les moyens de combat ac- 


INotre participation à 


le monde entier comme partage 
afin d'en tirer les matières pre- 
mières et d'y trouver les mar- 
chés qui alimenteront les indus 

trie males et rempliront 
leurs caisses de profits; l'impé- | 
rialisme stratégique des nations! 
qui, tout en préchant la sécurité 
collective, ont absolument besoin 


en dépit de leur force naturelle, | 
de s'installer partout dans le mon- 
de et de menacer théoriquement | 
la sécurité de tous les autres 

pays pour n'avoir rien à craindre | 
chez eux. Il est inévitable qu'une 

telle attitude engendre des irr- 
périalismes de réaction chez toutes | 
les autres puissances qui sentent | 
la force suffisante pour faire va-| 
loir les mêmes exigences à l’é-| 
gard de ceux qui ont pareilles 
prétentions ou à qui des circons- 
tances historiques purement for-| 
tuites et sans rapport avec quel- 

que idée de justice que ce soit| 
ont assuré pareille domination 

En pareils cas, qui sont les plus 
coupables quant à l'impossibilité 
de réaliser un ordre international 
un moment donné, de 
ceux qui ne veulent pas démor- 
dre des positions impérialistes 
déjà acquises ou de ceux qui pré-| 
tendront faire valoir leur propre 
impérialisme en échec à ceux- 
la? A notre avis, l'Angleterre, 
les Etats-Unis et la France,—et 
l'Angleterre et les Etats-Unis 
pour commencer parce que plus 
puissants—n'ont aucun droit d'en! 
appeler à la justice pour faire | 
échec à l'impérialisme russe tant | 
solennelle- | 


qu'ils n'auront pas | 
ment et pratiquement abjuré | 
tous les principes impéralistes | 


de leur propre politique. A tout 
seigneur, tout honneur! 


Guerre d'intérêts impériaux 

Tant qu'il en sera comme ill 
en est actuellement, il est bien 
clair que la prochaine guerre, 
comme la précédente, n'aura 
rien d'une croisade, Il ne s'agira 
pas d'une guerre anticommuniste | 
ou d'une guerre d'intérêts i 


im- 
périaux. Et l'on n'y aura même 
pas l’excuse de croire que l'écra- 
sement de l'ennemi aura quand 
même chance de faire disparai- 
tre des idées nationalistes visant 
à soumettre le reste du monde en 
esclavage; la guerre en elle-mé- 
me concourra, nous l'avons vu, à 
propager les conditions sociales 
favorables au progrès de l'inter- 
nationalisme communiste. 
Brutalité russe 
Sans doute, il y a le fait trou- 

blant de la grande brutalité, 
russe dans les pays où leur im- 
périalisme les amène à s'instal- 
ler, une brutalité apparem- 
ment plus barbare si la chose 
est possible, que celle des na- 
zies eux-mêmes. Devant ces 
actes révoltants, notre sens 
chrétien s'indigne à bon droit 
et nous nous sentons davanta- 
ge poussés à intervenir par les 
armes pour écraser le tyran 
et libérer nos frères martyri- 
sés. À tous ceux qui suggére- 


raient l'abstention dans une 
lutte armée, une propagande 
habile s'emploierait à poser 


l'étiquette de lâcheur. 


Résultats des guerres futures 

Est-ce bien ainsi toutefois qu'il! 
faut voir la situation? Ne serait- 
ce pas le moment de rappelcr | 
pénétrante du 
Christ: ‘‘Remets ton épée au four- 
reau”’? Et faudrait-il traiter de 
poltrons tous les chrétiens des 
temps primitifs qui voyaient! 
leur frères mourir martyrs sur| 
toutes les places publiques et| 
dans toutes les arènes de l'Empire | 
romain sans lever l’'étendard de la | 


| guerre sainte? D'ailleurs cette le-| 
| vée 


d'armes  constituerait-elle | 


vraiment une aide efficace au sou- | 


cent débat qui à eu lieu dans no- 
tre Parlement sur la question, il 
a été clairement admis par tous 
ec participants, y compris l'Ho- 
nurable M. Saint-Laurent lui- 
même, le proposeur de la ratif- 
cation au nom du gouvernement, 
qu'il ne s'agissait pas d'une adhé- 
sion complète à tous les détails 
de la charte, mais bien d'un point 
de départ auquel letCanada ac- 
ceptait de s'associer dans l'espoir 
de contribuer au maintien de la 
paix et dans l'intention d'y in- 
troduire des améliorations aussi- 
tôt que les conditions le permet- 
tront., Il est donc très important 
dé préciser dès maintenant le 


sens dans lequel le Canada va, 


travailler pour améliorer cet or- 
ganisme. 
Travailler à la paix 

La Ligue d'Action Nationale 
estime que le sens fondamental 
dans lequel le Canada, petite 
nation et nation chrétienne, 
doit travailler est celui de la 
paix et jamais de la guerre. U- 
ne organisation internationale 
n'a pas le droit de prévoir la 
guerre comme un moyen ainsi 
que le prévoit l'article 43 de la 
présente charte. On ne saurait, 
en effet, mettre de côté le prin- 
cipe si sage que formulait Pie 
XIE, à savoir: 

“Dans les limites d'un crdre 
“nouveau fondé sur les princi- 
“pes nouveaux, il n'y a pas de 
“place pour la violation de la 
“liberté, de l'intégrité et de la 
“sécurité des autres Etats, quel- 
“les que soient leur étendue 
“territoriale ou leurs possibili- 
“tés de défense. S'il était iné- 
“vitable que les Etats puissants 
“jouent, à cause de leur force 
“et de leur plus grande poten- 
“tialité, des rôles de premier 
“plan dans la formation des 
“groupements économiques, non 
“seulement eux-mêmes mais 
“bien des Etats plus faibles et 
“plus petits, il est néanmoins 
“indispensable qu'en vue du 
“bien commun, ils respectent 
“comme les autres les droits de 
“ces petits Etats à la liberté 
“politique, au développement 
“économique et à la protection 
“adéquate, en cas de conflits en- 
“tre nations, à cette neutralité 
‘qui est leur, suivant la loi na- 
“turelle aussi bien que la loi 
“internationale.” 

(Message du Nouvel An 1942) 

Police internationale 


Sans doute, il faudra, dans une | 


vraie société internationale, une 
police comme dans les sociétés 
nationales, Mais l'existence de 
cette police suppose le désarme- 
ment général: la police, en effet, 
n'est nullement un facteur d’or- 
dre là où tous les citoyens con- 
tinuent d'être armés jusqu'aux 
dents. Et une telle police inter- 
nationale sera un corps spécial, 
nécessairement composé d’un 
nombre relativement restreint 
d'individus, auquel toutes les na- 
tions pourront contribuer des vo- 
lontaires, mais en vue de les in- 
corporer dans un mécanisme re- 
levant immédiatement et exclu- 
sivement de l'organisation inte:- 
nationale elle-même en perma- 
rence. Cela exclura tout droit 
d'appel à des forces armées sup- 
plémentaires en nombre indéter- 
miné et entretenues d'avance sur 
les territoires nationaux par les 
gouvernements nationaux. Cet‘e 
dernière formule, en généralisant 
le militarisme dans le monde, ?n 
le centralisant par un réseau 
d'accords militaires, ne peut que 


| rendre une guerre prochaine iné- 


vitable en mettant dans les mains 
d'une coalition de grandes puis- 
sances, un instrument tout pré- 


| paré pour conduire une guerre, 


une fois que l'organisme interna- 
tional en sera venu à une im- 


| passe, 


Maintien des armées 

C'est ainsi que l'article 43 de 
la Charte des Nations-Unies en- 
gage toutes les nations partici- 
pantes à s'organiser en vue de 
fournir au Conseil de Sécurité 
toutes les armées dont il pourra 
avoir besoin pour assurer le 
maintien de la paix, le tout de- 
vant être agence dans des accords 
militaires préalables, qui seront 


ruit d'agir, les états majors des 
quatre grands en dissidence au- 
ront la partie belle pour déclen- 
cher la guerre à n'importe quel 
moment en mettant illégalement 
en marche la machine montée 
pour des fins soi-disant légales. 
| Il est bien beau de crier d'un c6- 
té qu'il faut préparer la guerre 
pour avoir la paix, quand par 
ailleurs on reconnaît qu'une ma- 
chine militaire atteint nécessai- 
rement à un moment crucial où 
elle doit être mise en branle ou 
r'avoir plus aucune valeur pra- 
tique à moins d'étre complète- 
ment remodelée. 

Exclure le recours à la force 


| En attendant le jour où il se- 


ra possible de constituer une 


l'organisme interna- 
tional exclue le recours à la 
| force et cherche plutôt à éta- 
blir des règles en vue de limiter 
les conflits aux grandes puis- 
| sances dans le cas des grands 
| conflits et d'agir par pression 
économique et morale sur les 
petits conflits après décision 
d'un tribunal. Cela devient 
d'autant plus important que le 
caractère des guerres futures 
| sera plus profondément des- 
tructeur. Il importe de plus en 
plus que l'ordre international 
soit organisé de telle facon que 
| les dirigeants des grandes puis- 
sances ne puissent à aucun mo- 
ment être assurés qu'ils pour- 
raient compter sur l'appui du 
monde advenant le cas où, pour 
| des motifs qui sont le plus sou- 
vent dictés par des intérêts 
impériaux plus ou moins mes- 
quins, ils décideraient de s’en- 
gager dans la folie d'une nou- 
velle déclaration de guerre à 
quelque puissance que ce soit. 


Devons-nous avoir une 
armée permanente? 

Cela revient à dire que la 
participation du Canada à une 
organisation internationale n'a 
aucunè raison de signifier que 
nous devrions mettre sur pied 
| une armée permanente, établir 
| le service militaire obligatoire 
| et nous tenir prêts à toutes les 
| éventualités. Le militarisme, 
| 
| 
| 
! 


plus que jamais, est un mythe 
| en tant que moyen de défense 
pour les petites puissances. 
Plus que jamais le respect et 
la généralisation de l'idée de 
| neutralité est la politique qu’il 

faut faire prévaloir dans le 
monde comme étant, en défini- 
tive, leur meilleure protection 
et l'une des conditions fonda- 
mentales au maintien de la 
paix, 


Le nationalisme n'est pas 
facteur de guerre 

On verra, par ce qui précède, 
que le nationalisme est loin d'é- 
tre essentiellement le facteur de 
guerre qu'on prétend en certains 
milieux. Nous, nationalistes du 
Canada français, nous nous ran- 
geons nettement et définitivement 
en faveur d’une politique cana- 
dienne que nous désignerions 
comme étant celle d'un pacifisme 
chrétien. Et nous ne craignons 
pas d'affirmer que les nationalis- 
mes guerriers contre lesquels 
on nous a traînés au combat pen- 
dant le dernier conflit n'étaient, 
en définitive, que des impérialis- 
mes à la recherche d'un empire, 
dressés contre des impérialismes 
assouvis par des siècles de suc- 
cès dans la conquête et la domi- 
ination. Nous ne tenons à nous 
associer ni aux uns ni aux autres, 
|parce que nous savons trop, par 
l'expérience de l’histoire, que les 
|guerres ne'sont décidées que par 
|quelques hommes, au profit d'in- 
térêts qui ne tiennent trop sou- 
vent qu'à quelques-uns et, de 
plus en plus, au détriment de 
{l'humanité moyenne, de l’'humani- 
|té générale, qu’on écrase sans ver- 
|gogne et sans pitié sous le prétex- 
te des nécessités militaires. A ces 
|erimes, nous du Canada fran- 
{çais, ne voulons plus en aucune 
façon être associés et nous de- 
mandons à tout notre peuple de 
se dresser contre toute tentative 
|de lier le Canada à une politique 


| 
1 
| 


lagement des misères qu'endu- | d'abord soumis aux parlements|de participation aux guerres fu- 


On peut s'en faire une idée par 
les résultats de la présente guer- 
re, qui a causé aux populations 
que notre propagande prétendait 
secourir, plus de misères de tou- 
tes sortes, physiques et morales, 
qu'Hitler aurait pu imaginer de 
leur en imposer dans tout son rè- 
gne. Et à quoi sert-il de parler 


encore d'intervention armée pour | 
secourir des amis quand l'on sait 


tuels—nommément la bombe ato- 
mique—<ce n'est pas la libération! 
que nous leur apporterons, mais 
la destruction nécessaire à con- 
quérir ceux qui les font souffrir. 
Autrement dit, les guerres de l'a-| 
venir ne pourront plus être que! 
des guerres de destruction, ja- 
mais des guerres de réparation. | 
À aucun moment de l'histoire du | 
monde, les moyens militaires ne| 


se sont révélés aussi totalement 
inutiles poyr défendre les bon- 
nes causes. Notre association à 


des guerres impériales sous pré-| 
texte que nous serions du côté| 
des meilleurs empires et que mê-| 
me s'ils se battent pour des in-| 
térêts humains, 
quand même une bonne cause, se- | 
condairement, cette Lassociation 
disons-nous, ne peut plus se dé 
fendre pratiquement, parce qu'el 
le constituerait la participation 
à un crime contre l'humanité 


l'O.LN.U. 


Quant aux guerres qui pour | 
raient résulter de notre partici- 


tionale des Nations-Unies, il im- 
porte également que nous préci- 


| servir 


respectifs, mais longtemps d'e- 
vance et qui ne laisseront plus 
aucune liberté pratique de re- 


litaires nationales. En principe 
cela peut paraitre assez bien, car 
le Conseil de sécurité étant com- 
posé des cinq grands, avec droit 
de veto, de l'un quelconque d’'en- 


| tre eux, il est clair que pareille! 


armée ne pourrait pas légalement 
dans 
à moins que l'Allemagne et le Ja- 
pon se reconstituent en grandes 
puissances en marge de l’organi- 
sation internationale, À ces con- 
ditions, en effet, il n'y aura pa 
de conflit mondial tant que le 
grandes puissances resteront d'ac 
cord et l’on se demande d'ailleur 
pourquoi elles veulent tellement, 
si elles recherchent vraiment la 
paix, s'assurer le concours de tou- 
tes les petites nations pour des 
mesures de police qu'elles sont 
parfaitement en mesure d'effec- 
tuer seules sans même y mettre 
d'effort 


La réponse est vraisembläble- 
ment dans les conséquences pra- 
tiques de cette machine si belle en 
théorie. Dans la situation présen- 
te, où quatre des cing grands au- 
ront plus ou moins intérêt, pai 
leurs positions impériales, à £e 
hguer contre le cinquième quelle 


que soit la justice des points en! 


litige, une pareille machine mili- 


taire leur met en réalité dans la | 
nécessei- | 


main toutes les forces 
res à succomber aux tentations de 


est le moyen le plus propice à sa! cier des grands bhrasseurs d'af-/sions dès maintenant nos points guerre. Quand la Russie aura n 


propepsions il sera vaincu pari 


faires et d'argent, à qui 


un conflit mondial, | 


{tures, d'où qu'elles viennent, à 
Imoins qu'il ne s'agisse de défen- 
dre notre territoire directement 


| trait au moment de l’action. Onlet injustement attaqué, et ex- 
| constitue de cette façon un état-|clusivement à cette fin. 

| major mondial qui disposera à| 

| sa guise de toutes les forces mi-| A 


Mouvement d'opinion 
cet effet, il convient dès 
maintenant d'organiser et de sou- 
tenir un fort mouvement d'opi- 
inion en vue: 
| 1) de bloquer toute tentati- 
ve d'instaurer au Canada un 
service militaire obligatoire 
sous quelque forme que ce soit, 
en temps de paix, et aussi, en 
temps de guerre; 

2) d'amener le gouvernement 
canadien à demander l’amende- 
| ment de la Charte des Nations- 

Unies sur la base du droit et 

même du devoir de neutralité 

des petites et moyennes puis- 
| sances, avec revision appro- 


| 


| 
! 


priée de l'article 43 actuel par 
lequel le Canada s'est engagé 
à fournir des troupes et se pro- 
pose d’entrer d'ici un an, dans 
des accords militaires avec les 
états-majors des grandes puis- 
sances. 
Nous 


avons conscience que, 


ils défendent, Quelques puissances dominegont |compte tenu des circonstances du 


imoment, ces principes et ce pro- 
gramme constituent les seules 
{données constructives d'un régime 
mondial pacifique. Quant au res- 
te, les hommes 
vainement; ils n’ont plus qu'à s'en 
remettre à la Providence, 


| La Ligue d'Action Nationale. 


| Roger DUHAMEL, 
Secrétaire. 


(Communiqué par le Secréta- 
de La Li 


riat n 


il faut ide vue sur le sujet. Dans le ré-i son véto et que le Conseil de sé- |tionale, le 12 décembre 1945.) 


| 


} 
| 
| 


avec les grévistes de Stamford, 


| vrières. 


| UN PRETRE AGIT COMME CONCILIATEUR 


1 

| L'abbé Joseph F. Donnely, à gauche, membre du bureau de 
|médiation et d'arbitrage, est ici photographié alors qu'il cause | 
| Dans plusieurs villes des | 
| Etats-Unis des prêtres ont solutionné avec succès des crises ou- ! 


Conn 


contre la litterature obscène 


ROME (CIP) — Une double délégation composée de l'Union | 
des Femmes Italiennes (UDI, Unione Donne Italiane), où les ten- h 
dances, communistes et socialistes sont fortes, et du Centre des 


Femme Italiennes (CIF, Centro 


livres et revues obscènes, Cette 
[action concertée des deux orga- 
nisations est particulièrement in- 
| téressante, en raison du fait que 
| les efforts d'UDI pour persuader 


poliment mais fermement re- 
poussés. Rita Montagnana Tog- 
Îte Palmiro Togliatti, et Giulia- 
na Nenni, fille de Pietro Nenni, 
chef socialiste, ont des postes 
importants à UDI. Maria Federi- 


| CIF. 
Déclaration 
La déclaration conjointe des 


ja rareté des objets de première 
nécessité ont créé une situation 
qui favorise l’immoralité. Beau- 
coup de gens non préparés pour 
résister à une telle tentation cè- 
dent à l'appât de l'argent facile. 


| de l'espèce la plus vulgaire et la 
[pins répugnante a fait son appa- 
rition. Elle est un dangereux ins- 
trument de corruption et une 
arme pernicieuse dans les mains 
des forces anti-démocratiques de 
notre pays. Les femmes italien- 
Înes, soucieuses de la santé mora- 
le de leurs enfants, demandent 
au gouvernement de voir à ce 
que ceux qui spéculent sur les 
plus bas instincts humains ne 
réussissent pas à profiter de l’a- 
normalité des circonstances ac- 
tuelles en faisant fi de la loi 
| (Article 339 du Code criminel), 
let que le papier, qui manque 
| pour les livres d'école, ne serve 
|pas à la publication d’une litté- 
|rature obscène."” 
| “Il est possible de faire ceci 
len défendant aux imprimeries 
l'impression d’une telle littéra- 
Iture et en en interdisant for- 
|mellement la vente. Nous dési- 
|rons aussi attirer l'attention sur 
[l'influence néfaste exercée par 
Îles rapports judiciaires publiés 
dans certains journaux, sur l'es- 
prit de notre jeunesse déjà telle- 
ment impressionnée par les évé- 
nements tragiques de ces der- 
nières années. Nous demandons 
que les mesures en cours vi 
vis de la presse pornographique 
| s'étendent aux journaux se spé- 
cialisant dans ce genre de nou- 
| velles; nous demandons aussi que 


Trois-Rivières a 
souscrit $15,289 
pour Radio-Ouest 

|  TROIS-RIVIERES — Le dio- 
|cèse des Trois-Rivières a sous- 
|crit la somme de $15,289 pour la 
Radio-Ouest-Française. C'est ce 


lqu'a annoncé M. le chanoine 
|Henri Pellerin, président con- 


joint de la campagne dans le dio- | 


lcèse des Trois-Rivières, 

| Le dernier montant reçu est 
celui de la ville de La Tuque, 
| qui s'élève à $250. Les montants 
|reçus dans les principaux cen- 


Trois-Rivières, $4,630; Shawini- 
gan, $2,628; Grand'Mère, $1,123: 
| Cap-de-la-Madeleine, $690; Lous- 
|seville, $665; Sainte-Anne de la 
| Pérade, $500, 


| Un dominicain péruvien 


traduit Saint Augustin 
LIMA, Pérou--Lors d'un fes- 


| Ecrivains des Instituteurs et des 
| Artistes Catholiques de Lima, le 

R. P. Victor Tuesta, OP. pré- 

senta le manuscrit d'une-traduc- 
tion de quelques écrits philoso- 
|phiques de Saint Augustin, qui 
| paraissent pour la première fois 
| en espagnol. La Société décida de 


iduction du R. P, Tuesta, 


ci est la principale dirigeante de | 


laeux organisations se lit ainsi: | 
“La dévastation de la guerre et | 


.. Une presse pornographique | 


Italiano Femminile), qui est ca- 


|tholique, présentèrent au Sous-secrétaire d'Etat pour la presse, 
| Avv. Arpesani, une résolution demandant l'intervention du Gou- 
vernement pour supprimer J0S Phrase 


|la presse quotidienne restreigne 
Isés compte-rendus de crimes, 
etc, évitant d'entrer dans des 
détails qui n'ont aucun intérêt 
|public, et qui sont de nature à 


{chez les jeunes esprits.” 
| Le représentant du Gouverne- 


linitiative et demanda aux deux 


| organisations féminines de se| 


| choisir un Comité pour voir aux 
! détails d'action pratique à ce su- 
jet. 


Le Frère de Mauriac 
décédé 

OTTAWA -—- L'abbé Claude 
Mauriac, frère de François Mau- 
riac, de l'Académie française, 
et du professeur Pierre Mauriac, 
a succombé à Bordeaux à une 
crise cardiaque. 


Cours pour vétérans 
à l'Université Laval 


QUEBEC — A la suite d'une 
nouvelle entente conclue entre 
ile ministre fédéral du Travail 
let le secrétariat de la province 
de Québec, des cours pré-univer- 
sitaires seront inaugurés inces- 
samment à la faculté des sciences 
de l'Université Laval de Québec 
pour le bénéfice des vétérans qui 
ont l'intention de continuer leurs 
|études. 
| Le secrétaire de la province, 
|l'hon. Omer Côté, a en effet 
:chargé le service de l'aide à la 
ljeunesse, section de la réadap- 
‘tation des anciens combattants, 
de voir à la préparation et à l'or- 
|ganisation de ces cours et l’ad- 
|ministration du service nous in- 
{forme que l'Université Laval 
|peut maintenant commencer à 
recevoir les applications de tous 
les vétérans intéressés. 


Les victimes de 
la guerre s'élèvent 
à 104,925 


OTTAWA--Le total des victi. 
{mes canadiennes au cours de la 
seconde Grande Guerre s'élève 
à 104,925, dont 41,371 tués, à 
| comparer à 190,092, dont 68,217 
{morts dans les quatre années de 
{la première Grande Guerre, ré- 
:vèlent les statistiques publiées 
| par le quartier-général de la Dé- 
fense Nationale, 
| Ces chiffres couvrant la pério- 
de se terminant le 30 novembre 
dernier montrent que les victi- 
imes de la guerre se sont ainsi 
[réparties pour les divers fronts: 
Europe, 97,022; Asie, 2,486, et 
5,417 dans l'hémisphère occiden- 
tal. 

Par catégories le total se dé- 
compose ainsi: 41,371 tués ou dé- 
cédés, 43,178 blessés, 10,444 pri- 
|sonniers (aujourd’hui libérés) et 
1332 disparus. 


ensuite l'aviation avec 16,694 et 
la marine avec 1,965. 
| Les membres de 
|marchande portés manquants et 
présumés morts à la suite de 
[l'action de l'ennemi s'élèvent 
| pour la deukième € G 

\re à 1,062, 


Don de la hiérarchie 


me on À 


s'agiteraient tival organisé par la Société des | irlandaise aux Polonais 


LONDRES-—La hiérarchie ir- 
|landaise a offert au Gouverne- 
ment polonais en exil une mai- 
|son à Paris qui servait de centre 
[aux étudtants irlandais étudiant 


| dans la capitale française, A l'a- | 


|venir cette maison servira de 


e d'Action Na-/!publier prochainement la tra- home aux étudiants polonais à 


| Paris. 


| L'armée a le plus grand nom-| 
tres du diocèse sont les suivants: | bre de morts avec 22,712. C'est 


la marine] 


Tanue mueT- | 
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Lettre du x 
Souverain Pontife 
aux Allemands 


VATICAN — On annonce que 
| Sa Sainteté le pape Pie XII a éerit 
une lettre pastorale demandant 


la renaissance de l'action catholi- 
que en Allemagne et demandant 
au peuple allemand d'accepter 
humblement ses épreuves actuel- 
les qui sont la conséquence direc- 
Ite des “doctrines perverses” du 
nazisme 

Des informateurs au Vatican 


disent que cette lettre du Saint- 
Père fut communiquée le premier 
| novembre à Son Eminence le car- 
dinal Faulhaber, archevêque de 
Munich, et aux autres prélats al- 
lemands ou soviétiques 
| Dans cette lettre, le Souve- 
| rain Pontife déplore les ‘“éve- 
| nements malheureux” qui se 

passent dans la zone d'occupa- 
| tion soviétique et les outrages 
aux femmes et aux filles alle- 

mandes. 

Toutefois, le Saint-Père deman- 
de au clergé de redoubler d'ef- 
forts pour sauvegarder la foi des 
ouvriers c 

“Il est évident, écrit Pie XII aux 
évêques allemands, que vos âmes 
se tourmentent en contemplant 
les ruines énormes de votre patrie 
thais nous savons que vous éprou- 
vez tous plus de peine en considé- 
rant les conséquences des doctri- 
| nes perverses qui, violant le saint 
| évangile, visent à placer au-dessus 

de tout les droits de la race, du 

sang et de l'orgueil."” ' 

| Le Saint-Père demande la res- 
itauration des catholiques 
allemandes, des centres de jeu- 
nesse, des organisations d'action 
catholique et il a promis que le 
Vatican ferait tout en son pou- 
voir pour fournir de l'aide maté- 
rieile au peuple allemand, 


| LeR. P. Aupiais est décédé 
OTTAWA-—Le R. P. Aupiais, 
| provincial des missions africaines 


de Lyon et député M.R.P. du Da- 
| homey (Togo) est décédé à Paris. 


itnonques 


écoles 


CIF de se joindre à lui ont été |causer une excitation morbide | Le R. P. Aupiais, connu pour sos 


| recherches ethnographiques é- 
| tait un membre éminent de l'Aca- 


liatti, femme du chef communis- |ment accueillit avec joie ceëte | démie des Sciences Coloniales, Il 


| a produit des films remarquables 
sur les cérémonies religieuses pare 
fois secrètes de l'Afrique noire, 


Religieux en route 
pour Cuba 


QUEBEC — S, Exc, Mgr G.-L, 

| Pelletier, auxiliaire de Québec, le 
ÎT.R.P. G.-H. Levesque, OP. 
doyen de la faculté des sciences 
sociales de l'université Laval, et 
le R.P. Emile Bouvier, S.J., direc- 
teur du département des relations 
industrielles de l’université de 
Montréal, font partie de la délé- 
gation canadienne à un congrès 
d'études sociales qui doit s'ouvrir 
à Cuba le 2 janvier, Ils ont quitté 
le Canada hier, 


———— 


| Souffrez - Vous 


de: Manque d’Appétit, Maux 
de Tête, Nervosité, Dérange- 
ments d’'Estomac, Gaz et Gon- 
flements, Perte de Sommeil, 
Indigestion, Mauvaise Haleine 


| Causés par 
la 


Ne retardez pas! Soyez prudent! 
Prenez le Novoro. Plus qu'un laxatif 
—uüne médecine tonique stomachique 
— préparée avec 18 racines et plantes 
médicinales, Fait fonctionner les ine 
testins paresseux, Les aide a évacuer, 
les matières qui obstruent—expulse les 
gaz de. constipation et les gonflements 
—et procure à l'estomac cette agréable 
sensation de chaleur et de confort 
Précaution: Usez le seulement comme 
indiqué. | 

Obtenez le Novoro dans votre voisinage 
ou envoyez ur notre Offre Spéciale 
“Pour Faire 


issance" et rocevez— 
E t Une Valeur de 60c en 
XTFQ bouteilles d'Esssi de 
LINIMENT OLÉOLO DU DR. PIERRE — 
— antiseptique — procure un soulage. 
ment aux douleurs rhumatismales et 
névralgiques, maux de dos musculaires, 
muscles raides et endoloris, entorses et 
foulures, 
MAGOLO DU DR, PIERRE — alcalin — 
soulage certains dérangements tempos 
| raires de l'estomac tels que; indigestios 
| et aigreurs, 
— — ee ee me 
| Envoyez ce coupon “Offre | 
|| Spéciale” Maintenant | 
Î Cl Inclus vous trouverez $#1.00, En- 
H | voyez-moi en port payé une bou. 
teille régulière de 11 onces de 
Novoro de #1.00 et extra, une 
bouteille d'essai de Liniment et 
une de solo lune valeur de 
60e). 
{ €. O. D. (contre remboursement) 
frais additionnels, 


! 
1 . 
| Nom 


Adresse... 


Russe Pod ns ne —, 

DR. PETER FAHANEY & SONS Co, | 

| Dept. C452-28) 

2501 W. L, À L 

| [ 386 senior due Winsoce see LE EL 
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A travers sommier 
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tableau 
rosaire tous les _jours durant l'année qui vient 


| sionnels 


présidente de la Fédération 
photo avec trois compagnes 
où sont inscrits les noms de 


EU Le corporatisme 


ciétés totalitaires vers lesquelles 
nos Etats libéraux tendent de| 
plus en plus par réaction coritre| 
un individualisme farouche. 


Remède à l'enrégimentement 


Les partisans de corps profes- 
autonomes, tels qu'il en 


| existe déjà chez les avocats, les| 


médecins, les comptables, croient | 
aue ce genre d'organisation, cet 
intermédiaire entre l'entreprise 
et l'Etat sont le seul remède à 
enréginentement de l'industri 
et de toute la vie économique fort 
ressemblant au socialisme d'Etat 
Contrairement à la prétention | 
pessimiste des socialistes, à savoir 
que l'antagonisme de classes doit 
exister jusqu'à ce que l'Etat con- 
trôle tout, ils croient que les sala- 


opérer, en partenaires, égaux, au 
bien commun de la profession et | 


de la collectivité, 


Bien-être, unions et 
associations d'employeurs 

| 

Le corps professionnel n'exclut 
ni les unions ouvrières ni les as- 
sociations d'employeurs, mais sert 
de pont entre les deux. Si elle est 

bâtie sur des corps ou des corpo- 
rations organisés, où le travail et| 
le capital collaborent sur une base | 
d'intérêts et de devoirs communs 
dens un esprit de compréhension 
mutuelle, la société humaine est 
dans un état conforme à sa struc- 
ture naturelle, Si elle est bâtie sur 
des classes aux intérêts opposés, | 
c'est un état de violence et d'in-| 
stabilité. Le conflit chronique en- 
tre le travail organisé et le capi- 
tal organisé signifierait un état de 
guerre de classes, qui se termine- 
rait par une effusion de sang aux 
dépens de la liberté des deux 
groupes. La reconstruction de 
l'ordre social sur une base corpo- 
retive semble être le seul remède 
à j'état chaotique présent où l'on 
oscille entre je libéralisme indivi- 


| dualiste et le totalitarisme despo- 


| par 


à ’ ire V so 
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tique, entre l'anarchie et l'escla- 
vage. 
Le rapport Whitley | 
Le fonctionnement et le déve-| 
loppement de comités mixtes de 
production et de conseils con-| 
joints d'industries, suivant les| 
suggestions du rapport Whitley si| 
répandu en Grande-Bretagne et | 
au Canada, s'élèveraient graduel- | 
lement à un système d'organisa- 
tion corporative et professionnel- 
le, qui ne causerait aucune alar- | 
me, car le contrôle d'une industrie 
tous ses membres serait ]la 
démocratie économique dans son 
essence et rendrait les hommes| 
maîtres de leur propre destinée 
économique au lieu d'en faire des 
protégés nourris à la cuillère par 
l'Etat. 
Pere 


Henri ST- DENIS, O MI. 


Nationale 
du 


| nouveau 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
LE ROSAIRE DURANT TOUTE UNE ANNEE 


tudiants catholiques 

collège de Ste-Rose, Albany 
300 étudiantes de Ste-Rose qui 
de commencer 


des é 


Le nouveau jour national 
de la Pologne 


LONDRES — Le gouver- 
nement de Varsavie a choi- 
si le 22 juillet, ‘‘la date à la- 
quelle la Pologne fut libérée 
par l'armée rouge, comme 
Jour national de la Pologne. 
Le 11 novembre (jour de 
l'Armistice), qui était consi- 
déré avant comme le jour 
de la résurrection de la Po- 
logne en 1918, a été aboli 
comme congé national, 


Le gouvernement déclara 
que les élections polonaises 
seraient tenues d'après la 
Constitution de 1921, Elles 
seront retardées jusqu'au 
retour des milliers de Polo- 
nais dispersés à travers le 
monde. 


;  Ordination du premier 
| riés et les capitalistes peuvent co- | 


religieux du Christ-Roi 
‘au Basutoland 


RAMA, Basutoland -—— Le 28 
octobre 1945, à Quacha's Nek, en 
plein air, devant une foule de 
2.000 chrétiens, protestants et 
paiens, outre 12 Pères Oblats et | 
des délégués des vicariats voi- 
sins, du Basutoland, S. Exc. Mgr | 
Bonhomme, OM.I. ordonnait | 
Le Pè le frère Gabriel, religieux 

de la nouvelle congrégation pu- 
rement indigène appelée Servi- 
teurs du Christ-Roi. Leur mai- 


son-mère s'appelle le monastère | 


Saint Jean Bosco situé à Qua- 
cha's Nek de même celle des Pe- 
tites Servantes du Christ-Roi. 

Mgr Lucas Puerstinger, O.F.M., 
administrateur apostolique du | 
Vicariat de Kokstad, près Basu- 
| toland, assista à la 1ère messe du | 
prêtre. Celui-ci a fait 
ses études au Séminaire de Roma 
qui vient de donner ainsi son 12e 
prêtre indigène, 


Le Luxembourg participe 
à l'occupation de 


l'Allemagne 
LONDRES — Le Prince Félix 
| du Luxembourg, époux de la 


Grande Duchesse Charlotte, était | 


à la tête des troupes luxembour- 
geoises qui firent leur entrée 
dans la ville allemande de Bit- 
bourg, diñanche le 9 décembre, 
marquant ainsi le début de l'oc- 
cupation des districts de Bit- 
bourg et de Merzig par le Lux- 
embourg. Ces districts, au nord- 
ouest de Trier, se trouvent le 
long de la frontière du Luxem- 
bourg. Les troupes d'occupation 
françaises ont été retirées. 


Il y a dix ans, le Luxembourg 
n'avait, comme force armée, que 
157 soldats, sous le nom de Com- 
pagnie des Volontaires. Aujour- 
d'hui le petit Grand-Duché, la 
| plus petite des Nations Unies, 
| possède une ‘armée d'environ 
13,000 hommes, 
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coupons de sucre 68 et 
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Expirent le 31 janvier 


Pertes considérables à 
l'Université de 


. 
Louvain 
| BRUXELLES--Monsignor Ho 
noré Van Waeyenbergh, recteur 
de l'Université de Louva par 
lant à Bruxelles sur “La recons 
truction intellectuelle en Belgi- 
que,” révéla qu'environ 900,000 
livres et 3.000 collections com- 
|plètes de revues furent perdus 
quand les Alle inds irent le 
fru à l'Université de Louvain er 
mai 1940 es pertes subies } 
1940 par Jniversité sont est 

ces à de francs 
avant la guerre 500,000) et 
celles qui furent causées en 1944 
|par les raids aériens, etc. sé: 
vent à 70 millions de francs 
($2,330,000). Louvain a actuei 
iement 6,500 udiants, pres 
| ju autant que les autres univer 
|siés belges mises ensemble 
| L'Université d'état de Liege 
Idit Mgr Van Waeyenbe:gh, a 
aissi subi de lourdes pertes : 
cous de la guerre, tandis que 
l'Université d'état de Ghent et le 
Col'èze des Sciences comr ui 
les r nt peu souffert. L'Uni,er-ite 
Livre de Bruxelles fut fermk 
|sous l'occupation, mais ne subit 
laucun dommage matériel. Mgr 
[Van Waeyenbergh loua l'oeuvre 
du Fonds National pour les Re 
cherches Scientifiques, mais ex 
prima le regret que ses ressour- 
ces financières soient si mini- 
mes 

Les Universités belges, décla- 
ra le Recteur, ont besoin de ré- 
formes, mais ces réformes ne 
doivent pas nuire aux anciennes 
traditions, ni les détruire De 
plus, il devrait y avoir parmi les 
étudiants une meilleure réparti 
tion des professions, Il y a ac- 


tuellement en Belgique trop d'a- 
vocats et ie peu d'ingénieurs 


Une association de 
journalistes à Hambourg 
| ALLEMAGNE 


[en zone 
que, fut 


- À Hambourg, 
d'occupation britanni- 
fondée la première as- 
|sociation allemande de journa- 
| listes. Sur les 144 demandes 
| d'admission reçues, 108 furent 
acceptées. Cinq d’entre elles fu- 
rent refusées parce que les can- 
été membres du 
31 autres parce 
appartenu à des 
regardées par la 
| Constitution de l'association 
[comme ‘non  irréprochables 

| Les noms des membres du Comi- 
|té de l'Association sont les sui- 
|vants: Klabund, Sommerhauser, 
Ichelmann, Mainzer, et le Dr! 
Eile. 


| 
| 
| didats avaient 
|parti nazi, et 
[qu'ils avaient 
| organisations 


|Projets de l'assemblée 
|constituante italienne 


ROME-—On s'attend à ce que | 
les relations entre l'Eglise et l'E- | | 
| at forment le sujet d'une dis- | 
l'eussion à l'Assemblée Consti- | 
|tuante italienne, qui doit être 
|élue de, or Le ministè- 
re pour l’Assemblée Constituan- 
te, dirigé actuellement par Emi- 
[lio Lussu, du parti de l'action, 
| compte plusieurs projets, comme 
par exemple l'augmentation du! 
salaire des curés et des évêques. 
C'est ce que dit le quotidien de 
| Rome “Il Secolo.” Les relations 
actuelles entre l'état italien et | 
l'Eglise catholique sont gouver- 
nées par le Concordat de 1929, 
un des Traités de Latran. 


Nouveau journal 
catholique publié 


à Vienne 


LONDRES — Le Dr Friedrich 
Funder, célèbre journaliste au- 
trichien qui fut jusqu'en 1938 ré- 
dacteur du grand quotidien ca- | 
|tholique ‘‘Reichspost,'” à Vienne, | 
annonce qu'il va rédiger et pu- 
blier un hebdomadaire intitulé 
“Die Furche’”’ (Le Sillon), de ca- 
ractère littéraire et culturel 

Le Dr Funder, qui s'est tou- 
jours montré conservateur et ne 
cachait pas sa sympathie pour la 
restauration de la monarchie des 
Hapsboug, combattit le nazisme 
jusqu'à la dernière minute en 
1938. Le ‘“Reichspost” a publié 
plusieurs rapports sur la persé- 
cution de l'Eglise en Allemagne. 
Le Dr Funder fut arrêté par les 
Nazis aussitôt qu'ils arrivèrent 
en Autriche et il demeura en 
prison depuis ce temps Le ru- 
Vas voulait qu'il soit mort. 


Lettre pastorale en 
faveur des réfugiés 


allemands 


ALLEMAGNE 
nes B. Dietz, de Fulda, Allema 
gne centrale, a écrit une lettre 
pastorale pressant les fidèles de 
son diocèse à “recevoir charita- 
biement et sans mauvaise grâce 
leurs frères et soeurs chassés de 
l'Est.” Mgr Dietz veut parler des 
Allemands chassés de territoires: 
à l'est de l'Oder, annexés par la 
Pologne et J'Union, soviétique, 
ainsi que des citoyené de langue 
allemande en Tchécoslovaquie 
qui sont déportés en grand nom- 
bre. Le plus grand nombre de ces 
réfugiés doivent être accueillis 
dans les régions rurales d'Alle- 
magne occidentale et centrale, 
où la situation du logement n'est 
pas que 
les bombardées, 

Mgr Dietz déclare! 
france doit devenir votre souf- 
france, leur douleur votre dou- 
leur, afin que réalisent les 
mots de l'Apôtre: ‘Que l'un porte 
le fardeau de l'autre; ainsi sera 
obéie la loi du Seigneur’. 
| Une lettre pastorale semblable 
|fut publiée récerament par Mgr 
i Wilhelm Berning, d'Osnabrueck. | 


— Mgr Johan- 


aussi aigué dans les vil- 


“Leur souf- 


se 


|Gavrilo, 


| quelque temps à Rome, est allé à 


|Carevitch, évêque titulaire d’A- 


wWw nnipeg Mon 11 env 


La mère n'est pas à blämer 
pour les rhumes de ses enfants 


les précautions que la mère 
puisse prendre. les jeunes enfants courent et 
jouent dehors non suffisamment vétus. !!l 
s'échauffent et prennent ensuite un refroidiss 
ment subit se mouillent les pieds: ils se dé 
couvrent la nuit: enfin, plusieurs de ces petits 
détails sont incontrôlables, même pour la mére la plus vig 

Pour réussir à soigner les rhumes des enfants, le 
leur donner un remède qui leur plaise, et qu'il 
difficulté Ce remède, la mère le trouvera dans le 
Pine” du Dr Wood. Il est employé par les mi 
depuis 48 ans 


Maigré toutes 


« 


lis 


Pour réussir, nous avons besoin | faibles d'esprit et des 'aliénés 


de principes solides. Au cours 
des dernières 12 années, nous 
avons vu comment les principes 
faux conduisent aux catastro- 
phes. Les actes de violence con- 
tre la vérité et l'honnêteté ont 


L'Eglise orthodoxe 
loyale à Pierre 11 


ROME (CIP)=—Le patriarche 
de l'église orthodoxe 
serbe, qui demeurait depuis 
Londres où il doit baptiser le 
premier fils du roi Pierre Il.! 
L'enfant sera nommé Alexandre, 
d'après son grand-père, le roi 
Alexandre, assassiné à Marseil- 
le en octobre 1934 par un natio- 
naliste croate, 

La loyauté du patriarche Ga- 
vrilo à son église et à son roi 
indique clairement que le régi- 
me Tito n’a pas réussi à se faire 
reconnaître de l'église orthodo- 
Ixe. Un des plus hauts dignitai- 
res de cette église, le métropolite 
de Cetinje, en Montenegro, se 
cache dans une des guerillas du 
général Draja Mihailovitch. Le 
conflit avec l'Eglise catholique, 
à laquelle appartiennent 37149 
des Yougoslaves, n'a pas encore 
été réglé. Plusieurs évêques ca- 
tholiques sont en exil, Mgr Janko ! 
Simrak de Krizevci est dans les 
prisons de Tito et Mgr Joseph 


de 


Les Jeunes Filles 
Elegantes ont Toujours 
:_ Paradol dans leur 
| Réticule 


Elles savent que Paradol les soulne 
gera promptement du mal de tête et 


d'autres malaises, qu'il leur aidera 
aussi à enrayer un rhume, 


Une jeune fille écrit: ‘Avant de 
faire usage de Paradol, je souffrais 
tous les mois de douleurs presqu'« 
lqeupporiaits, C'est le calmant le 
plus promptement eflicace dont j'ais 
Jamais fait usage et qui ne Iniese pas 
de désagréables effets à sa suite.” 


PARADOI 


. DR.CHASE 


our le soulagement dé la douleur 


ristium, est absent depuis long- 
temps et on est sans nouvelles 
de lui, 


ATjoW 


D'NWÉ 


aux 


AMPOULES 
GENERAL 


ELECTRIC 


Qualité supérieure 
Economie 


Construites pour donner un grand rendement 
lumineux à un prix raisonnable, les ampoules 
General Electric sont ce qu'il y a de mieux sur le 
marché. Pour ménager votre bourse tout en 
ménageant vos yeux, exigez la marque General 
Electric. 


CANADIAN GENERAL ELECTRIC: 


Prix, 35 sous la bouteille; grandeur ‘famil l jui contient 
environ 3 fois plus, 60 sous, chez tous les pharm « 
The T. Milburn Co. Limited Toronto Or 
— 
L . 
a jeunesse allemande 
, . 
n est pas toute nazie 
DNC en Allemagne La très conduit à le de défi 
grande popularité dont jouit Mgr | vis-à-vis d l Cette 
Johannes Sproll de Rotten- | façon d'agir a causé seule- 
bourg, sud de l'Allemagne, qui ! ment la chute d'ur poli 
fut exilé de son diocèse par la tique mais une terrible cata 
Gestapo de 1938 à 1945, reçut :phe pour l'Allemagne, et ] - 
une preuve éclatante quand l'é- sultat c'est qu'aujourd'hui Île 
vêque rendit visite à la ville de monde entier nous méprise. 
Rottweil Te. L'église de Persécutions 
Sainte-Croix et la place de l'é Avant l'arrestat de Mgr 
glis se pr combiées par des | Sproll par la Gestapo en 1938, 
ules énormes où on voyait sur- Nazis rèt \ des actes 
ut de enfants, ainsi que des : de violence et à d émonstra 
jeunes ge et des jeunes filles. : tions à sa réside D agents 
Ils étaient venus en tra en bi- de la Gestapo déguisés en civils 
cyclettée ou à pied de la campa- :enfoncèrent démoli- 
gne environnante. Mgr Sproil a | 1ent l'ameublen t et essavérent 
toujours été très aimé de la jeu- ! de mettre le feu, M Spr« fut 
nesse catholique. A la Conféren- ! poursuivi de place « place par 
ce épiscopale de Fulda, il avait ces éclats spontant le vio 
charge des organisations de jeu-  icnce populaire. La Gestapo lui 
nesse aéfendit alors de rer dans 
La jeunesse a résisté son diocèse, sous le prétexte que 
S'adressant à la foule, Mgr c etait préférable pour sa propre 
Sproll déclara qu'au cours de 'jiotestion 
ses voyages il découvrit qu'il est 
faux que toute la jeunesse alle- Recu par le Pape 
mande ait été victime de la pro- 
pagande nazie. 1] ajouta: ‘Quand CITE VATICANE Le Pape 
le danger pour notre foi devint a reçu pour la première fois 
imminent, je déclarai: ‘Ce mou- fondateur de la nouvelle Congré 
vement va contre Dieu et contre |gation des Serviteurs de la Divi« 
le Christ Fuyez-le. C'est une ine-Providence, Dom Pasquale Us 
hérésie.” La situation actuelle de- |: Va, de Bari. La Congrégation, qui 
mande le don de toute notre per. &roupe déjà une cinquantaine de 
sonne, En politique, la recons- |prêtres et près de 250 Soeurs se 
|truction de notre pays est en jeu. |Consacre à l'hospitalisation des 
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pou HE 1 1 t qu ) air\era 
erait cp adow 1 votre? 
] mots la t aient. Elle arréta court, La 
Ï ir l'horizon de forêt, elle songea 
avec désespoir: 
Je trompée, c'est ! ble! Ce n'est 
Lt 4 | a ( l meijlle 1 " 1] 
tr f p lre e ge nde f 
Puis, cl te 
Je € jue je aima A ce point 
Que ' ca! mon Die nl 
Elle tait la à mourir, M: tout de suite 
lante, elle demanda, avec un fréle sourire 
- Vous vous mariez bientôt, Patrice? Parlez- 
moi de votre fiancée, voulez-vous? Û 
Et dans la paix matin d'avrii, 
Patriceé parla deviner que, pour la second 
to britait coëe! de femm jui toujour. 
avait battu pour Iui 
VI 
Sinclair avait quitté Fontainebleau après une 
ngue journée d'intimité 


rêvé dans la chambre du premier 


devant le divan 


Seul, il avait 

la chambre de Rose-Marie 
de leurs fiançailles. 

Combien cette panne 


d'un corail adouci seyait 


à la beauté blonde de la jeune fille! Que d'heures 
avaient coulé, sans prix, dans l'atmosphère de cette 
chambre, fleurie par lui avec tant d'amour! 


Le jour se mourait sous la soie rose des rideaux; 


la glace de la poudreuse reflétait leur chaste amou 


enla qui ne devinait pas la brutalité du réveil 
tout proche 

Patri l la e salon bleu, devant la gran- 
de phot ige éblouissante, de Rose-Marie en 
n ée. Il a erré dans le petit jardin embaumé par 
les lilas d'avril 

R t effacée, le laissant revivre seul ceîte 
évocation poignante de on court roman 

Elle ét à bout de forces. La présence de Sin- 
clair avivait en elle une blessure qui saignait de- 
puis la revélation du matir 

Patrice, enfin, est reparti vers la destinée qui 
s'ouvre pour lui: la jeune fille est seule. A son tour 
el remonte dans la chambre de Rose-Marie, sa 
propre chambre à present, parce que, là, elle revit 
mieux avec l'absente, Son coeur est lourd de tris- 


tesse et se raccroche désespérément au souvenir de 
Pierre, dans un appel de toute sa faiblesse: 

- Comme m'aime, Lui! Si pourtant j'avais 
fait du bonheur avee cet amour-là? A présent, c'est 
trop tard, j'ai laissé passer l'heure! 

Trop tard! 

Ces mots ha n sommeil agité. Ils tin- 
taient encore nd le lendemain matin, 
elle prit son car pour Par Sous la porte du stu- 
d ne ttre avait été glissée. Indifférente, elle 

écax et lut 

“Mademoiselle 

Le de Durteaux e mort cette nuit, Je me 
rermet espectueuse ent de vous en avertir, e- 

eissant em cela à ses dernières volontes, Recevez, 
pe KG" 

C'était signé Amiel”, Amiel, l'ordonnance de 


Pierre, resté depuis la guerre de 1914 son serviteur, 
an 

… Pierre est n t, et je 6 ai pas revu! 

I de, atterrée, Reine demeurait figée, la lettre 
CA e ses mains k 

£ a rex » ant, elle s' abattit sur 

le an, et sang 

Da a chamt nortuaire, Pierre dort, de son 
ae omn 

Il porte so me d'officier d'artillerie, sa 
chemise d nt : lat d heroisme fou qu'il 
fut F nt la gue 

Amiel le a fait sa supreème toilette 
C'est lui qui, le sage ravage, introduit la forme 
tremb ante ie Rein: À a 16 

Elle entre. elle s approche d t, elle contempis 
@ masque rigide que la mort a revêtu d'une beau- 
té sculipturale. Le profil a la netteté d'une médaul- 
le; la bouche a gardé, jusque dans la mort, son pli 
autoritaire: mais il y a une paix surnaturelle dans 
a ligne des paupieres closes, & € À front ae 

Ces mains fermes et douces qui ont fait tant de 

1 nt soigne, guéri, chasse la souffrance 

ris en fuite la mort des tout petits; ces main, qu'un 


“ur inoubliable, Reine a vu se tendre vers elle en 
suppliantes, sans que son Orguéil, sa soif d'indépen- 
lol ce on coc distrait par le souvenir d'un au- 


@e, mussent exaucer leur geste de nriere! Elle s à- 


genouille, le désespoir l'accat Elle aux 


paroles de Pierre, jamais oubliées: 
“Comment 


cpense 


pouvez-vous renoncer à obtenir le mi- 
racle de me ramener à Dieu? Quel remords vous 
déchirera, quand seul, mort 
dans une crise, perdu à jamais pour le Maître que 
vous servez, vous la Scrupuleuse, la Fervente! 


vous me trouverez 


Pierre a dit vrai. Reine est écrasée de regret, de 
douleur inutile, Comme une automate, elle se re 


lève, elle écoute le 


a 


it que lui fait Amiel de la 


terrible crise qui terrassé son maître, en unc 


journée 
mademoiselle le docteur a été 
p quil n'avait qu'à téléphoner pour 
m'appeler, faire signe à un confrère, se faire 
gner immédiatement! On l'aurait sauvé peut-être 


Pensez que 


18 14 


nor n'a voulu déranger personne.Et ce 
matin, il ét tard 
L devénaient intolérables: on les 
ait } FAI pe ai t 
geste de pla AI était d ma 
ce e 

C'est , A |ors? 

Alors sest rendu compte qu'il etait perc 
[I etaient ax + a fa ( idicux 
M in ppele pres de n lit, en me disant 

Mon brave Amie t'ai embrassé le jour de 

à le 

D France! 
Il ins 
truc mala- 
ue san 
£ lé de 
\ éléphoné, pe 

mile épondu 

— J'étais à Fontainebleau! 

Il m'avait remis la liste des personnes à pré- 

ver quand ce serait fini, vous étiez en tête. fl 
* était heureux quand il allait à Fontainebleau! 
Dans son porte-feuille, il y a une photo de vous et 
de Mme R Marie. Je vous les rendrai 
Reine avait ent iu le lugubre récit, De tout son 
coeur brise, elle suppliait: 

Mon Dieu, mon Dieu, cette âme d'un héros 
d'un être de droiture et de bonté, vous ne Ja re 
pousserez pas! Elle ne vous connaissait pas, mais 
elle faisait le bien, Vous l'accueillerez dans votre 
Béatitude, dans votre Gloire! Si je n'en avais pes 
la certitude, je ne pourrais plus vivre en paix: j 
souffrirais, nuit et jour, comme une damnée. Un 


pareil tourment, vous me l'épargnerez, Seigneur 

Vous lui ferez miséricorde, à jui! Je prierai, j'ex- 

pierai pour lui, Je vous en c#njure, mon Dieu, 
| sauvez-le!.. 

Une dernière fois, elle s'approcha du lit, Jamais 
plus elle ne reverrait ce visage où, un jour d'’au- 
tomne, elle avait lu tant d'amour! 

Pieusement, elle se pencha, baisa le front poli 
qui avait la froideur du marbre, et puis, sans se re- 
tourner, elle sortit de la chambre. 

La mort dans Lâme, elle rentrait dans sa vie dé- 
nuée, et qu'elle avait voulue solitaire. 


SIXIEME PARTIE 
SERENITE 
I 


Les jours, les semaines qui suivirent furent de 
lourdes semaines pour Reine Arbanne, Sa décep- 
tion au sujet de Patrice l'accablait. Elle ne pouvait 
emettre la mort de Pierre. Les ténèbres 
étaient en elle, Elle se rongeait, en pensant au des- 
tin de cette âme chère qu'elle avait laissée sombrer 
à jamais, sans un sans un geste 

Rien ne l'intéressait plus. 

Josette de Brennes était partie chez sa grand'- 
e n'avait pas écrit 


se de 


mot, 


mere: ell 

Le patronage se déroulait dans son ordre immua- 
ble; Reine s'v rendait par devoir, mais elle sentait 
bien que l'affection des enfants s'était faite banale. 
distraite, Ceux qui l'aimaient chaudement étaient 
loin, perdus à jamais. Là aussi, c'était le vide pour 
son âme harassée. 

Quelques paroles de soeur Marthe allaient met. 
tre fin à son angoisse 

Mademoiselle Arbanne, voudriez-vous passer 
chez la Mère Supérieure? Elle désire causer avec 
vous, au sujet de la première communion, 

La jeune fille pénétra dans ce parloir où elle à- 
vait connu dejà les affres du sacrifice, Comme ce 
iour-là, la porte s'ouvrit et, sous la corneétte, appa 
rut le regard profond de la Supérieure. 


Bonjour, mon enfant, je suis heureuse de vous 


voir, 
| Et très maternelle: 
| Quel visage creusé! Vous aver maigri, Etes- 
vous souffrante? 
Reine eut un pâle sourire 
C'est mon âme qui est malade, ma Mere, re 


vous inquiétez pas: une déception très vive: un 
deuil récent extrêmement pénible! 
| Elle raconta la mort de Pierre 
| Oui, J'ai lu cette fin dans les journaux. Le 
| docteur Durteaux était une admirable figure de se 


Et puis, c'étai 


souviens 


vant et de bienfaiteur de l'humanité 

de la guerre de 1914 

Vous le connaissiez beaucoup, mot 
Reine eut un élan plus fort que sa volonté 


un héros je me 


enfant? 


— ]l avait souhaité m'épdlser, ma Mère! 11 m'ei- 
mait, j'ai refusé: des raisons diverses. j'ai cru 
bien faire. 

Elie baissa la tête, tristement 


Et sa mort rav vous des regrets inutil 
peut-être des remords? C'est une épreuve, ma fille, 
Avec votre conscience 
pesé votre déci- 


ve en 


ne vous laissez pas abattre 
droite, viez certainement 
sion de jadis. Al chassez toute angoisse. C'est 
Dieu qui vous l'avait dictée. 


vous 


— Vous le croyez, ma Mère? 
J'en suis sûre. Ne pouvez-vous distraire votre 
peine parmi nous, parmi vos enfants? 
La ie e f e ieta dans une sincérité croi t 


Les enfants ne m'aiment plys assez, ma Mère 


s, mäis les votres 


a pre- 


i Ce 
sent. Et pour eux, j'en suis bien heureuse! 
(A suivre) 


e sont plus mes rnf 


| “Pécheuse d'Ames”, par Colette Henri-Ardel, 
a été réédité par la Librairie J.A. Pony, 554. rue 


| Sainte-Catherine Est Montréal, Canada. 


+ 


CONFRERES 
r' Vénus 


par Sa Sainteté Pie XII ur dev 
à gauche, S. Exc. Mgr Francis J 
York, et Sa Béatitude, Grégoire 
patriarche de la Cilicie, Armén 
paraît dans cette page a été prise 
dinal Spellman s'y rendit comm 
américaines en 1944 


LA LIBERTE EE? 


LE PATRIOIÏIE 


DE CLASSE 


{ ; é à 2 
Deux anciens confrères de classe ont été choisis récemment 


enir princes de l'Eglise. Ce sont. | 

Spellman, archevêque de New 
Pierre XV Agaginian, à droite, 
ie turoue., La photogtaphie qui! 
à Beirut, Syrie, lorsque le car- 
chapelain en chef des armées 


e 


Les cours à domicile 


de l’U.C.C. 


Vingtième Cours à 


domicile de l'U.C.C. 


L'établissement des jeunes 


Premie 


re lecon 


DEFINITIONS ET EXPLICATIONS 
Por Gerard FILION, secrétaire général de l'U.C.C. 


1—(Ce qu'il faut entendre par 
établissement. 
I1 faut entendre par établisse 


ment le fait de placer un indivi- 
du dans une situation, un métier 
ou un emploi qui Jui permet de 
gagner £a vie. Etablir, c'est donc 
fournir à quelqu'un un gagne 
pain stable Le mot établisse 
ment suggère en effet une idée 
de stabilité, de permanence, Le 
journalier de village qui travail- 
le une journée ici, une semaine 
là, qui chôme cinq jours sur dix, 


n'est pas à proprement parler 
un homme établi, parce qu'il n'a 
pas de situation stable, De mé 
me, le bücheron qui voyage d'un 
chantier à l'autre, au hasard de 
ses caprices et des saisons, Par 


contre, le cultivateur est par ex 

Icellence un homme établi, parce 
que sa situation est stable. Il en 
est ainsi de l'artisan, l'ouvrier 

qualifié, du commerçant, de 
l'homme de profession. Tous ces 
gens ont uh gagne-pain stable;+ 
ice n'est que par exception qu'ils 
chôment et qu'ils tombent à la 
charge de la société. 


2,—{Ce qu'il faut entendre par 
établissement des jeunes ru- 
raux, 

Distinguons d'abord entre le 
rural et le cultivateur. Le culti- 
|vateur est celui qui cultive la 
terre; le rural est celui qui habi- 
te la campagne. Le marchand, le 
| forgeron, le ferblantier, le jour- 
nalier sont des ruraux au même 
titre que le cultivateur, parce 
qu'ils habitent le milieu rural. 
| Par établissement, des jeunes 
{ruraux il faut donc”entendre le 
placement de tous les jeunes de 
la campagne, aussi bien des jeu- 
nes du village que ceux des 
rangs, dans une situation qui 
leur permette de gegner leur vie 
convenablement, fonder un foy- 
er, élever une famille avec tous 
les devoirs que cela comporte, 
c'est-à-dire donner aux enfants 
le boire, le manger, l'abri, le vé- 
tement, l'instruction et l'éduca- 
tion, Il ne peut donc s'agir uni- 
quement, dans le présent cours 
à domicile, de l'établissement des 
fils de cultivateurs. C'est tout le 
milieu rural qu'il faut embras- 
ser; ce sont tous les jeunes de la 
campagne dont il faut étudier le 
cas. 


3.—Quelles sont les possibilités 
| d'établissement? 

| Dans un pays neuf, dont les 
ressources naturelles sont à pei- 
ne touchées, les possibilités d'é- 
tablissement sont illimitées, S'il 
arrive, à certaines époques, 
qu'un trop grand nombre de jeu- 
nes moisissent sur pied, il ne faut ! 
pas accuser la Providence de n'a- 
|voir pas été suffisamment géné- 
reuse. Les étrangers qui visitent 
le Canada pour la première fois 
sont frappés, presque scandali 
sés de l'abondance inouie des res 
sources naturelles. Si nous som- 
mes pauvres dans l'abondance, 
nous ne devons nous en prendre 
au à nous-mêmes, Les ressour- 
Îces dont l'exploitation offre à la 
population un gagne-pain sûr et 
stable sont: 

a) La terre 

| Québec n'est pas riche en ter- 
ires arables, Un dixième à peine 
{du territoire de la province est 
| fait le propre à l’agriculture 
Néanmoins, les possibilités d'é- 
|tablissement sur la terre restent 
considérables. Il y aurait encore, 
au dire des experts, une dizaine 
de millions d'acres de terre à 
concéder pour fins agricoles: de 
plus, les superficies en culture 
sur les terres déjà concédées peu- 
vent être considérablement aug- 


|mentées par le déboisement, l'é- 


|gouttement et l'épierrement. 


b) La forèt 
La forêt a été jusqu'à présent 
un facteur de dér: nement et 


d'instabilité. Cette richesse natu- 


relle devrait servir à l'établisse 
ment stable d'une population 
rurale considérable, Il en sera 


question dans quelques leçons. 


Le) La pêche 


Les pêcheries du Québec sont 


kparmi les plus riches et les plus; 


étendues au monde, Presque par 
tout la pêche peut être complé- 
tée par l'agriculture ou la forêt 


Une leçon indiquera les possibili- 
tés d'établissement de ce côté 


d) Les métiers ruraux 

Les artisans ruraux se font de 
plus en plus rares, Il y a sûre- 
plusieurs raisons à cela, 
mais l'une des principales est sû- | 


ment 


rement l'absence d'écoles desti- 
nées à former des artisans ru- 
raux forgerons ferblantiers, | 
cordonniers, charrons, etc. Il y 
aurait actuellement de la place/ 
pour plusieurs centaines, proba- 
blement quelques milliers de 
bons artisans ruraux. 

e) Les industries rurales | 


La campagne exporte en ville 
une grande partie des matières 
premieres qu'elle produit, Dans! 
bien des cas, la transformation 
de ces matières premières pour- 
rait être faite plus économique- 
ment sur place, Industries déri- 
vées de l'agriculture, de la forêt, 
de la pêche. Quelles sont les pos- 
sibilités d'établissement de ce 
côté, C'est ce qu'on tâchera d'in- 
diquer dans deux leçons. 


f) Le tourisme 

Le tourisme est presque es- 
sentiellement une industrie ru-| 
rale, Dans un pays neuf où les 
villes possèdent peu de monu-| 
ments historiques et artistiques, 
les touristes cherchent surtout 
la campagne, C'est en campagne | 
qu'ils vont chasser, pêcher, faire 
du ski, prendre leurs vacances à 
la montagne ou à la mer, Dans | 
Québec, ce sont les Laurentides, 
la Gaspésie, les plages des lacs, 
des rivières et du Saint-Laurent 
qui attirent le touriste. Le tou- 
risme peut et doit être pour la 
population rurale une source de 
revenus considérables, pour peu 
que celle-ci sache en profiter, 


g) Les arts domestiques | 

Les arts domestques peuvent 
apporter aux familles rurales un 
supplément de revenu apprécia- 
ble, Beaucoup de jeunes filles 
pourraient s'en faire un gagne-! 
pain autrement plus sain que le! 
travail à l'usine. Une leçon du! 
cours expliquera ces possibilités. | 


4—Comment et par quoi doit 
être organise l'établissement 
des jeunes ruraux? 

Il ne suffit pas de faire voir les 
possibilités d'établissement, il 
faut de plus indiquer comment 
et par qui cela doit être fait, 11 
y a d'abord une mentalité, un cli- 
mat social à créer. L'opinion pu- 
blique a besoin d'être travaillée, | 
pour qu'elle se préoccupe de l'a- 
venir des jeunes et qu'elle fasse 
comprendre à toute la popula- 
tion la nécessité de faire des sa- | 
crifices pour la génération mon- 
tante, 

C'est 


d'abord à la famille 
qu'incombe le devoir d'établir 
ses enfants. Mais la famille ne 
peut tout faire Par ses propres 
moyens, elle a besoin du con- 
cours de l'école, de la profession 
et de l'Etat. L'établissement des 
jeunes est donc, dans le plein 
sens du mot, une entreprise col 
lective. Il ne peut être assuré que 
par le concours de toutes les bon- 
nes volontés, 

Nous souhaitons que le présent 
cours à domicile, préparé et réa- 
lisé par une équipe d'hommes 
soucieux de l'avenir de la jeu- 
nesse, fasse naître chez les jeu 


nes le souci de leur établisse- 
ment, chez les parents le sens 
de leurs devoirs à l'égard de 
leurs enfants, chez les gouver- 


nants la préoccupation d'assurer 
à la génération montante un bel 
avenir. 


QUESTIONNAIRE 


1.— Que faut-il entendre par ‘é 
tablissement des jeunes ru 
raux "? 

2—Enumérez les principales 


possibilités d'établissement. 


3 Pa q i doit être organisé 
l'établissement des jeunes 
ruraux? i 


| l'Office combiné des vivres que le 


Expose du système sur la 
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laitiers, qui représente le Canada 


lib@tées, recommende alors à 


produit offert soit alloué à cer- 
tains pays ou à certaines agences, | 
autrefois 


comme l'UNRRA, ou 
aux autorités militaires de se- 
cours, L'Office combiné des vi 


vres prend la décision finale et, 
c'est de cette façon que se far 


BIBLIOTHEQUE DU 
MINISTERE | 


Pendant l'année fiscale 1944-45, | 
la bibliothèque du ministère fé- 
déral de l'Agriculture a prêté à 
des particuliers ou à d'autres bi- 
bliothèques 38,504 publications, se 
décomposant en livres, feuillets, | 
périodiques, microfilms, phntoco- | 
pies et images. 

En ces deux dernières années, | 
la Ferme expérimentale fédérale | 
d'Indian Head, Sask., a fait l'essai 
d'une emballeuse avec appareil 
de ramassage pour la récolte de 
foin, La machine prend le foin 
dans les rouleaux et le met di- 
‘ectement en balles, supprimant 
ainsi une bonne partie des gros 
travaux que nécessitent les mé- 
thodes. ordinaires, La qualité du 
foin est aussi meilleure, parce 
que les manutentions sont redui- 
tes, et que la perte de feuilles est 


| ainsi moins forte, | 


que l'on y 
lement 


mais 


régulier de mil et 


ans, et c'est pourquoi les plantes 
sème doivent non seu- 
hâtives 
encore pouvoir & 


être 


saison, 


mentales, on 


Aux fermes 


de trefle rouge 


expel 


sur le sous-comité de l'Office : J À 
combiné des vivres, fait connai- | 4YEC un peu de trèfle d'alsike, sur! a obtenu d'énormes rendements 
tre au secrétaire de ce sous-comi- | terre tempèrée, et de luzerne su: dans les essais de fertilisation de 
té la quantité de produit qui est terre plus chaude, a fait rema pâturage plus de 20,000 livres 
disponible. Le sous-comité, qui! U€! le Dr Archibald. Il est à pré-| de matière végétale verte, par an, 
est tenu au courant des besoins | "2!" que la capacité alimentaire! avec l'emploi de phosphore con- 
| des nations alliées et des régions d'un pâturage continue de s amé-| centre, et des regdements à peu 
liorer pendant 2, 3, 4 ou même 5} près les mêmes avec un engrais 


complet, tandis que la production 
obtenue sur les champs qui n'a- 
vaient pas reçu d'engrais chimi- 
ques n'était que de moitié ou du 
| tiers de cette quantité, 


et vivaces, 
‘adapter à 


TON PAIN EST UN 


VRAI RÉGAL/ 


ILESTÆACHLE À FAIRE 
AVEC LA LEVURE ROM 


Seulement 2° par jour 
vous protegent contre 
les non-reussites ! 


L'ENVELOPPE HERMÉTIQUE 
EN PROTÈGE L'ACTIVITÉ 


ss om ones 


SOUSCRIPTION 


UN DOLLAR 


afin d'aider à la 
RECONSTRUCTION DE L'EGLISE 
de 
SAINT-STANISLAS-DEF-KOSTKA 
Comté de Bcauharnois, P.Q. 


Par cette souscription, vous contribuez non seu- 
lement à une bonne oeuvre, mais chaque dollar 
que vous versez peut vous permettre de gagner un 


PLYMOUTH DERNIER MODELE 


Il y a un deuxième prix de 


$500.00 
et DIX autres PRIX de 8100.00 


Vous pouvez vous inscrire pour une 
ou plusieurs souscriptions de 


UN DOLLAR SUR CHAQUE COUPON 


Lorsqu'un bulletin porte six noms et adresses, faites remise de 55.00 seulement, 
Veuillez découper et mettre à la poste le bulletin de souscription ci-dessous. 
Un reçu officiel numéroté sera envoyé à chaque souscripteur. 


oo 


M. l'abbé L. POIRIER, curé, 
St-Stanislas-de-Kostka, 
Co. Beauharnois, P.Q. 


Veuillez m'envoyer 


ot 


Sd 


RÉ tt 


souscriptions de 51.00 chacune (remise incluse). 


Nom Nom 

Adresse Adresse 

Nom Nom 

Adresse Adresse 

Nom Nom 

Adresse Adresse 
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Petites 


‘Au Sacré-Coeur 


LA-LIBSERTEE ET LE PATRIOTE 


président du “School Board” de 


‘est la première fois qu'un catho- 


Annonces Pre 
BLANCHARD--POIRIER 
Torit: 2 sous par met. Le samedi 29 décembre à 9 h 
Minimum: 50 sous per insertion ) fut célébré le mariage de Mile 
irrer «till . 
‘ paiement doit toujours ec- | Olga Poirier, fille de M. et Mme 
compogner la copie de l'annen- I Poirier, avec M. Bernard Blar- 
ce chard, fils de M. et Mme ©. Blan- 
cha je St-Hyacinthe, PQ Le 
‘unesion de 5 RP. L Desautels, OMI. curé 
ciein soubasse où ticia 
Leu dos < Prix à sacrifice si 20 né pépites is es “un 
Ê À o “ Radomshy, le soir La r te, accompagnée de son 
en téléphonant à 58 515 on en se ren-, pere, et evétue d'une longue 
dumt chez Argue Bros. LA4. 202, éd, épe blar : 
 ” 1 ee lard vle prin 
flce Lombard, téléphone #7 291 pee 
116.280 cesse. Elle avait un voile court 
s ete c ffure we t- 
# : 4 
dd - soutien jé eo “ ver L 1 S Juet était mp 
s Pr + b en Hau:, ! sé de ros ohanna Hill”. M. Al- 
gg a mr 8 À vs bert Blanchard fut le témoin du 
: .1 € te ole et de 1! marié 
#0000 00 Æ e à Boite 315, La ‘0 ] à éch 
Liberté et Le Patriote, 61%, avenue Mlle Hug ette LaFlèche tou- 
MeDermot, Winnipezs, Man chait l'orgue et Mme Frank Dale 
cousine de la mariée, chanta 
UNE PERSONNE SEULE d x , \ 
r ps, partager #4 de l'Ave Maria de Clarker et “Le 
tuée rés de l'ég C ique du Mariage 
pe / - éception eut lieu chez les 
des € de ent le la rié M. P k é 
: 4 pre , 
‘ : « À Foite 10 Le iveaux époux partirent| ie pe pe = du gr À 
La Liber té et le Patriote 619, avenue | pen yage à Montréal. Ils demeu | innipeg la semaine dernière. 
Mebermot, Winnipeg, Man. 39-390. ! 0 à St-Hyacinthe, P Q ique occupe ce poste 
FERME A VENDRE sect cu donprmshnreniipagenn CAEN ste 
ée égouttée. Bonnes bâtisses . 
village. Hydro au prin- Petite Note 
: 0 00 acre Paiement 
+ : ET me ntrei à 6 ; 
e comptant. Contre | Mme A. Pike, fille de M. Ro 
ésire raison de lait dar aire Vien de la rue Furby, est 
e viage, Ou échange de une demie | Dartje pour New-York rejoindre 
er à M. P.-Midége Sabourin, | son mari qui fait partie de l'équi 
(Jean-Baptiste, Man. H##P. De de hockey des “New-York 'ell l'é : 
vendent es. à ……— 'RSASEES qu'elles ne l'étaient 
ge ‘ tre bonne onditior * se 
cesser À 241. rue des Meurons BOSTON -— Une énorme rep 
St-Boniface, Man 
PORTRAITS COPIFS + “ar Ps 
A VENDRE—Un davenpe une chaise PASSE-PORTS PHOTOS l'abbé Léopold Braun, qui a été 
tabouret #0 x pour Le "Uni né é 
525.00. En bonne condition, Télépho- LYCEUM PHOTO catholique de l'Union soviétique, 
ner à 203 #45 STUDIO “Boston Traveler ; 
— | I . 4 n , r6 
s'abbé Braun, interviewé chez 
ON DEMANDE-—-Des jeunes filles pour >ronriétair » x pr 1 : 
' es tables dans un nouveau Proprietaires EH. POIRIER lui à New Bedford, Mass. où il 
esta Bon salaire. S'adresser à ina langer |vient de rentrer, calcule qu’envi 
120, rue Margrave, Winnipeg 290, rue Portage Winnipeg |! 7 > Piccpcsoe8 ports 
3204-55 Téléphone 96 042 |ron 70 pour cent de la population 


me | russe—ou près de 140,000,000 de 
personnes—croient en Dieu bien 
|que des millions d’entre eux 
n'aient pas les moyens voulus 


pour pratiquer le culte collecti- 


ON DEMANDE UN EMPLOI-Un jeu- 
ne homme désire travailler dans ma- 
£a de campagne; centre canadier- | 

français de préférence But: se fa- 

métier, S adresser 


Paddockwaca 


CORSETIERE 


2r L le 
M 4 TLacharme, 


Sask 302-49. || représentant la Compagnie || nent 
AP Spencer. Corsets et brassières + ; 

ON DEMANDE-—Une jeune fille hon- faits individuellement pour Bien que cette renaissance de 

nète bn nt le français et l'anglais ici Imi snveri£ét 
vrage de mavasine y conpris || Chaque personne. Aussi sup- |!la religion en Union soviétique 
re, pension et lavage, Ecrire || ports chirurgicaux pour her- || ait été rattachée au patriotisme, 
à sole 20, La Livenet le Paie |l nie et épine dorsale. S'adres- ||les Russes priant pour l'assistan- | 
pes ; ps ser à Mme Germaine Cour- ||ce divine contre les envahisseurs | 
mmmmmt teau, 96, rue Sherbrooke, Win- | allemands, l'abbé Braun croit 
PHOTOS PRISES À domicile, dans || nipeg, Téléphone 35 226. que ce mouvement se continuera 


Photos | 
Pho- | 


des collèges où institutions T.F 


llet grandira parce que ce sont des 


le bébés, groupes ou mariages 
gene ins, À rom ene. fs, Re D 


rue Main, Winnipeg, Man, Téléphone animent cette reprise religieuse. 


53 028, 307.TF 


Plus de tolérance 
Les autorités soviétiques con- 
Entrepreneurs sidèrent ce mouvement avec une 
caauvaat : bibiinss | tolérance bénigne." Autant qu'il 
COUVERTURE (GRAVIER) |sache, aucun de ces personrèges | 
CLIMATISATION ne va à l'église régulièrement | 


DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. | 


AVIS 

Annexe à grain à 
Agathe, 60x26x20, Couverture en 
bardeaux Plancher double. Nous 
recevrons des soumissions jusqu'au 
15 janvier, Devront être accompa- 


vendre À Ste- 


gnées d'un chèque couvrant 10% de égres . "r mais il les a trouvés plus tolé- | 
la valeur te. #3, rue Taché, St-Boniface, Man. 4 J 
nbénotudhe -— PE 993, ra pr ro rants qu'auparavant envers les 


| activités religieuses. 

Ce prêtre dit que le commissai- | 
re Molotov et d'autres personna- | 
ges ont assisté à des offices reli- | 
gieux à l'ambassade américaine | 
après la mort de Roosevelt: | 
quelques fonctionnaires russes | 
ont assisté à des offices spéciaux | : 


La Compagnie Parent Ltée 
180, édifice Grain Exchange 
WINNIPEG MAN. 


Bureau: 202 505 Résidence: 204 309 


NGUENT “Golden Permanent Youth”. 
Pour rides, comédons, grrge en- 
fiammée, pustules, yeux pochés, tous 
signes de vieillesse, Résultats immé- 
diats et merveilleux. Faites que vo- 
tre peau soit unie et ferme, ayant 
l'éclat et ia fraicheur de la jeunesse 


RENCONTREZ VOS AMIS AU 


Waldorf Lunch Bar 
344, rue Main 


église Saint-Louis de France, à | 


°#200 le pot, 3 pour $5.00. Pustules? || Prix populaires - Service courtois, ! 
Furoncles? Comédons? Avez-vous P | Moscou. s ï | : 
honte de votre visage malpropre? | Salle de banquet pour toutes C'est là un fait qui n'aurait pu 
Voici un moyen pour y remédier. | occeilons 


“Pimple Paste'” pour u- | se produire il y a quelques an- 
sage externe et les ‘’Pimple Tablets” | nées. é 
pour usage interne. Pour avoir une | 

peau propre et unie. Purifie le sang 
Traitement combiné, $200. Toute 
commande expédiée franco, GOLDEN 


DRUGS, St-Mary's et Hargrave. | 


Employez la 
vos soupers 


etc, 


Consultez-nous 
de famille, 
L.-H, GAUTHIER, prop. 
Téléphone 91 076 


pour 
soirées, Manque de prêtres 
Ce qui manque le plus au ré-| 


tablissement de la religion orga- | 


Nouveau directeur du 
service scientifique 


OTTAWA — M. K.-W. Neatby, | 
|de Winnipeg, a été nommé direc- 
{teur du Service scientifique du| 

{ministère de l'agriculture à Ot-| 
|tawa. Il succède à M. J.-M. Swai- | 
Ine, qui vient de prendre sa re | 
| traite après 34 ans de service. M. 
| Neatby, âgé de 45 ans, a été, de! 
11929 à 1935, au service du gou- | 


POUR ACHAT ET VENTE de pro- 

priétés de ville, campagne, fermes 
ou commerces 

s'adresser À 

Buffet, 302 édifice Mclntyre 

Téléphones 97-125 ou 204-567 


BRYANT'S Photo Studio 
OFFRE SPECIALE 


Une très jolie photo 
8x10 Silvertone, non encadrée 


(Tête et épau'es) 
| 50 Valeur de 25 
. C 


ce 


SI VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OU 
DE RHUMATISME, et si vous ne 
pouvez obtenir de soulagement, écri- 
vez-mol. A.-J. Bruyère, Boite 329, 
Transcona, Man. TF.|! 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- | 


pour 
seulement 
Découpez cette annonce 


les de teinte naturelle avec du] 
‘Never EN Lise Sd PRE. Re PE | BRYANT'S PHOTO STUDIO Ævernement fédéral, aux labora- 
ire, M DDR? 2 , 611 TIME BUILDING 
& rivez pour chair, Le, Goient Portage et Hargrave |Rices RE 4 bide reed 
Péboasc Min TF. Fondé en 1882 re Fes Eh iste en études| 
| mmmanes —— — | 
= ——— nt PP | | 
| ie | TOILES, LAINAGES ET COTONS 
| | Spécialités pour institations | 
| Avopareils | depuis 1392 
| S PP ; C.-X. Tranchemontagne 
| qui economisent FIL { RES et Cie Ltés 
IMPORTATEURS EN GROS 


du combustible 


(58, bt-Sulpise © 116 ave Provencher || 
MONTREAL ST-BONIFACE | 


| 

|| 

| 

1} 
“‘Fiberglas Dust-Stop” | 


{l 
LA où l'air, remué automatiquement, de- | 
' ” : 
| mande à être nettoyé de saletés, de char- 11! Le ‘Palm Cafe” est maintenant 
F les: filtres ‘“Dusi-Ston® | sous une nouvelle administration. 
sui s tres —. 
DR: QE ST SN USE-S10P 7e ||}! Les nouveaux administrateurs de ce 
Ces appareils sont font d'une façon effective, économique et restaurant désirent annoncer qu'ils 
q 
très recommandables  bropre. Ils peuvent être installés avec des {! s'efforceront de donner entière 
sur le char à Eu à 
pour le charbon Sou systèmes de ventilation, de chauffage et | satisfaction à tous leurs clients. 
ris et autre sembla- 
ble Pour grandeurs À air-climatisé, et avec des fournaises à || Palm Cafe 
10 à 24 pouces air chaud forcé. Nos employés du Dépar- Il 
naises irniront tous | 320, RUE HARGRAVE 
L Le nn » | L é 
10 pces 12 à 20 pres s et x ionneront de || 2 bloc au nord d'Eaton 
s1°5 s2-10 précieux seils sur l'emploi et l'instal- || 
lation des futres ‘’Dust-Stop." | 
"2? pce 24 pces | 
8320 s325 A | VOLCANO 
) pces 20 LIMITÉE 
16X25X2 pces s |! | Montréal - St-Hyacinthe 
Dépt des poëles, 2e étage 


chacun 


20X20X2 pces W. Girouard, 


Il gérant général 


Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 


Main et 
Bannatyne || 


Telephone 


Chaudronnerie 


Réchauds 


Henri D'Eschambault, 
| LIMITÉE 


Représentants locaux 


Nbus désicons aviser les soldats de retour du front qui posse- 
dent des certificats de ptiorité que nous pouvons leur confec- 
tionner‘des complets en deux ou trois semaines. Nous avons 
des éthantillons spéciaux, à des prix modérés. Venez le plus 
tôt possible, 


{ 


| (Lember£), 


dirigés par l'abbé Braun dans son | # 


| rapporté 
| diaient les détails de la proposi- 
|tion française. 


Renaissance de la Soi 
religieuse en Russie 


Les autorités russes sont plus tolérantes 


autrefois. 


rise de la foi religieuse en Russie 


à la suite des périls et misères de la guerre est rapportée par M 


le seul prêtre 
publié par le 


pendant 12 ans 
dans un article 


ES 


nisée en Russie, ce sont les pré-| 


tres. Aucune école théologique | 
chrétienne ne fonctionnait jus- 
qu'à la récente ouverture d’un 


monastère pour la formation de 
prêtres russes orthodoxes. 
Catholiques de Pologne annexée 


Il n'y a pas encore de séminai- 


res pour former le clergé catho-| 


lique mais il se peut que cette 
pénurie soit comblée par les nouu- 
veaux territoires acquis par les 


| Russes 


Ainsi une délégation d'un sé- 
minaire catholique de 
anciennement ville 
de Pologne, est venue à Moscou 
vers le temps de Noël en 1944 


pour discuter des problèmes reli- | 


le gouvernment, La 
du gouverne- 


gieux avec 
Pravda, journal 


visite mais l’on n'en connaît pas 
les résultats. 

Environ 18,000,000 de catho- 
liques romains n'ont qu'une é- 
glise, celle déjà nommée à Mos- 
cou, 


Nouveau cardinal 


Le nouveau cardinal-élu, S. 


|Exc. Mgr Bernard Griffin, arche- 


|vêque de Westminster, paraît sur 
cette photo revêtu de l'uniforme 
des gardes contre les raids aé- 
(riens. Il fit du service dans cette 


branche de la défense civile à! ns 
| se paroissiale pour les Tchèques 


Birmingham durant la guerre. 


|Le Russie favorable 
au plan de la France 


PARIS —— Une déclaration se- | 


Ruhr et la Rhénanie de l’Allema- 
gne. La question a été discutée 


Lwow | 


{ment, publia un article sur cette | 


Chevaliers : 
de Colomb 


Conseil Provencher 


tr tard 


Il n'est pas encore 
pour souhaiter à tous les Frères 
du Conseil 2450 et de tous les 
Conseils de l'Ordre une Bonte 
eur reuse et Sainte Année. Nous 
avions le plaisir de rencontrer un 
gran n nombre de Frères dans nos 
salles après la messe du jour de 
l'An au Sacré-Coeur et d'échan- 
là souhaits. Le Grand 
valier s'est déclaré enchanté 
| de cette réunion intime où l'on 

remarquait la présence de vieux 
Chevaliers encore fidèles dans 
leurs contributions au Conseil 
mais que l'on voyait rarement à 
| nos fonctions dans le passé, Ceci 
est un signe très intéressant pour 


op 


nos 


les officiers du Conseil qui ver- 
ront par ceci que leurs efforts et 
leurs activités ne passent pas ina- 


| perçus e* 
résultats tangibles. Tant 
vrai que tous nos actes, 


il est 


même produisent des | 


paroles | 


et écrits même les plus insigri- | 


fiants parfois tendent à influen- 


| 
| 
| | 
j'eer notre propre vie et notre en- 


| tourage. C'est là une pensée qui 
devra faire réfléchir tous les 
| Frères Chevaliers au commence- 
| ment du nouvel An. Nous faison: 
| partie d'une élite de gentilshom- 
| mes catholiques et nous devons 
pour cette raison même donner 
l'exemple. Tächons de nous exa- 


miner humblement et de prendre | 


les résolutions nécessaires à cette 


fin. Puisque nous en sommes aux || 


bonnes résolutions pourquoi ne 
pas prendre celle d'assister plus 
fidèlement aux assemblées 
Conseil? Il y a sans doute gran- 
de amélioration sous ce rapport 
et il n'y a pas de perfection en 
ce monde mais l’on se doit d'y 


du | 


viser. Laissez-moi vous suggérer | 


ce mot d'ordre peur cette annéc: | 


“Faire mieux, tous 
ports! 

Tout en trinquant, R.A.L,. était 
fier de nous présenter de nou- 


veaux ses deux fils, 


sous rap- 


” 


seul qui conseille à ses fils de 
s'adjoindre à nous. En fait de ré- 
clame pour l'Ordre ce n'est pas 
battu. 


Je n'ai pu présenter mes en- 
fants, qui sont encore plutôt jeu- 
nes pour ce genre de choses. 


| sous d'investis là dedans, Ernest. 


|mi- -officielle faite ici récemment | 
| disait que le gouvernement s0- 
| viétique est sympathique aux dé- 
isirs des Français de séparer la 


à Moscou durant la visite de la! 


délégation commerciale françai- 


se, dirigée par Hervé Alphand,! 


directeur de la gestion des affai- 
res commerciales au ministère 
des Affaires étrangères, et on a 
que les Russes étu- 


3 
Optométristes 


et 


Opticiens 


Examen de le uue 


Téisphones 
Pour examens: 
942 


2e étage 
Edifice 
Kensington 
215, avenue du 
Portare 
WINNIPEG 


Laboratoire: 
97 146 


1 
Avec le grand Gabriel j'étais 
résolu d'ajourner à son “trailer” 
de luxe si la chance nous favori- 
sait. Hélas! 
BISTOURI. 


:|Les typographes 


grévistes sont démis 
à Winnipeg 

WINNIPEG -—— Environ 120 ty- 
pographes de la “Winnipeg Frec 
Press” et de la “Winnipeg Tri- 
| bune', en grève depuis le 8 no- 
| vembre, ont reçu des avis officiels 
| de renvoi de leurs employeurs, 

L'échevin Victor Anderson, 
| président du local no 191 de l’U- 
nion typographique internationa- 
le (F.A.T.) à dit que 50 typogra- 
| phes de la Tribune protesteront 
| au bureau du service sélectif de 
| Winnipeg. 
|  Soixante-dix typographes de la 
“Free Press”, en cause dans le 
conflit, ne se joindront pas à la 
protestation. 


Thé des Tchèques 
et des Slovaques 
Le 11 janvier, de 2 h. à 5 h. 30, 


| aura lieu dans l'Assembly Hall 


du magasin Eaton un “thé d’ar- 
gent” organisé par/les Tchèques 
et les Slovaques. Un programme 
patriotique sera exécuté à cette 
occasion. Les profits de cette réu- 
nion sociale seront consacrés à la 
construction d’une nouvelle égli 


et les Slovaques de Winnipeg et 
du district. La nouvelle paroisse 


érigée récemment par S$S. Exc. 


Mgr A. A. Sinnott, archevêque de 
| Winnipeg, a pour titulaire Notre- 
Dame du Perpétuel Secours, Tous 
les catholiques de Winnipeg et 
des environs 
invités à venir assister à ce thé 
du 11 janvier et ainsi aider à la 
construction d'une nouvelle égli- 


se pour les Tchèques et les Slova- | h 
| ments. Nous exprimons 


ques. 


M. Giral n'est pas 
le bienvenu en France 


PARIS — Le 
français a informé M. José Giral, 
président du pseudo gouverne- 
ment républicain espagnol, que 
la visite qu'il projetait de faire 
en France serait inopportune 
dans le moment. La raison pour 
laquelle le gouvernement de Pa- 
ris a refusé d’octroyer un visa à 
M. Giral, c'est à ce qu'on croit, 
le désir du gouvernement d'at- 
tendre les résultats de la confé- 
rence qui.doit avoir lieu à Paris 
prochainement entre la France, 
l'Angleterre et les Etats-Unis au 
sujet de l'Espagne. Les socialis- 
tes et les communistes ont préco- 
nisé que la France reconnaisse 
le ‘gouvernement’ espagnol ins- 
tallé au Mexique, et rompe les 
relations diplomatiques avec le 
| gouvernement Franco. 


A. HUOT 


200, avenue Provencher 


ST-BONIFACE 


Cheväliers | 
de récente époque. Il n'est pas l< | 


Ernest y a gagné ses étrennes. | 
| Ne pas oublier que j'ai vingt-cinq | 


sont cordialemerit | 


} 
. 
( 
| 


Si vous faites des plans pour construire une maison 
pas de voir le KENTILE avont. || est fait pour durer longtemp 
l'un des couvre-planchers les plus faciles à entretenir. 


Venez voir nos plan- 
chers-modèles. Soumet- 
tez-nous vos problèmes 
au sujet de vos plan- 
chers. Nous vous ferons 
des estimés, sans frais, 


Winnipeg, Mon 


| plusieurs années à venir 
Couvre-planchers KENTILE | 


bres 
confor 
s'adap 
le pièc 


Section des cou 


“T. EATON C£.: 


.. 


; 


Le couvre-plancher en | 
tuile d'asphalte est 
beau et donne aux cham- 
une apparence 


tre 
es | 


de 
t et de bien-être. || 
te à n'importe quel- 
e, parce qu'on peut | 


l'obtenir en tant de com- | 
binaisons de couleurs 
nouveaux 
chers changent votre mai- 


Ces 
couvre - plan- 


son en un véritable ‘foyer’, | 
et vous procurent un tout | 
autre genre de vie | 
ne manquez 
et cest 


vre-planchers, 6e étage, sud 


C'est un plaisin pour.notre co- 
mité, au début de la nouvelle an- 
née, de venir offrir à tous ses 
membres et amis, ainsi qu'à tous 
ses donateurs, ses souhaits les 
meilleurs pour 1946. 

Durant l'année qui vient de s'é- 
couler, un travail consolant s’est 
accompli. Grâce aux bonnes vo- 
lontés de tous, cinquante quatre 
(54) grosses caisses de vêtements 
ont été expédiées depuis janvier 
1945, jusqu'à décembre 1945, Ces 
caisses, ainsi que les derniers co- 
lis reçus qui seront compris dans 
les très prochaines expéditions, 
représentent au plus bas mot, une 
valeur approximative de six mille 
dollars (86,000). Plusieurs centai- 
nes de dollars ($500) ont été don-| 
nés en plus pour l'achat de re- 
mèdes pour les petits enfants de 
France et les jeunes mamans. 
Pour une année de travail, c'est 
très beau! 

Nous sommes heureuses d'in- 
former tous les centres qui nous | 
ont aidés et secondés, que nous 
continuerons nos activités pour 
l'année 1946. Souhaitons qu'elle! 
soit aussi fructueuse que celle qui 
vient de s’écouler. Souhaitons| 
aussi que de nouveaux cercles 
tant dans le Manitoba que dun) 

Î 
| 


l'Alberta et la Saskatchewan, 
s'organis sent pour faire parvenir! 
à ces grands éprouvés de la Frani- 
ce tous les vêtements dont ils peu- 
vent disposer, Maintenant que 
l'on permet aussi l'envoi de vête-| 
ments neufs, tout don sera le! 
bienvenu et hautement apprécié. | 
| 


Plusieurs cercles se sont distin- 
gués par leur zèle, leur infatiga- 
ble dévouement, et leurs nom- 
breux envois. Nous leur avons 
déjà fait part de notre vive ad- 
miration; à chacun, nous renou-| 
velons nos sincères remercie- | 
aussi no-| 


| tre regret de ne pas connaître 


| des petits enfants, 


gouvernement | de notre profonde gratitude, | 


quelques donateurs anonymes, 
qui nous ont envoyé des colis, | 
Qu'ils trouvent ici l'expression 


Au nom de la France, au nom 
qu'ils auront | 
sauvés des maladies causées par 


DR JACOB À 


et ses Associés 
Dentistes 


BUREAUX 
BRANDON 


21514, avenue du 
Portage 
Edifice 
Montgomery 


919. avenue 
Rosser 


WINNIPEG | 
| 
| 


Heures: 9 h am. 4 6 nn. pm 


Oeuvre de secours à la France 


le froid; au nom des vieillards 
qui, grâce à eux auront eu leurs 
souffrances allégées, au nom des 
jeunes mamans que nos layettes 
auront comblées de joie, merci! 
Que Dieu vous le rende au centu- 
ple, car à tous ces donateurs, le 
Christ pourrait adresser ces pa- 
roles: “J'étais nu et vous m'avez 
vêtu”, 

Nous sommes heureuses aussi 
en terminant d'exprimer nos bons 
souhaits ainsi que notre recon- 
naissance à la rédaction de La Li- 
berté et le Patriote qui, durant 
toute l'année, s'est si gracieuse- 
ment faite notre porte-parole et | 
qui nous a tenu en contact avec 
le plus grand nombre de nos a- 


mis et de nos membres éloignés. 


Pour tout envoi, veuillez com- 
muniquer avec Ja présidente, 
Mme Pauline Boutal, 470, rue 
Horace, Norwood, Man. télépho- | 
ne: 201 326. 


Mme Antoine GRIVEAU, 
secrétaire. 


212, rue Horace, Norwood, | 
Man. | 


ns 


Pour Vos 


Troubles de pieds? 


Consultez le 


Dr J.-N. Rousseau, MT, 


Pédicure Spécialiste et 
Orthopédique Technicien 
Diplômé de Montréal, New-York et 
Chicago. 
SPECIALITE: Oignons aux pieds. 
HEURES DE BUREAU: 
Tous les jours, de 10 h. à 5 h. 


Le soir et les jours de fête, sur 
rendez-vous seulement, 


Téléphone 203 926 
157A, AVENUE PROVENCHER 
St-Boniface, Man. 


= Spéciales pour l'automne 
VERITABLES AUBAINES POUR 


PERMANENTES 
JOLIES ET ATTRAYANTES 


Ondulation On 


lustrée 
$x:95 


Comprend shampooing 
et ondulotion 


SPECIAL! 


ONDULATION A L'HUILE 
Style pour chaque personnalité. 
Rég. $5.00 


GUARANTEED 


Ste 2, édifice Stobart 


Renseignements 


$2.85 


Comprend shampooing 
et ondulation 


$3:50 


TéL. 96 090 


sur la botanique 


La Division de botanique et de 
phytopathologie du ministère fé. 
déral de l'Agriculture est avant 
tout une institution de rechere 
ches, Elle combine avec ces fonce 
tions un service public consistant 
en conseils sur la suppression deg 
maladies des plantes et des rene 
seignements botaniques sur. l'ie 
dentification des plantes, l'utilfe 
sation de certaines plantes, indie 
gènes et introduites, et d'autres 
services de ce genre. 


James Shaen 


Optométriste 
et 
Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


Enregistrements faits 
sur commande 
Chant 
Musique instrumentale 
Messages 


L'enregistrement de votre 
vous permettra d'améliorer 
talent, 
PROFESSEURS DE 
piano - accordéon violon 
guitare - banjo - mandoline. 


voix 
votre 


Instruments 


Lowe’s Accordion Schoo] 


Winnipeg 


de musique réparés, 


318, rue Kennedy 
Téléphone 96 021 


dulation 


OUVERT 

TOUTE LA 
JOURNEE 
LE SAMEDI 


WAVE S40P 


Pres du Lyceum 


Eg à la main d’après vos propres mesures, 
C’est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


aue d’acheter chez HUOT 


